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ar  motocyclette
heures panun accident sest,
produit. au rond-point où se Lrou-!

‘ ve de cenotaphe, à Montmagny, i

quand une automobile americai- | LL
“ne, “Chevrolet”. entra en collr-" nu
“sion avec une maotocyelette que|

—_— -.. : ai ! Georges Fournier. fon; : “tiers vie rendus Sième prix, don de, Montait M Georg | _ ;

lère annee, métiers. Lo J net Se are] Laberge. deune homme du Bus de la Pa Entrée: Symphonie en sol nt-1 Avec la note “très grande dts-
Ateller d ajustage- mécanique = bieneprix. pièce. don de TE-. roisse Le choc Put assez violent, neur”, Mozart. tinction”, Mademoiselle Jeanne

ler prix d'atelier, 2.00, don de, Gieme prix, une piece, . “jamais, heuteuseme Jos dévat . DIPLOME DI MoriA CA ; . à Paul-E leole. à KR. Coulombe, (coffrey, 7e) Mais. heureusement, Tes dégats ne API ; : Morin,
J'Industrie Canadienne, a Me] ix une Niece don de l'Ecole, à sont que matériels. L'UNIVERSITE LAVAL Avec la note “grande dist'ne-

bo ole CA Noire ! ange vin "1 L'appareil de M. lournier eut Ont mérité le diplôme de lIm- don" Mademoiselle Marie-Paule
pièces, don de l'Ecole, à Jean ‘Elèves promus en 2'ème aunée, (des dommages assez sérieux. matriculation, avec la note "dise Iainesse,
Claude Aubin. Ly ler métiers. Ï ‘ 7 | quant a Lo voiture americaine elle tifefon”, Mesdemoiselles Jeanni-| Avec lu note dist'nction”, Mes-

Ateller de menuisere. — ler, > Mov, Rang! Cut Fun de ses phares brisé ef ne Casault, Rollaode LeBlane. demoiselle Louisette Thibault,
prix d'atelier, “200, don de M Ju-; NL Nicole Toaster! Pune de ses ailes d'uvant enfon- Germaine Casanlts Saathe Bon- Colette Gagné, Denise Marquis.
les Michon, a Boger Bernier. 2iè- i Fournier 86 ue Lees L'accident setaut produit nea. | Avec Ja note “succès, Mesde-

me prix. atelier, piece. on, de T.-G Tremblas 736 sp La une dieure de grande etreul Avec da nole "suecés”, Made-- moiselle Constance Proulx, Fau-
J'Ecole, à Normand Nicole. Sième M Coulombe 7, ge [tions vac de soi qu'une foule demoiselle Noëlle Gaudreau. crelte Boy, Angeline Chabot et
prix d'atelier. pièce, don de l'E- TE \ubin G2 50, Se Hens tN eurent connaissance Choeur: “LE MATIN. Mendel- Charlotte Lemieux.
cole. a RaymondCoulomb, W i nh] ae 4e A ssohn. Autre élèves proimues à la Ze

Atelier d’électr cite. — ler pris, 4 Lengevin 62 70 Promottons et prix aux clèves annee 1-S0 Mesdemoiselies Cé-
d'atelier. SS00, don de Queses PE Letomean G1" Se de 7e année, ; line Mercier, Réjeanne Fréves,

Power”, à Herve Fournier, Ztème D. Ouellet 6% Ye Avee grande distinction”, Mess Simonne Casault. Josette Méthot,
prix od atelier, un volume, | don Examens à reprendre. ; ---- . demoiselles Bollande Masson, Rei- Pauline Bossé, Lise Caron, Lu-
de l'Ecole, à Fhomas-Guy Frem-; M Sd - Un groupe de pélerins cana- ng Boucher. teille Nicole, Claudette Labree-
blay. Sième prix d'atelier. un vo- PERT diens. parmi lesquels 11 y a te Avec “disti"etion”, Mesdemoi-; que, Céline Després, Céline Mär- i
lume. don de Ecole. a Maree, 7e année. métiers Dr. J-C. Darveau et Mme Flo- selles Renée Dumas, Hélène Ga- quis. Julivtte Lemieux el Hita }
Laberge, ; _ ; , Atelier d'ajustage-mécantque _“ restine Darveau, rue St-Fhoisas, ré. Ghistaine Giasson, Jeanne-O,, Gazé. -

Technologie d'ajustage-mécan - lor wix d'atelier “Prix Lacasse Montmagny. est parti samedi der- Lévesque Denise Hernatehez. Deton. “Pour aimer ton pays”,
que. — ler prix de technologie, Rousseau $00. a Jacques ane Hier, le 17 juin a bord d'une cons- Henriette Masson, Marie-Ange Albert Lozeau,
un volume, don M, (GE, Juneau, til. Sicme peix d'atelier une piè- tellation comète d'Air-lrance. de Lebel. Rachel Caron, Jeaunnie! finno: “Cadix”, Albeniz
à P-E. Létourneau, 2ième prix de ce. don nu l'Ecole à Roch Ber. Idlewild. NY. Intertionale Niv- Dubé, Helene Gagnon. Pauline 3e année Lettres-Sciences
technologie. un volume, don de Ce ie prix atelier he port pour Paris, d'où le groupé | Ringuet. Bibiune Dionne, Ciau- Avec “grande distinet'on”, Mes-

Ecole. a 4-0, Aubin, ieee don de FEcole. à Michel Pa-| à rendra a Rome. ou il Sera dette Nicole ob Madeleine Morm- 1 demoiselles Louisette Boulet, Su-
Fechnologle de menuiserie. — ques Heme prix d'atelier. une reçu en audience par le Saint! Avec succès”, Mesdemoseilles! zelle  Courey, lierrelte Biron,

der prix de technologie. un vo- pièce don de Ecole, a Pires Pe r. Apres un tour. en Halle. Suzanne Bernatehez,  Carmelle] Claire Gagné. Huguette Boutan- a
Jume. don de M. WwW. Bélisie, à Paul Gaudreau , Te groupe du 18 Canailiens et “= {Coulombe, Carmelle Pelletier, Alger et Thérèse Moreau. |
Normand Nicole, dième prix de’ ge ne  enuiserie ter nadiennes ira à Lourdes, autre ine Collin. Marguerite Boulet. Avec distinction”, Mesderroi- ;

technologie. un volume. don de arix d'atelier, “mouleuse don site de pélerinage. pour prendre ‘Cécile Troutx. Hélène Cloutier. \ selle Lise Laurendeau. Bibiane
M. W. Bélisle. à Buymond Cou- |! - pelt. EA , ensuite te chemin de retour, à et Yvette Bohdue. | Boss Marie Nicole Husur

les Industries Boy, Ltée à 4€ {bord d'un appareil d'Air-France- i; oN aoe panne ATIC ATCO, usuctleJombe. Lu 4 *Painchaud. Zième prix d'aletier.| ; TPPATE nie Pianos “Nocturne en fi dièse”. Tétn, Françoise BRov, MargueriteTechnologie d’électr!cité ler, une pièee don de l'Ecole. à Gas- Le groupe rentrera te 8 juillet.Chopin. “Pubé, Florence Legendre et Woe
prix de technologie, un volume,! ton Bernier. (cotrre Xt outiler. Sie Montréal. COURS UNIVERSITAIRE nique CGuimont es
don de ML Hudon, il Harve me pris d'atelier, une pièce don , fére année Letlres-Seienees. (Suite a la page 6)
“ournier, Zieme prix de techno-, te l'Ecole “, RÉ NE CE :

logic, un volume, don de M. L. to! colle, à André Fournier, (li n Congres 1 » + | ~ .

Hudon. à Thomas-(, Tremblay- | Déssin et lecture des plans . ° a M M KE“à “etat 1 "en. 5 : ans. —
;

Prix spécial: (me eure moyen ler prix de dessin. un volume. textile d a ma
ne pourfannce. hu PlAle don de l'Ecole à Roch Bernice,
crayon Matermuns . don de MTS pième prix de dessin, un voluint. ; de la
Marguerite Védinu à Normand don ae l'Ecole, à Jaèques Ancul ontmagny f

Nicole, fer prix. un volu- Français. — fer prix de fran- A °
; ne 4 INES ! y LE x "3 vote, Sisco un volume, don des Editions | —_

ie. dom Jue feo ole nn ! Me Marquis, à 14. Bernier, 2icme prix. Le congres de la fédération - edn- à IS a
ERT n SNA, Aen CS de français. un volume, don des! Catholique National du textile se
] Fr hy # cr Ler bein Tun vo Editons Marquis. à Pierre Letarte, tiendra à Montmagny. cefte an- -

rançacs. — ter prix, f- Sciences. — ler prix de scien- nee. C'est la première fois dans 5) - - -
lume on des Editions Marquis. ces, un volume don dde VEcole, à l'histoire du textile qu'un fe. 21 JUIN 1950

à N. Nicole. Zieme prix. UN SET UR. Bernier. Même prix de seien- cOngrés se tent à Montmagny. Ce

Jue,don fot Editions Marquis. ces, un volume, don des Editions congrès aura Tien le 150 18 100 ose
un tte TEMDAN, . Marques, à Jacques \netil. juillet prochain. Tan :

Mathémat'yues. — Jer prix. un, Mathémat ques.— Ter prix de D'autres détails vous seront | ; on MESSE AL EGLISE ST-MATHIEU,
volun don de Floole, aN. Ni mathématiques, an volume. don de donnés prochainement, par a Sermon par M. Fabbe Jean Pal Conloinbe,
cole. 2ieme prix, Um votumie, do l'Ecole, à BR Bernier. Pième | voix des journaux. >No à ; ra Y oi 05 2 pris ; Co Care | ? -— ! ITI «

de | role, a Hd ournier, = de mathématiques. nn volume, don —Léopold COTE. AH Lan, DÉFILE DES CHARS ALLEGORIQUES *
Soc olole, ler pris. SLA, de M J-A Luuzon, à Pierre Le- e —0 Cuapouilitanre rue St-lenace, Din Pout, De la Fabri,
don de rabhu des Joncas. t qarte. 9 u SC Thomas, Dela Care, Frontenae Sieme Avene ‘
N, Nicole. 2ièime prix, un volu- Prix spéel I : Hr dec diene Avene,

. : ; LOLPrix spécdlal.— 1 jeu de cravons St-leun-Daptiste 1 “dev UE
me. don des Editions Marques, a; don de Fu aul Jl a och 0S ice € Sd. ih Fir) fiste, Piste de COUFSUS,

T-G. Tremblay. Bernier. Gaeilleure mos on ; ;: . ernier. Guellleure movenne I thy x OU
Selences. — ler prix, un volu- J'unnée) ieitietfe mor ene pou on ma n | A 1e pen, EXHIBITION DE COURSES DE CHEVAUX
. “M J-A. Lauzon. à N. pp - - Co ' So . . INe on Jie HN UN volume lechnolog'e d'ajustage-mécati- _ —_— PA 9 1 pm SOUPER LIBRE. — Visite à l'Exposition
icole. Zieme prix, un volime; que. — ler pris. un volimme, don, Liste des souscripteurs pour la Viste 5 l \

on de M J-A. Lauzon, à Herve, de TEcole. à Koch Bernier. 2ieme distribution des prix de fin d'an- Artistes wn Hote de Ville,
“ournier. ; win, un volume. don de Tlcole, Née, à hospice de Montmagny. - .
Lecture des plans, — ler prix 4 Jacques Snetil a tht cole. Cie M-E, Binz 10.00 A Ih. 20 [ENN - DEMONSTRATION PATRIOTIQUF.

un volyie, doy dv Ecole. a Nor Technologle de menuiser'e, —' National Electric Refrigerator, Dans la vour du College,
mand Nicole. 2ième prix, un vO-j 1er prix . ; 15 Adrien Collin Sn

4 ) Lu prix un volume, don des FEdi- À : . q : : . LL.Bume. don de J'Ecole, à Hervé pions Marquis. a Denis Laberge | Edouard Boutin 2e Allocutions des députés. — Tableaux patriotiques
Fournier. ue | 2ième prix. un volume, don desi Les Industries Roy. Ltée, Zou| par les Cercles Lacordaire et la J. O. C. — Chants mimes,

Prix spéclaux. — ler prix, un Editions Marquis, à André Four-| Montmagny Furniture Co.
volume, don de M GE, Juneau. nier. Gérard Collin 10.00 AIT he pon FEU DARTIFICE.
aN, Nicole. (assiduité aux cours) Anglais. — Prix d'anglais. un! Me Irène Green Lou
2ième prix. un volume, don de volume. don des Editions Mar-| Appareils de Chauffage, Enr —x

M. G.-E. Juneau, à Andre Lange-| quis. à Pierre Letarte. Philippe Grusson Lou Décor l’avoi . \rhor | … : :vin. (assiduité aux cours). Bième initiation aux affaires. _- prix| Pierre Michon, photo. pan I~ Avolsons — Avhovons le drapeau flenrdeliss

prix. une piece, don de | ool al d'initiation aux affaires, un voly-, Côté et Frère Ltn pour la FETE NATIONALE.
Hoger Bernier. (pharmacie. (@P-itme. dan d “ditions Marquis à BR: Boutanser. boucher 1.001Teer ! a : . es Editions Marquis, à PONTAITEET, DOUCHE ar
plication au travail), 4ième prix.| Jean-Charles Painchaud. I Magasin Paui-\ Morin Fe) T7 Nous ne doutons pas que les marchands se feront un
une pièce don de l'Ecole, à N. Suite a | Mie Antoinette Vézina fin | devoir social de fermer lenr établissement pour cette journée
Nicole. (pharmacie) (pour servi-! (Suite la page 8) (Suite à la page 8) nationale et patriotique. ;
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Uirceteur-gérant : Maurice Marquis.
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Le orix de l'abonnement est de $2.00 par année pour le Canada et $2.50
pour les Ftats-Unis. Toute année commencée est due en entier.

EDITORIAL

DU FLA LE
| CEST SANS DOUTE pour <ecoûer Papadhie aoa publi
ù son endroit que "Le Peuple” <ent le he-oin de taire du fia-lia
depuis quelques <emaines,

Samedi dernier. il y est allé de toute vne pase a
intention. (Cest \raicmen trop, . . el trop peu!
une fois de plus. quitte pour ses frais

 

  

notre,

Hen <era, pour

H est à noter qu'au temps où 1 u'avait qu'une Ltée notre
confrère montrait beaucoup plus de mesure. Depuis qu'il en
compte deux. it denne dans le vidiecule. rien moin.

Des enfantines tirades sur le ntince et Fepais ne font preuve
que d'un dépit malatif. Et cest démontrer bien pou deni
d'observation que de vouloir croire que la population de notre
ville ne se compos+ que de badauds, qui prendraicnt plaisir à
des chicanes auxquelles ils ne sont pas intéressés et _aeveple-

talent qu'un étranger ait à nous tracer une ligne de conduite,
Ne sait-on pas qu'il y en aurait eu ane (isne de conduites à
tirer, en France. durant au temps où nous étions fort occupé-
pour joindre les deux bout=7 En cette ligne à vedre-<er il à
avait les maquisard- qui tiraient dans le dos de leur- confré-
tes. Ceux-fit en auratent-ils conservé l'habitude, pour ne pas
écrire lu manie” 7

Nous n'avon- d'ailleurs aucune lecon à recevoir de Vé-
tranger qui -e clame directeur-adunini-trateur-véedacteur (nous
nous adressons ici au plus gros) et qui. dans sa fatuité révol-
tante. veut chez nous redresser tous les tort- et apprendre aux

poissons à nager... Au lieu de chercher noise à ceux qui toi
ont défà -vmpathiquement foursi lovcasion de manner we

t10is repas quotidiennement. pendant un certain temps il se-
rait plus édifiant en faisant montre de reconnaissance et en
avant quelque égard à l'adresse de ceux avec lesquels 31 en-
tend vivre. Ce- méthodes à la Rumillh déplatsent à lu plupart
des gens de chez nous. et n'ont pas besoin de décor -aperticiel
dans la <vnpathie qu'ils ont à Fégard de ceux qui vous sont
étrangers.

Ju-qu'à ves derniers temps, nous avions entretenu avec

notre vonfrère “Le Peuple” des relations constructives, nou
rendant réciproquement services cela à Pleure où MM le notai-
re Joseph Hébert of won fils Georges ésalement notaire en

étaient les propriétaires.
A la suite de ces affirmations. nous n'entendon- pus plus

changer à nos habitudes que de varier à notre manière, meme
pour répondre unx dérogeants caprices d'un étranger dont nous
ne connaissons même pas les antécedants Ce que pou-
vons capendant lui affirmer, c'est que depuis les trente aunée-
que nous vivons à Montmagnw. nous n'avons pus honte de mar-
cher la tête haute. sans
vices que nous avons -u rendre aux organisations comme à de
nombreux cilovens, amis et lecteurs.

Le dépit que montre cet étranger à notre endroit nou-
laisse parfaitement indifférent. Il n'est nous de raison
qui tienne pour qu'il en arrive jamais à changer quoique ce

-oit et pour qu'il tente de donner des directives à ceux qui <ent

maîtres cbez eux et qui entendent sérieusement + rester, Qu'il

en garde bonne uote et en prenne son parti!

 

 

mou

toutefois surévaduer le- muode-te- -er-

pour

Comme nous l'avons déjà dit. toutes nos énerzies tendent vers
notre programme. vers notre ambition de

d'un journal digne de sa population. En Foccurrence présente.

“bien braire les bilieux” et plu- que Jamais

notre devise. Nous voulons grandir. avancer dan- le
pement déja d'un
tenir à rester mince et plat,

doter Montniareus

faire et lais-or
dévetoy-

détrontré. sans enre confrère qui -emhle

Le lecteur du “Courrier de Montumaens ” sait apprécier no-

efforts et comparer. réaliser que les quelques varrante-
tées au Peuple” ont été sorties de chez nous,

appor-

Cest ici notre derdier mot: qu'on -e le tienne pour du.

Quelles qu'elles -oient et de quelque manière qu'on puisse,

nous les servir. nous n'auvous aucun souci des tnvietives à venir!

Nous nous devons à nos lecteurs et nous n'avons ni tempo ui!
espace à accorder à ce qui n'en mérite pas, |

Notre intellisente population a d'ailleurs déji fort bien
établi que ces balivernes Dilieuses puent le dépit. insartable-|

ment.
Un point.

VW.
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Une réflexion par
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On n'imagine pas combien il faut d'esprit pour n’être

| joa RIDICULE: ++ à = PEE «Chamfort)

; |
semaine

 

“Le Courrier de Montmagny”  Samedi, le 24 juin 1950
 

 

Le billet de huitaine
 

Le vingt-quatre
juin

7
,

H
L

EN CE BEAU JOUR de notre
Fête Nationale, cn cet dunver-

sare du doux et grand Préeur-
ser qui nous fut donné par UHE-
glise comme protecteur ct mo-

dele, tows, Canadiens  d'origunie
française, sachonus être  diynes;

restons nobles. indintenons notre

légitime ambition d'être toujours

considérés connec peuple de belle
Tradition of de fol sinedre,
Heureusement, chez nous, Uoits

wrens jémais profité de nos dé-
monstrations collectives pour
créer des émentes, conme la cho-

se se produit par trop souvent
fleurs. Homme de belle onenta-

Lite et d'un commerce fort agréu-
ble, le Canadien possède, comme

L'Anne ricdin, asses de tolérauré
pour vivre en harmonie parfaite
grec tous ses frères, de quelque

origine qu'ils soient,
Cette durée plus qu

sous de Shite

les cocurs of, SE ve

chomage qui (tend

ithe sur tout b
hour serait parfait.
Nous lenons de

prone qe erféerut h
Tete anereux of

ce Lue

pondis, la

dans tous

n'était du

Hcore soil

pays, le bon-
chez neus.

pores, aies

Canada.

tontters «1 ts
metnger printer à Vio-

FLOR nous avons (eutjours su ot
SOIONS  toutsours. Code nous

Uatons se héroquement pronré
it cotes des due dernièrs

Vorrande s oie ere s, courir à la qren-
vontre de d'oppresseur. afin que

| dure le moins possible son core
NGC.

, C'est bæn comme ions l'ont
(efeanté les anges du ciel, au jonr

vibre

nos

 

jrième de la RSdewmption petr-
ce qu'il fut toujours de bonne
rolonté que le Canadien vit dune
L'un des plus pacifiques
tout Univers. Véritabls

cocague, ont Ie Canard ext oy
costore de plus beau paus du mon-
de,

POIL ou vieut bin, comme ca. dd
|e nips à autre, de ces

| } désagréables

|

paus de

IESGUINS
parasites on pi-
ie fois ropes,

leur bare de

cue-assiotte qui,

Traînent sur nous

Umaees gluantes. mais, gens fon-

deretd honnêtes. NOUS SOYONS

Togice ment of (50 les pousser an
dépotoir

Si NOUS ecnneaissions micur le

fils de sainte Elisabeth of du pres
ee Zacharic, onzième des petits

prophètes, nous n'en scrions que
| nls heureuse de Pavoir pour pa-
tron,

Nous sommes tous catholique,
Bien que, parfois, quelque vois
discordante pisse laisser enten-
(dre que Nos convictions religien-

SES one sont opus des plus enraci-
wees mis la philosophie nous in-

terdit de conclure du particulier
et général.

Somme toute, aussi longtemps

ie nous vivrons dans la crainte

de Dieu en conservant le respeot
de notre langue. de nos Inis et

de nos traditions. nous constitue-
rons un peuple fort ot digne de

considération,

Demeurons probes : RESTONS
| DE VRAIS CANADIENS!

— Le cousin

Vingt-qoux juin 1950.

PONS.

 

vacances joyeuses
© calutaires

® lvitez l'eau profonde et le
canotage, si vous m'est

nageur!
® I'ratiquez la respira'ton ar-

Hficrelle, vous pourrez peut-
être sauver une vie.

© l'renez du soleil à petites do-
ses un coup de soleil est
une véritable brûture!

® Suchez reconnaitre l'herbe à
puce — évitez-la!

® Assurez-vous
vous buvez
tanninée!

® \Vuiltez à ec

pas 
1aue ean que

1e soif pus con-

que le Tait que
vous buvez soit pasteurisé.,
sion pasteurisez-le vous-mé-

‘
me.

© Ne vous latiguez pas trop,
surtout si vous n'êtes pas ha-
bitué aux exercices violents!

@ Durant les granies chaleurs,
mettez plus de sel duns vos
aliments!

Vous pouvez apprendre à pas-
teurisez le lait chez vous en vous
‘adtessint à: La Ligue’ Canadienñe
de Santé. 111 Avenue Road, TO-
RONTO, Ont
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SAVEZ-VOUS QUE.
RINAE

chs ceEEEA

  

HbIE COULTEREe
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lL
Lene. est l'ancêtre de la Dievelette: on le nommait populaire-
ment luraisnée, Il était. tel que ceux qu'ont encore les en-
fant- aujourd'hui, actionné au moven de deux pédales à la
roue d'avant, plu- crande. H fut. tout d'abord. fait de bois et
(<e nomanat draisienne, Le premier date de 1755. Frnest Mi-
jelluux fut Finenteur de la pédale. En 1869. on Le construi-it
Len fer Le caoutehoue vide de <es roue= fut inventé eu
par Troffautt

BICYCLE. qui n'a pas encore cent ans d'exis-

 

1875.

| Construite en Angleterre en 1880, la bicvelette.
deux voue- égale dinension. son cadre complet et droit et su
direction à billes est de beaucoup plus <table,

dyee ses

La chaîne. qui
ceurt du piouon du dédalier à celui de lu roue d'avriere, est
dite \aucatson, du nom de son inventeur. Jueques de Vaucan-

ELLE

Au cours des dix années qui suivirent la fabrication de la
[re micre bivcxelette. on ne la vit que très rarement en France,
Cependant. grace à l'Exposition untversclle et au fiumeux re-

flouisitoire en - faveur du journaliste Pierre Gilfard. on =e
préta teur d'rance

Loarelats.
t

it créer une coneurrenee au fameux produit

Pe nee jeurs en tous pays. satts conteste. la biesclette «1

tccomotion le

 

{* snoveir de plus employe des oaveiirs er dis

Heure - cen- qui fréquentent les écoles, On Sen wert évalement
' .

ranidtormeecs en rdse Cain pane. duvon de loucue-
“also

Coli TE

esvivude,

l'industrie de la biexclette et de -es accessoires tient sur

pied au Canada <eulement, des auilliers d'ouvriers aiiazchés a
sa fabrication of asa réparation el de marchands <e pretant à -à

di-tetbation. à -+ venice,

Le cintre con-titue un -port de crande valeur, nai
came cn tout autre. son abus devtent néfaste a ceux qui le

pratiquent,
—Le cousin PONS.

 

 

Le vote d'un
th Iv

terre des

D'ECRIRE <a mage deirréflévhie en
la lettre d'un locataire signée “Trois jours par semaine”) que
tous pas-tons en “Tribune Ihre” dans notre journal dir dix

réflexion

juin dernier, notre confrère Le Ceuple” aurait dû prendre
tout ir nroins des renseignements quant à no- coutumes, quant
aux lois réat-sant le vote duns les cités et de-

“soit à lartiele No 128. paragraphe X
villes du

regardant le- élection

des maires et des échevins et concernant à la foi- tout referen-

dun.

Pay

Son réducteur en chef, directeur-admini-trateur-propriétai-
re. efraneer. non <ujet canadien. aurait alors appris qu'un lo-
cataire « droit de vote. dans ane élection niunicipale comme à
Uhenre d'uir referenduan. il et âgé d'au moin- <inat et un
uns el il posséde valeur

“dollar- 1=200.00).

ute foncière c~timdée à deux cent

Un locatiure peut à la fois être propriétaire de terrains et
posséder de- batiment: quil préfère louer, pour lui-même louer
afleur-. pour des raisons que nous n'avons pas à connaitre, den
co dernier cas connie dans de prentier, pourquoi n'auvait-st pas
le droit vote an
catt-e

d'exercer -on moment où -<es intérèt- -ont en

,Ç Celui qui nous fit tente la lettre dont 1} e-1 ei que-tion e-t
un <ulurié-locataire. ne travailiant actuellement que trois jours
par <emaine et qui. de ce fait. et en train de dépenser les éeo-
nomics désà faite- afin de vétr et noureir -a famille.

“epargnes desident <ervir à l'érection d'une modeste maïson -vr
fe dot quil détient depuis quelques années et qui et évalué à
=225,00, ll avait donc droit de voter pour 5250.00. un devnier

Prefevendim.

Notre filet. en —e

Honcant -ur une chose qu'il ne connaissait pas.

Nes

confrère est pris à -on propre pro-

Ceci permet au publie de voir où cite le merle biane, -.
pardon. le pigeon voyageur, . qui nous est venir de trop loin.
vraiment. pour -1 mul interpréter nos lois et chercher à nou
taire la tecon. .

 

 

L'aide d'Ottawa pour les
ceoles d'Arts et Métier

On <ait que de régime d'Union Nationale de Thon, Maurice

Dupole<<is ne Cest Jabiats géné pour puiser dans ce fonds qui la
ct ouvert ob que Cest peut-être là en cherchant bien, qu'on
trouverait lg raison de la multiplication chez nous de ces évoles
d'arts et métiers qui y abattent un <i bon travail,

! Encore cette année. Ottawa mettra à la disposition des
52.250.500

pour le- aider à défraver le coût de la construction de ces cen-
Cres d'édueation. ll v ira ausst d'une contribution de S3.333-000
dan- les dépenses qu'elles feront pour perfectionner et étendre

Ha portée de leurs cours de formation professionnelle,
C'est un point sur lequel il convenait d'attirer Tattention,

d'autant plus que. dans Québec. le ministère du Bien-Etre et de
la Jeunesse prend toujours biew Zoin. lorsqu'il se vante de ses
ocuvres, de passer sous silence lé détail que le gouvernement

! fédéral lui est financièrement d'un grand secours.

 

 

 

 

 

“provinces, de celle de Québee comme des autres,
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Les défilés de la Via l’bon vent
St-Jean-Baptiste

La Saint-Jeun-Baptiste est une! Les Troubadours du Québec in-
grande fête populaire qui est qui] terpreteront Le Chant du Sou-
est chaque année d'occasion de| Yenir de son directeur, Louis
manifestation publiques de tou-| Bédard, à la prochaine emission
«es sortes dans la province de] Va l'bon vent que Kudio-Cana-
Québec, du diffusera lundi. 1e 26 juin, à

ja hot du soir.Radio-Canada ne manque ja-

nals d'v faire ¢ehio et, cette an-| On entendra encore ce quatuor
dans une chanson de Charlesnée encore, des reporters assis-

ront aux défilés des chars alle-! .teront aux défilés des chars allé, lrenet, N°y pensez pas trop, el

dans un air de folklore, Men re.
goriques qui auront lieu, si |
température est favorable, à Mont- ;

venant de la jolie Rochelle,

une
réal et à Québec.
Dans l'après-midi. du 24 juin, à l'orchestre Jouers Danse

compter de 2h45. les auditeurs! 55upter de 2h40, les auditeurs; rustique de son directeur, Hector
pourront entendre une descrip- , . a
tien des défilés dans les deux! Crät'on, et des pièces d'Arensky

villes. de brèves interviews avec et de Foote.
des personnalités de Testrade
d'honneur ou avec quelques-uns
des milliers de curieux qui assis-
teront à ces spectacles populu-
res.
On entendra tour à tour Jean!

al Nolet et Lorenzo Campa-
cia qui seront à Montréal. et Ro-
land Lelièvre, qui nous parlera]
de Québec où le défilé aura cette

 

annee une ampleur exception-]
nelle.

SE Von contremaudait les déli-'
lès. à cause du mauvais temps,
les curditeurs rie Radio-Canada en-!
tendront un enregistrement de,
Cox Dan Tutte de Mozart

- a "69

Des mélodies de
Robert Flemming
J | !

rene Woodburn, pianiste d'Ot-
Uova, jouvra des veuvres d'un
compositeur de sa ville. Robert:
Flemming, au recital qu'elle don-' ;
neru à Radio-Canada mercredi, le
28 juin. a 101230 du soir,

Son programme comprendra les SUZANNE BOUTET., soprano,

Five Modernisttes el Waltz and sera  Fartiste invitée à C1M-;

Siesta de Fleming une Gavotte PROMPU", lundi, le 26 juin, à
9 h. 45 pm. sur les ondes de
CHRC.

variée de Rameau et Les Papil-
lons de Schumann.

    

me” ar mt

Chanteurs de
Montréal à * L’Heure
des Vedettes ”

| Quatre artistes de Montréal se-
, vont tuvités à la prochaine Heure
Ides Vedettes de Radio-Canada.
| dont les programmes se compo
“sent toujours d'oeuvres famiiiè-
pres de la inusique classique et
«de pièces populaires.
Dimanche, le 25 juin, à S heu
res du soir, dise Roy inlerpré-
teru des chansonnettes. Claire

“ Duchesneau et Gérald Desmarais
chanteront des airs d'opéra el
Doris Killant, pianiste. jouera
avec l'orchestre le Scherzo du
Concerto symphonique de Litout.

i Discuse et comédienne, Lise
Boy a Joué dans des films tout

jen poursuivant à la radio une
très brillante carrière. Où Pen-
tendra dans Sensemava, une salil-

Phar of He's Gone, une ballads de
Laurent Jodoin principal serp-
teur de Kadito-Carabin-

Claire Durhesreau, soprano. a
êtée Fune des dinalistes du dernier
concours de Nos Futures étoiles
el elle a obtenu une mention ho-
norable su concours des Singing
| Stars of Tomorrow. Elle chan-
fera un ur de Madame DButterfty
et Granada,

Gérald Desmarais a été sotiste
LA plusieurs concerts <vmphoni-

ates eb al est oun execilent inde
prete do tied. MH nous fera en-
tendre la Sérénade de Méphisto

[de Faust de Gounod of Whéerc'er
You Walk de Taendel

L'erchesire de L'Heure des Ve-

 

‘dettes, que dirige Neil Chotens,
louera plusieurs pièces connues
et il reprendra avec le. svuistes.
des airs de Fombers.

- ®© _ +

NOS TELEPHONES — En 19146.
cis avail plas de deus anions
Pde nareiis télés Honiques en ser-
vire au Canali et lon estime que
chum le ces appareils, celle

jannée= 0, a servi à 1757 conver-
sattons.

[Marie-Thérèse Lenoir‘Trois de Québec
 

 

Marie-Thérèse Iænoir a choisi Radio-Canada offrira à l'émis-
quatre chansons pour son pro-| sion Trois de Québec samedi, ie
chain quart-d'heure à Kadio-Ca-! premier juillet, à 7h30 du soir,
(nada, mercredi, le 28 juin, à 7h-45/ les sketches d'Anne Hébert, Re-
du soir, né Arthur et Chaclolte Savary-
On l’entendra dans Viens Dan- Commie toujours, chacun de ces

ser la polka, Le Portrait de Tante| écrivains devra traiter le même
Caroline. Lune de Miel ot Cent! sujet qui sera, cette fois, Les Va-
pour Cent. cances.

 

 
Le personnel do l'émission “RADIO CIARADES". présentée le

lundi. à 9 1, sur les ondes de CHRC. Da gauche à droite : Roger

LeBel. animateur: Charles Légaré, opérateur technique, Roger Bar-

ondes; Julien Riopel, président de lu Continental

Bob Bouarcan, annonceur, ‘

beau, metteur en

Broadcasting. Inc. el

 

   

  

  
  

  

  
Vous n'avez pas besoin d'un arpent de  

 

SEAUX À GRAISSE OU

DE LA TERRE À

 

terre pour cultiver des fleurs. Une dame reRE 7 si -

de mes amies exerce ses talents de ,

jardinière avec le plus grand succès, PLANTES SUGGERÉES

grâce jh quatre caisses à fleurs, deux >

paniers suspendus et quelques vieux GERANIUMS COLEUS PERYENCHES
seuux à lard. Le munque d’emplacement PRAGONNIERS PENNISÈTES FUCHSIA

convenable pour disposer des plates- CAPUGINES TAGÈTES soucis

bandes de plantes saisonnières ou CENTAUREES CINERAIRES

 

vivaces, devant sa maison, n’a nullement
entravé son désir d'ajouter beauté et
couleurs h la facade de sa maison.
Personne ne peut passer par là sans
remarquer ses ‘jardins en miniature”.
Et eile a créé de l’émulation! Depuis
{rois ans qu'elle habite ce quartier.
d'autres résidents se sont mis à prendre
un meilleur soin de leur propriété.
Hivntôt tout le voisinage aura pris un
aspect plas clair et plus gai.

Daublez sa valeur!
Ftes-vous um habitué des ventes à
l'enchive? Pour ma part, je suis bien
près d'un devenir un après le plaisir que
Jai connu l'autre jour. Attiré par un
n/-onpement de Voitures autour d’une
rrtison de ferme, Je m'étais arrêté pour
voir ve qui se passail, Je fus aussitôt
entobé dans une foule surexcitée .. el
de dus Lire un signe de tête involontaire
nu mearvais moment puisque je devins
te propriétaire d'une petite table de
foriacrectangulaire. (Heureusement que
le crieur n'avail pas mis aux enchères
une charrette à foin au moment où il
abaissat son marteau à monintention!)
Quoi qu'il en soil, je résolus de tirer
parti d’une idée que j'avais recueillie
dans une revue. J'ai maintenant deux
demi-lables. formant consoles, l’une
dans le passage du rez-de-chaussée,
l'autre «ut premier étage. Je vous laisse
cette idée à toute fin utile.

Bouteilles décoratives
Rien n ajoute nutant d'attrait à un
appui de fenêtre ou à une étagère
qu’une rangée de bouteilles gaiement
ornées. J'en ai souvent admiré de formes
et de dimensions bizarres, dans d’autres
fovers, mais je n’avais jamais eu l’idée
d'en réaliser moi-même. Pas plus tard
que la semaine dernière, j'en admirai

     

  

 

  

  

ENLEVEZ LA VIEIL
 

BOUTEILLES DÉCORAT
PEINTURER AVEC EMAI

DÉCALQUES DE COULEU
SUR LE TOUT, UNE COUCHE
VERNIS HYDROFUGE

OU BIEN
ENTOURER D'UNE FICELL

MOYEN DE COLLE TRANS-
PARENTE. DEUX COUCHES
D'ÉMAIL ET UNE DE
VERNIS HYDROFUGE.

I i ;

 

DOUBLEZ SA VALEUR!
D'UNE VIEILLE TABLE, DEUX CONSOLES ~~
FIXEES AU MUR PAR DE PETITES EQUERRES,

BRILLANT-- APPLIQUER

“ À EMBALLAGE FIXÉE AU

LE PEINTURE OU LE
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BOÎTES A BONBONS
(COMME JARDINS EN MINIATURE)
COUPEZ À HAUTEUR VOULUE. PERCEZ |

DES TROUS DE DRAINAGE.
7 RECOUVREZ LE FOND DE __

GRAVIER. MÉLANGEZ

  

  

1]
   
   

   

  
pu —
 

TERREAU PE FEUILLES.
_ )

  

  

    
     
    
   

   

=

CAISSES À FLEURS
TYPE OROINAIRE. DE PRÉFÉRENCE EN CYPRES
Ou EN PIN, |" D'ÉPAISSEUR, CORROYÉ SUR
TOUTES SES FACES. ON PEUT ORNER LE
DEVANT AVEC BAGUETTES DE a". COUCHE DE
GRAVIER SUR FOND PERCE DE 5 OU 4 TROUS.
POUR L'ECOULEMENT -

VERNIS ET PASSEZ DEUX COUCHES DE BON ÉMAIL
 

 
  
 

-TYPE A TABLETTE
TROUS DE 5" DE DIAMETRE POUR TENIR LES POTS

L'EAU S'EGOUTTE DIRECTEMENT SUR LE SOL.

ps PE a = ESN ns

  0e SE. f
:UNE 'SERTEDE. C
PRESENTESPARE

 

   
 une vaste cojlection onnanti la vitririe

d'un petit magasin de village et appris
avee surprise que le propriétaire les
avait faites lui-même. C’est si facile que.
depuis, j'en fais autant et avec profit!

case postale 1600, Place d try

 

 

La brochure illustrée “ fntour du fover” est une mine de renseignements sur la
réalisation de caisses à fleurs, de bouteilles décoratives où de bien d’autres articles,
Pour en obtenir un exemplaire, écrivez à MOLSON'S, Dépt, F, o/s Jean Bricole,

nes, Montréal, P.Q.
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Nouveaux secours pour les
victimes de

  

I'inondation
et de 'incendie

 LONDRES Le Gouverne-
ment anglais epédie SO séries
d'outils de menuisier, pour aider
à la reconstruction des volleeti-
vibes ravagces par l'inondation et
l'reendie au Manitoba of dans
Québee. DU séries sont parties

sur le *Deaverdell* iv S juin, et
SU le 13 juin: le reste suivra bien-,
tôt pur voie de met et de l'air:
Les envois comprennent aussi de |
la Literie, des drapertes. des ser-
viettes, de la vaisselle et de La,

coutelterie.

 

 

Occupés à la
plantation des

 

arbres
fes boy-seouts d'Halifax ont

récemment planté 3000 arbres
assortis, à bois mou, sur la pro-
priétlé environnant le bassin hive
trographique de lu ville, tout près
de lu vue Prospect, Ils ont ae-

complice travail en collaboration
avec le ministère des Terres el
Forêts ainsi quiavee lu Commis

||

CONVOIS DE GUERRE Le

“nuvoi occanique le plus consi-.
{erable durant la deuxième gran-|
de guerre entre Jes Etats-Unis et!
lopleterre groupait 167 navi-
os marehands |
© e |

sion Futilités publiques Halifax
A Oshawa, les touveteaux, les

scouts et les routiers ont

ment planté récemment S00
arbres. sur Je territoire du;

Sumae, emplacement du-
du distriet de cette ville

vuule- |

jeu-|
nus

Cag
can
 

chemins de fer cana
 

Le ‘lizre bleu‘. l'indicateur
du Canadien National, est le

guide qui aide

Ce année, l'International I

anniversaire de son service entre Montréal, Toronto* et

Chicago, M n effectué son premier voyage le ler juillet
1900. Depuis, il a contribué à!
par chemin de fer. Ce train roule aisément, sur une

i voie parfaite, qui est double sur toute sa longueur er protégée

par des signaux automatiques, Le service à bord est
courtois et le confort moderne.

admirer le paysage qui se dérou
vous reposez dans unlie confortable, La prochaine fois,

voyagez en tout confort... parl
Vous arriverez à destination frais et dispos. Ce fameux train
dessert Montréal, Cornwall,

i Brockville, Kingston, Belleville,

Pore Hope, Oshawa, Toronto,

Hamilton, Brantford, Foadon,

Sarnia et Chicago.

$Train en commun entre Montréal et
Toronto seulement.

  04
25       

 

 dont l'horaire figure au LIVRE BLEU des

partout au Canada, /

: L'International Limité suit la route Ta plus courte et la plus
rapide entre Montréal et Chicago. Le jour, vous pouvez

NATIONAL
CHEMINS DE FER © AVIONS ® NAVIRES e HÔTELS ¢ MESSAGERIES ¢ TELEGRAPHES |

   

diens

    

  
À aller «

SoDs

imité célèbre le 50e

‘agrément des voyages rapides

le sous vos yeux. La nuit, vous

“International Limité.

 

 

 

 

Ces fourruresprécieuses
qui vous protègent si bien du-
rant nos hivers
peuvent disparuitre
au lendemain,
Vous pourriez être subite- Fi

ment privée du confort et du |
plaisir qu'elles vous dunnent,
par un vol, ur incendie, la |

perte où uw: dommage uciden
tel.

rigoureux
du jour

Une polices flottante sur
fourrures personnelles vous
évitera ces inquiétudes et
Vous permettra de porter vos
fourrures sans crainte,

Cette police couvre à la
maison, à l'hôtel, au club, en
voyage, ot: Elle couvre les
manteaux, muantes,  puarures,
et même les vétéments gar-
nis de fourrure.

La prime est roodonie,

>aul-E.
Taschereau

Courtier d'assurance auréé.

Tél.: 205,

MONTMAGNY. PQ.

Rue du Dépôt   
 |

Le pianiste |
Georges Savaria |

Le pianiste canadien Georges |
Sevarie prenait l'avion à Por-!
val, iuereredi dernier. pour un sé-
Jour de plusieurs mois à Paris,
dou, cn août. H se rendra en
Ecosse, pour participer au Fes-
tival d'Edimibours.
On suit que ce brillant pianiste

canadien a sur le chantier un
concerto pour piano et orchestre.
presque terminé, Cette oeuvre
sera entendue au Canada, Jors
du Festival de musique canadien-
ne, durant la Semaine de Folklo-
re canadien, qui se tiendra durant
l'été 1951 et qui est patronée par:
le Ministère de la Jeunesse. |

C'est le premier voyage en)
France de M. Savaria depuis sa
fameuse évasion du eump de
concentration de Saint-Denis,
alors qu'apres dix-huit mots d'em-
prisonnement, lors de la prise de
Paris pur les Allemands, il rè-
ussissait avec deux compagnons à
tronrper la vigilence de ses gar-
diens, et, à la suite d'extarordi-|
naires aventures, à passer en zo-!
ne libre et à se rendre à Mar-!
seille, où il devenait titulaire des”
grandes orgues de Sainte-Marie-
Maijorque- |

C'est dans cette dernière ville
de manifester
appui sincère;

qu'il eut l’occasion
aux Français son
dans la cause de la Libération, en
sauvant de précieux documents
qui servirent par la suite aux Al-
lies dans Tear invasion du con-
tinent francais. Réalisé au péril
même de su vie, ce geste d'un Ca-i
nadien n'a pas eu tout l'écho vou-
lu dans le temps parce que. rè-
vélé alors, 11 aurait entrainé des
chatiments terribles de la part
des envahisseurs sur les person-
nes méfées au complot, Mainte-
nant on peut le dire. Ç

Durant son séjour en Franee.!
M, Savaria participera à diver-
ses activités artistiques. et assis-
tera, en juillet, au Concours Fn-
ternational d'exécution musicale, !
qui se déroulera en Suisse. i
 

PERCE — La célèbre station de
villégiature en Gaspésie située sur
la ligne du Canadien National.
est aussi un lieu historique et un
sanctuaire d'oiseaux de mer.
TERRE-NEUVE — L'union de

Terre-Neuve au Canada a ajouté
700 milles de voies exploitées au
réseau Canadien National.
JASPER PARK LODGE, la gran

de station de villégiature dans
les Rocheuses canadiennes, est
exploitée par le Canadien Ng-
tional.

{célébrer

te fermer leurs portes pour mar-

quer\ I

Les marchands et la Saint-Jean-Baptiste

 

Le fait que lu fête nationale
des canadiens-français. la Saint-
Jeun-Baæptiste, survient, cette an-
née, un samedi a pose aux Mar-
chands de la province et plus
particulièrement à ceux de Mont-
réal, un problème assez séricus.
Il aurait été à soubaiter que tous
les établissements de commerce de
Montréal, quelle que soit la nu
tionalité de leur propriétaire. fus-

“sent fermés. pour donner à ce
jour de fête le enractère d'unani-
mité désirable et montrer l'union
ani existe entre les différents
groupes ctimiques qui habitent
notre provinee et benélicient
ses avantages.

nous n'en somies pas encore la
et plusieurs murcleinds, mème ca-

“nadiens de fangue française et
puriotes, se verront forcés d'ou-

: vriv leurs portes, au moins pour
une partie de fa Journée, pour
faire face à la concurrence,
Mais le conseil des sections de

 
; Montreal cle l'Association des

“anarchands détaillants, au couts
d'une réunion tenue ces jours
derniers, a voulu recommander
avec instance à tous ses 1men-
bres of a lous les marchands de

Montréal et de la province, de

lu Saint-Jean-Baptiste el

Pune facon tangible, lear

de
Malheureusement

respect pour la fête de notre pa-
tron et leur sens national.
Ou sait dès déjà, à l'Associa-
tion des marchands détaillants,
que tous ceux qui pourront le
faire, mème au prix d'inconvé-
nients sérieux, suivront ce mot
d'ordre, s’accorderont à eux et
permettront à leur personnel de
participer aux joies et aux ré-
jouissances de cette journée, L'As-
sociation des marchands détail-
lants désire souhaiter aux ovga-
nisateurs des differentes munifes-
tations qui murqueront cette
journée, le plus grand suceës posa
sible et invite de nouveau ses
membres a faire tout en leur pous
voir pour que notre fete natio-
male soit célébrée d'une facon
aussi digne et aussi manifeste que
possible.
 

MILLIONNAIRES — Ap der
nier comptage offictel © x avait
71 personnes aux Etats-Unis aver
un revent annnuel d'un million
de dollars. En 1929 dv en a
vait environ HW,
 

A VENDRE
Fua automobile Plyniouth, en bon

ordre, moteur 120 torées Chrys-
ler, S'adresser au Bureau du
Journal, 19, rue St-Thomnus,

Montmagny.
 

MEL
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rolongezla vie de votre maison et protégez-en le toit’
i" avec BISCO. Les toitures et les lambris BISCO embel-
lissent.lls sont d‘application facile et résisteront au feu,

| au temps aux intempérieset aux vents;ils accroitront de
‘plusieurs annéesla beauté et la durée de vos bâtiments.
Les produits BISCO, fabriqués au Canada depuis des
générations, sont de la meilleure qualité qui puisse
se trouver.

‘Utilisez BISCO dansle cas de renouvellementde toits;
‘ ‘réparations ou nouvelles bâtisses. Demandez à votre

vendeur BISCO de vous montrer le vaste assortiment
de couleurs et de styles maintenant disponible.

Monufaciuriers de

BARDEAUX D'ASPHALTE

LAMBRIS

TOITURES EN ROULEAUX
Lisses ou à surface minéralisée

FEUTRES ET REVÊTEMENTS
d'asphalte ou de goudron

MATERIAUX A TOITURES "BUILT-UP"

ENDUITS A TOITURES
CIMENTS DE PLASTIQUE ef

PEINTURES IMPERMEABILISANTES

ISOLANTS
Q-50-2

BISHOP ASPHALT PA

 

   

  

de haute quglité depuis plus de 60 ans.

ES [LLU Moulin & Papier et

onufacturs & Portneuf Station, P. Q
  

RS LTD.
Manufactoriers de matériaux de donstruction

il $uccursale, Bureau et ITH
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Dubé et Fils, Enr.
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Train quotidien Terre-Neuv
MONTREAL, juin — A partir] numéro 1 et dans le sens de est. |

De plus, il figu-
rera au nouvel horaire pour Ter-
re-Neuve, qui puraitru aussi le 18

figurera

du 18 juin, le “Caribou” sera
ajouté aux grands trains du Ca-
nadien National qui figurent à
l'horaire sous un nom particulier,
En annonçant cette nouvelle, M-
S.F, Dingle, vice-président et di-
recteur de l'exploitation du ré-
seat, dit que le “Caribou” qui
cireulera entre St-Jean, Terre-
Neuve. et Port-aux-Basques, de-
viendra un train quotidien, le pre-
nier du genre à cireuler dans Ja
dixième province. Dans te sens de; dien à
l'ouest, de “Caribou” portera le:

le numéro 2,

l'indicateur il
partant de St-Jean
apres midi. heure

juin. A
comme

hrus de

_ — — —)

'M. Gérard Ouellet ! A l B M di I

e est docteur ès sciences a anque ondiale

| | WASHINGTON, — Sept veloppement à employer leve

 

de

STE-ANNE-DE-TA-POCATIE-
RE (NE — Monsieur Gérard’

Promotion 1947 à la Faculte d'A-
sriculture. a poursuivi des étu-

& 4| des supérieures à l'Université du
Wisconsin depuis trois ans et

Terre-Neuve, et de Port-aux-Bas- vient de mériter le titre de Doe-
ques à 9 hres du matin.

Coneurremmient, le service

bateaux entre

de

et Aorth-Sydnev deviendra quoti- 1

partir du 17 juin.

North-Sydney,

de
sa

|
 

TRIER CEDA|)Oa

Endroit ideal
Vous qui désirez passer une vacances ou une fin de <emaine
idéale. rendez-vous done à l'Hôtel Leblanc. où vous trou-
verez chambres et cabines confortables et d'exvellent-

Situé à prosfinité du village. à quelques
pas de lu plage et des salles de danse,
Pour plu- d'informations :

BDerthiier-en-Ba-

I

|
1
|
|
|
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|
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HOTEL LEBLANC
Comté Mortmi.cns
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Dr

teur es svicnees (PH.D
niversite du Wiseonsni, le

Port-aux-Basques Ouellet avait choisit su "Majeuro”
en ferlilité des sols, sous la di-
rection du Professeur Truog; et

“mineure” en physiologic ve-
gétale, sous la direction du pro-
fesseur Staultfer, Sa thèse de doe-
torut portail le titre: “Iron-iman-
gunese Intereelationships in Soils
and Plant Nutrition”

Monsieur Gérard Ouellet est ne
à Ste-lfélène. Comlé de Ramos
raskas a tait ses études primuil-
res duns su paroisse natalez sus
études classiques au Collège de
Ste-Anne, ot it obtint le 2rade de
Bachelier ès Arts. en 1943, Entré
à VEcole Sepéricure d'Agrieultu-
re. Le méme année, tlobtenait son
diploine de RSA en 19

Depuis son arrivée à Ste-Anne-
te-la-Pocatière, le Dr Gérard
Ouellet est en charge de la Divi-
ston des Sols à lu Ferme Expé-
Finnentale Federale, Madame Oued

let « cradue our Départemest des

Sciences Doimnuesliques de Uni

versité dur Wisconsin, en 1049

veaux Etats

Hinduras et Parnguas
torisé la Banque internat
pour lu reconstruction —

nou-

© que internationale est

institutions spécialisées

aux Nations Unies,

au-
ionale
le dé-

une
affiliée

han »… . . . -

bd ; Pavs-Bus, Italie, monnaie pour des prêts, La Ban-
Ouellet, Agronome linissant de la! Costa, Rica, Mexique, Salvador,

out
des
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Gérard Boulay
RUE ST-LOUIS

MONTMAGNY

Ligne complète de tissus à la verge pour
robes, costumes, manteaux, etc.

AUSSI —

Accessoires pourla couture: fil, boutons, |
ceintures et boucles à recouvrir, pads,

fermoirs-éclair, braid, biais, etc.

PATRONS BUTTERICK — LAINE

|

i

|

  
 

Etat de quelques
routes

VOICE pour le dernier comme
nique enis par le Ninistere de
la Voirie. en marge de Pétat ue-
tuciole quelques routes

route No 23
LEVIS-ARMSTRONE (à Jack

man, Maine) —- WL92 milles,
Leton bitumineux. sauf entre

l'Entfant-Jésus et Saint-Joseph.
gravier, Bonne, sauf entre Seot!
ét Vallex-Fonetion. pussatie, u-
lez lentement,

boute No 21

SAINT-PAMPHILE -

GEORGES-MÉEGANTIE

nites

Gravier à l'exception du 4 mils
les asphaltés dons Saint-Martin.
bonne exceplé entre Saint-Pam-
phile et Lac Frontière, pussable.
allez Tentement,

Route No 25 ‘

SAINT VALLIER — SAINT CA-
MILLIE — 45.08 milles.

Gravier, - Saint-Vallier à Saint-
Raphaël, bonne, Saint-Raphaël ay
\rmagh, détour par Saint-Nérée.!
vont emporté, mauvaise Armagh

© Saint-Camille. passable.
Route o 253A |

BEAUMONT - SAINT-PHILE-,
MON — 38.21 milles. |

|

SAENUE-
Loti

Beaumont a Saint-Gervais, bé-
ton bitumineux, bonne. Saint-
(Gervais à Saint-Philémon, gravier
bonne.

Route No 26 |
…SAINT-JEAN PORT - JOLI,
SAINT-PAMPHILE — 33.23 milles-

Bonne, — Gravier. Construe-
tion en cours entre Saint-Jean-
Port-Joli et Saint-Aubert, allez
icntement, passable.

Route No 27
EAST ANGUS - COOKSHIRE-

BEECHER FALLS — 42.84 milles.
Bonne. — Gravier, excepté en-

tre Cookshire et Sawyerville, bé-
ton bitumineux,

Route No 28
LEVIS — SHERBROOKE, via

Beauceville — 131.46 milles.
Bonne, excepté entre Beauce-

ville et Lingwiek, passable, allez
lentement. Lévis à Beauceville,
via la route No 23. Beauceville
 Saine-Marguerite, gravier, Sain-
te-Marguerite à Gould, béton bi-
tumineux. Gould à Bury, gravier,
Bury à Sherbrooke, béton bitu--
mineux,
®— e

33,000 canadiens en
Angleterre, en 1949

 

of TradeLe Board (ministère
du Commereet du Royaume-Uni
vient de révéler que 1949 a eté
une année record pour le nombre
de touristes réels d'outre-mer dé-
barqués en Angleterre. Le nom-
bre total des arrivés, — soit 549,-
Ho, — a été de près du dixième
plus élevé qu'en 1948, qui avait
élé lu meilleure année depuis
1920, On n'a pas de précisions
sur le nombre de Canadiens qui
visituient fiAngleterre avant la
guerre nuits, en 1949, il y en a eu]
33,000, soit une augmentation de

 
33 p. 100 sur 1948. Sur ce nom-|
bre, 23.508 environ voyageaient
par mer. lies mois prineipaux
des arrivages de Canadiens ont  été juillet et août.
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INFORMATIONS GENERALES

PROPRIÉTÉ: 15 claims de 40 acres (1 mille carré)

situés près de Dumus, comté de Chicoutimi et Sagard,

comte de Saguenay.

ACCESSIBILITÉ: Le terrain est à proximite de la

route nationul St-Simeon-Chicoutimi.

a l'endroit exact ou s'étalent trois des plus larges veines

de pegmatite du district dans lesquelles la présence

d'uranium € été confirmée par les instruments de détec-

tion précis et par le rapport de géoloques compétents.

CAPITAL: 3,060,000 d'actions.

Sans aucune obligation de volre part

€ vmandez notre prospectus afin d'obtenir

de plus amples rensergnements,

rf)

e

Juslez ce coupon immédiatement,

C'est l'âge atomique...
L'URANIUM est, de nos jours, le minerai le plus recherché. Le but de la
présente émission est de faire participer le public de la province de
Québec à une entreprise dont les possibilités sont des plus attrayantes:
exploitation peu coûteuse et marché permanent. C’est une spéculation

très intéressante.

CHARLEVOIX URANIUM AND MINES CORP.

On paiera $o peur |

Poxyde duran
t

Eldora
do an-

ident dE
ésiden tion deeo une alloca

pour l‘usinoge.

Le pr
nonc

$7.25
J. pone

orMW Mining
ode

 

  
   

(sans responsabilité personnelle)
Incorporée en vertu de la loi des Compagnies Minières de la province de Quebec,

CONSEIL D'ADMINISTRATION
Président: Henri Crépeau, c.r. — Montréal

Vice-Président: Jean-R. Beauchemin — Amos

Directeurs:
Georges H. Lavoie — Bagotville

Sarto Perrault — St-Jérôme
Régistraire et agent de transfert: C

) 231 ouest, rue Notre-Dame
GÉOLOGIE:La propriété de la compagnie est située rpr----------- ——

Messieurs,

 

Sec.-Trésorier: Volmore Gratton — Montréal

Jean C. Fournier — Montréal
Camille Mercure — St-Hyacinthe
hartered Trust Co. — Montréal

LORNE INVESTMENT HOUSE LTD.
Montréal

A LORNE INVESTMENT HOUSE LTD.

231 ouest, rue Notre-Dame, Montréal, P.Q.

MINES COKP, ainsi que me tenir au courant des développements miniers de la Compagnie.

|
|

Veuillez me faire parvenir le procpecius de CHARLEVOIX URANIUM AND J

|

|NOM...eeeeens

ADRESSE......................... Vresweran nes sce sec a ne sere entrera caen ner naar ere neare |

. ree eres Pesos EP EE I INIArss cae nessaER ter PAR Obs.vansessra roses anecesaatentes vaneass eee |

TÉLÉPHONE..........…....u..un.cnccvuesrcucs |
ÉCRIRE LISIBLEMENT |

J
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| Distribution des .

(Suite de la lère pagu)

Avec “succès”, Mesdemoiselles
Diane Cote et Leonie Rouleau

’ * > Autre elèves promues à la de

( «l rt C u | 1 Il A 1 re année [-S. Mesdemoiselles Ghis-
laine Gaumoind et Anita Blais,

Picton: “La source”. Delapore.

La
m
am

on
m
o
m
em
ir
m
m
m
m

Rit MARTIN, d'rectrice 1 ss
' 2e année Lettres-Seiences

service d'Art culinaire, PL Asve “grande dist!'”cetion”, Mes-
Rolin Had Flour Mille! ini. {demoiselles Rachel Noël, Colette

Collin \rmandy Nicole, Janine
Quélbire Montréal. | Anctit el Lucie Len.

j Acve d stinetlon”, Mesitemmoi-
AGDES adR selles Colette Anetil, Louise Mar-

, + pquis Pierrette Fournier et Jeun-
PIQUE-NIQUES CuesAte Morin

Avec succés", Mesdemuoiselles

UT - -Colele Fos. Micheline-C Des-
Les pioue-niques, autant que tes re goût se Transpor'en* bien dans pres el Fazenie Caouetle.

{feurs, font partie de lelé, atats des pots à confitures Des veus, It ction Le veut”. Lobel,
, wt ; , ‘ FO eu . ee . “| ;Ia question du pane de provi cuits dun Ou furan, tne salad DIT OMS DEE PIANO
sions est loul un probleme de nos de pomines de terre avec cisnon

jours. ; ol ue SONT aussi soûles duns decernes par Flnstat Pédagogique
Les pique-nigues oceupent aie an pique-nique, t de Montreal.
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La Societé Canadienne
d’Etablissement rural

\tipliast ses fovers et

 

Lu quête du d'manche 23 juin ses parois-
0 . A , |ses agricoles. C'est pourquoi NN
loutes les en‘reprises qui con-\$S. les Evèques ont depuis plu-

 de lu civi-courent « l'extension Yo sieurs années recommandé que le
lisalion franco-catnolique au Ca-; produit de la quête faite dans les
nada out toujours reçu l'appui in-| églises en lu solennité de la St
lussuble du Conuté de la Survi-; Jean-Baptiste, jour de notre fète

vance française. Aussi bien la So-| nationale, soit versé aux entre-
cièté Canadienne d'Etablissement} prises colonisatrices. Cette an-
Bural, veuvre pratique entre foU-Enée il en sera de nième partout
tes pour at'eindre à cotte fin, «-t-|au Canada français.

dés son |

 

elle pu compter Ur occasion sera belle pour notre
ment sur du collaboration on ne population de poser un geste col-
peut plus agissante de l'organis-"jeetif de solidarité envers sa pro-
ine susdit, Au moment du jance-" pre cause. I vu done falloir
ment de la souscripiion, dn'hé-{que daus les prochains jours on

sitait pas à dire: "De Loute lé soit partout saisi des huts qu'en-

 

ferveur de notre foi, nous prions] tend poursuivre la Société Came
nos vonpa'riotes du répondre] dienne d'Etablissement Rural, el

avec cmnpressement et generosite qu'à celte fin on lise a'lentive-
i l'appel de Le terre clue da JeU-< ment les fascieules qui sont dé-

La dernière livraison de

 

 

   

      
       
 

 

 

 

place grandissante dans notre alt Les bouteilles therimos sent don! Cours préparatoire lére année:pPise | dit répandus à travers le pays. Car
rei ation estivade el pur consée- désignées pour le transport des Wwe grande distinetoon” ess Françatse” réédité cette ex- plus que des moyeus peeumiaires,
quent leur ment 5 dû subir des jus de fraut<, tail thé on cute énie Caouvlie. Tollande Masson Portation dans es derines sui cest de la compréhension popu-
transtormations. Les sandwich, Mien ade préparer tes sand Npeheline Talbot, Canulie Mas- Vis he Comité de da Survi-Jaire qu'a besoin la Société, pour
aliment rraditionne, decees aeréus tels da veille, crnporter séparé on Fernande Desprès, Tugues-y PEU francaise renouvelle dt que son oeuvre de rénovation ru-

“ pu . . ot . * = ’ als iBios outers sue Pherbes ne ves ment be pain franebe Ja mavonnat + Boulet. Micheline Houtet, Mar- (Promesse de son dévouement tos pyle se propage. Le temps est
ponudent plus dones besoins. Leese des garnitares à sandiétehsthe fes. Lortaine Gendron © ‘ co be ovavre de saul Hal plus que famais à lacfion positi-
ancitr dail consituer Un repas laitue et foire les sandwichs au qedeiene Proulx. onl , ve el concrète.
complet, vu qu'il remplace celur fur et à mesure Ceci vous epar- Ver “distinetion” Elisabeth dire équivoque ne suurail 0 __
du midi on du soir, TE doit done anes di travail el Tos sanedtehs Morin. Leuse Tineucl et Sugano. Dome easter quant au sens que
bacturez lésinnes, Truths, produits seront plis aopréciés, Pour sim- Boulet revel d'établissement rural chezLo Hl | ! ! SU . / ° °butters: laiton [remiage aliments plifier le Transport dir calé pré Cotes préparatoire 2e année ois IE srospare du palriotis-. Constipation!
proféiques ovufs viande, pois-(narer gine infusion de vaïé trés \vec “wrande distinet'on”, Eu-[ He le plus vrais en meme temps
son ou féeves. aliments caloriques: fort ci utilisant au moins ‘rois one Caouette. Bollande Masson fre te plus prolisque- aider no- Et
pain maliere grasse Les légu- lois sautent de café que d habitus Therese Després, Lise Tremblay re peuple à conquerir de large
nie eus, fes que céleri carol= dv et diltter vec de Teua bowl Micheline TValpol ane te Bou l'ronelies de sa patrse. en) mul-
bes el autres y guenent ao Clee Sintec rooment de sersir, Pict of Mo heline Hoole! a @ Une ou deux
préputes lu veille Cis an Frais Pour cunpoiqueter les franits Avec vd stinet'on”, Hetène ti Prenez voire temps
fans un plat fein Froude. ronds Tele que nrunes peches,) oe of Penise Mousseuu py ; sites dose te bain ROBOL
Une sadade aux Tenis dont Te varie 00 0dap les hottes vides, Ont obeenu ce même diplome | vis ; Offre Moins de danger ir —pea a cle Tégérement épiusst ne d'oeufs, Familie Masson, Marthe Roy, for iY ot tt hat lentement, ci ce soirde sa saute cax porines, se frans- SPECIAL ror IMOLE-NICUE: eo Despre . cauèrez votre hate lentement,
Ste bien ds besoins Lun dE Hat RE: nante Pespres of Loraine Gon vous eviterez Ia donleur pénible effet demainporte hier dans des bocaux de Pcconerir de boeuf haché des has dion ; J i :re Ce : ; el cuisante de Finsplation et la .verre cine sde frovea we eb eneouder Te Cours clementaive, Tere annee ; . ; i matinLes viandes ot passais ponu- - 1 ~ 1. i SE Ddesquamation. Les premiers bains
Da | | ; tout dure tranche de bean. Gril- \vee Cyrande dstinefton OU jus doivent nue dépasser din àvel etre etuits a lu broche au, … Le hil Fi « Lavace el Therese Desoto s Heh pas In nr qu

- ; a dire : cle re ore : : act: . Jon 1 ee NE >dehrors on ctee © vportes dans leur | : Hl mn ' POOTUE Hi rr Mee Cdisttnetio™ Coline Moers Vis ponte, SE io | ion al nu . PP
I: Le cuisson. Des prépurali dans lu es sir ave iris ’ Lo SL Neier ne fois le Baie pbte . , ouplal de cuiss me Des prépa ions, | y TUT eer, Denese G0 ec ise Premdius 1°, pouvez vous détendre ul 35¢ la boîte. 3 pour $1.00
dv Sue tel es que hontethes. ces ed contehois ETI ue Monique Gagne VS po Co ‘

ee I _ VC ; LAC (mire pes reese vu sole
; l'arerte Coualard el Glistaine | 2

pores hesumont.
= ! Cours clémentare, Ze année *

*
Io baa can bene db saber dus dane senses, ents Uvent, | Mo rende dist palin IH

conne fous les aise vein! cle du- risees quer fe cons deion tte jp eh nt: Arise tele ety
nevinder us proprictaires ou ads Cat entier Chel aedive non pase Es “distimert no |
ninéstredt ours hotes de ville teurs Le tait enter nu me lors- f iin He I “i oe]- . . urgsueritie ‘ Co 4
suture de pensions de camps, quest meuinue bien propre- I! ; ee joel. Olive La
ete. de servie à leurs visiteurs en's peut néccumoins contenir Teol int aa.

: : Fa LORS Û are et =dr tit pusteurisé. {es certes qui causent des ma Avec rade Hg ie Se
Le laut pusteurise” déclare la lies conn bn tuberculose bo- nique Pre | sine SINE Se

Powers vest Teo seul lait sûr, el vire da fièvre orduante, les mann be d dineft aa tL re
pour protéger la sante de leurs te vorse septiqutes, la typhoide til ut elle vi he od
fates cos pensions ef codroils de {lu disenterie Cours A | p i Heol ) ;
coeuneus devraient Sossurer que La Logue canadienne oe sant wee rande. dain Cu anne
fe bt gquion oy sert soit sûr lime que le lait vasteurisé n'est vin tin oo € destine n°, PauJ - . > Ce + .Des madieties mutites, qui em-toas tongours fourni en quantités vee “dist'netio ” ] i
proisonnent an vacuttse et qu | anvinerciates, surtout duns les max Noëlla « "à ne me

peuvent avoir des copsiguencess adroit de villéetature isolés. y ! taureau, mili0 RSS EN ! ‘ 5 Bouneau, Jeanne-d'Are Morin. Hé-res ele fil remarquer qu'il Jo tue uspo" ! Le ent Clewgnon Céline Desprèés. De-. Coniste des movens de pastenrisa- ice Marquis. Car . yIF - un > ro nise Marquis. Carmelle CoulombeI tion a domicile Tuctles et elficu- | ha ;. Joe | ; Odette Préchette ef Lonisette. peus. Ceci s'applique tous aussi Beaumont
bien aux campeurs et uux habi- Cour So . .en i 20. : ve .: Ours supérieur, ere année |, , unis de natsons particulières Avec er Togs SC |

—_— WH BOTos pensions vec “grande d'stinetion”, JiaA . . + : : L [KE To , . hu ol pe : ;Recouvrez entrain, energie, vigueur | - Cl er ies 1 pasteuriss chel Noël. Françoise tov of Su !Conreriss que lu pasteuris-; zette Coure |
Quelle transformation, Les os ne paralssent plus, ion roi some n'est quam[ Cours Hoériene 9 ; e
lew chaire s'uffermissent, [6 Visage s'arrondit, pius ivple procédé ile chauffage, dé- OUTS supercar. 2e annee
de cou émacté; disparu cet air de squelette ambu- SI! Dit proce qe et Ji thas *, Avec “grande distinction”, Jean-
Tant. les milliers de jeunes Miles, hornmeset fermes fruit les bectéries qui pourraient \ - > , dei

QUI LE pouvaient engraisser sont fers aujourd’hui _ … a Vo | CU yan nine Morin. ®

de leur belle appurence. Dis attribuent ce résultat : hoe ne hee RARER Avee “distinction” Colette (ate
À Oatrex quil revivifie et renforeit. Contient Ingrédi- ole est bien faite elle ne change | . . te -

euts, stimiulauts, fortimants, fer, vitamine Br eal- 5 A : Sy lin. Jeanne O [Levesque ei Fr
clum pour enrlcdur le sang, améliorer l'appétit et ln ae le oan fu fait sine de'rui coise Box
dixestion et mieux faire profiter de le nourriture Len ét art a que le lait ' ; | ; ‘

fait wagner du poids, Ne (ragnez pas dE ti | Hit ] da | “ Cours laureat, {ore annee |
calsser. Cessez quand Vous aurez rattrapé les 5, 10 contient ch quantrie ponadanie pape ee . : ol " ;

Saoù 90hvres nécessaires pour attelndre la normale, Aver ‘grande d'stiFetion”, 4 | eee
Cotite peu, Nouvenu format d'essat seulement SOC. -® . mande Nicole, '
Fasavez les fameux comprimés-toniques Ostrex 9 - -- —

a

pouce recouvrer Vigueur et pouds. Toutes bhuiruiacles. ; ; oT .

- - ADAM. cn hébreu Sdama he sie Chocur “TOUT UNIVE s,
Ç Sat le terre Forno EST PLEIN DE SA MATE ; ;

_— _ CENC Ï 6

iin d'henneur,

done offerts + y — 7m re SES SUM SSI SE RS. CS ei SE ES ES CS (CES CEEst sis
bu de (often
Ti de on dax ectenre I. roa

catenin Gorm ertner merite pr 3 PERSONNES SUR 4 PREFERENT* LA
Mile Jeannine Casant! ani Ses
cipssee fé couux exainens qd 11
is rite laval

Prin d'Instructisa te Ii
aflerls par M Cure Nope
| “inchauk VF

A CPAISTIR Cecile Chabot.
x I FENDEPUIS DES GENERATIONS LES BONNES Chanf. 0 Mavic

| Duo “Valse”, Moskowsks

. : | + . Résultat de récentes épreures aveeNotre gratitude Sadeesse aux .
cnereux donat-aurs qui nous ond d'atitres Marques CONTES.

1 ‘ eu eneer le pesant50¢ la boîte ou 2 pour $1.35 [ene de récompenser la fran
paies cleves avec tant de Lberatde

Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1566 rue St-Denis, Montréal. Convrévation de Notre Dane . AB3F

= Moutmaznv. le 21in 1950 .
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NOTRE FEUILLETON | Notre concours No 42] LA RELIGION
: : . || L'ile Sainte-Hélène x + Lu : vêtuear uerl e OUI IX QUELLE ES-TU, dis-le moi, si pauvrement vétue?

R ii 5 Je suis Religion, title de Dieu connue.— Roman canadien —- a Le a i ; v nine

NUE ONCURRENTS savaient paetscied'une sfpareline?IT ; vu ’ à TN { ce e : ¢ ¢ ëPur Yvon D’'ANGUS sf; lpus que cest en plein oecan At- roe que Je mepr geo! ère
iH lantique. au sud de i'Equateur Quel livre portes-tu? Les lois dd eg mon père,

5 sai spéciale de l’: ur lue vol Ri a ! Ou de ses Testaments est compris le mystère,Publié avec permission spéciale de l'auteur s ec  voicanique nommée on A nt >> Découvrir la poitrine
Sainte-Hélène que mourut Napo- l’ourquoi l'estomac nu? écouvrir la poitrine

= — —— - —— leon ler, x détenu quil était, par Convient à moi qui veux une blanche doctrine. ,
- ; ; :e fai tuée. les Angials. du 17 octobre 1815 Pourquoi sar cette Croix fappuies-tu charitable?

(Suile de la semaine dernière) tant, je le sais trop... je lui ees M 1891 mourut. ‘ La Croix nrest un repos qui nest for agréable.
—Cherener ta femmie, par quelsse les ut Less, ren deux Nonnoretises Hurent les reponses A quelle fin es-tu de ces cles pourvue?
J pe ‘ ) ro Je suis trois fois us- : : : : i ne : Pr er aide i AE +moyens? Aller te presenter dy lous1 5. > 5 reçues el Nous constatons ae apprends Thomme à voter au-dessus de la mu

elle, ce serait la tuer aussi sûre-| SASSIIIS. . “{ pidistr que des gens de ons les Pourquoi s raxonnante esti de belle Games?

ment qu'à coups de poignard: bus deux hucumes venaient à ats el thes duty ses in re Pos tenéhres je chasse au loin des saintes dimes,
—De moyen pratique. jer peine de se tever quand, a quel sent de plus en plus y n Lu pese lonrquot ce mors de hreide? Min que par contrainte

n'ai qu'un ’ que trocents picds deus, soit Lions Pas 4 nos ques Jarrete a Favear de Pane cn donee crainte,
= Lequel? Je veux Vaider ; tout pres de Lun des ancienpil- Pi sort a favorise cette st Lt protirquor sous les pieds Toules-tu lu mort blem”
— Mere, mon ai: mercit Ma liers d'un pont dal. HITTER DUSTes: \ raison que je suis lu mert de la mort méme.

soeur Mathilde demeurait à Qué-, Sant la riviere, ecru, viipor- . ao tee . Cree ‘po mais il va si longtemps “tant avec lui toute unie funille Mile Süzanne FOURNIER, — VAQUELIN DE LA FREANAYEJeu, nets voir rlemps. ou . Lea ; TTI N NZ \ i ne fo
Elle peut être demenagee, dul le iraversi! en voilure el Heu € Turale Ni 4 to46 1696

Ce ° dont l'on nu retrouva ateun des (Bas de In Piruiss-
morte nee. : : : anbres, ils virent reapparailre Re ee, . mm = = e— Morte, peul-étres déménasée La femne volée qui, venant du MENTMAUNY 1e PS ones ee asasaesmtmm2smi. = ; a femme voilée qui, venant « 4fants: ele tenait trop à la mal- ne . J. -vt- _ 0 . . , reve cay A TATE ©
son paternelle pour s'en défaire! srandcent, eouraït dans la Modarte Adélard TURGEON. { QE I CAGNERA, CHUTER SEIIAINE Y: : 1 direeUon de la cataracte. A gran SE rue Saunt-Franeoi -de son vivant, ’ . | ; dat rue Saint-François, i

Si elle état morte, sa  eipemoëes. Leuemel se pre QUEBEC, -- po. | CONCOURS No 11
ne, elle n'a pu ki dépenser tou-* CDIGL A sa pots des pore bars, . Co
fe... preter ane peste sina evidu Nous félicitens ces deux ga | Quel est Fennnent premier ministre de la prosinee de
ydemment. Fais, me croy-| séHinet Bu pet hangar, che gnanles, qui recevront leur prin fy Quebec qui dit un jour: “Cessons nos luttes fratricides!” ANO vs, alla se qeter aus Cabin: dit “quesque teins, vf nous in- eeuit mort aussi. elle n'a pu faire i | Vo eee

A eas en ma faveur | Mitheéu else qu'alilez-vous vitons tous àos lecteurs à Pepoit- |} Non au concurrent al,

Wi rs, où ia femme ou tu Vaire” . dre ic notre question be celle see p Rue. N°. ou 8. de 1ile 8 ur rect, > Juisseeumoi!l Our dtes-vous? maine. Pitié ou village

He Non Elle n'uimail pas us LE que meteencima le 21 juin 1950. 1 Comté Pr à__ 3 ain a up . y Lu :
2 Jeanne pour Ft ler dans son nerveusaent le fentie. ‘ —La DIRECTION, | ÿ Son dar )Lode Ww poi al s: |

malheur Fl C'est une raison del Peu vous importe, onda, i N.L. Votre réponse devra mots parvenr dans trie envo-lonme
dus pour que je eroies ques sans UT Soa ta tie qe Vel ie IT, la pape Yooaverie el potont un fuebre de un cent vont te (initier 1850,
feu n° pain, elles wont pu vivre] VOUS vino de cesnmettre Une, x . “ $1000.1 Hin. ! ; pt La an Jen TY 12 ; . abien longivnips, laomere of ens] ition revel ante cet faisuez! ae la pa:x ! § Dor pra de wn valine sd ue de publication re cout seront Line'sfanl EK ie Green peur € Sino = —_— à (tt sort centre tous ceux qui Reds wea ont adie see wie ve praise juste
“Mais qui done, alors? Nose | ol, Ma dis-jes fn ane jetant! Ia.
Wo , auelque autre parent? La, dit-coe montrant ve preci- (un “comies” en 4 couleurs) i

ny mon côté i ourmel. non. [pice de deux cent quarante piedsd Une brochure intitulée Pie Nil 11 CONCOURS
Co ; : ve 3 fn > : k »; le , Re .. oe ey û .aucun. Si Malthide ne s'est pas | 7 He he retrouvera plus ome de Pave de ta Pas, vient de pa-|0 Lea BEDUTTONS MARQUIS. Ltée,parice, Ce qui est plus que pro-; (roira morte. ut D'aulleurs, À raître à lides, dont un excmplai- | 19. rue Naint-Fhomas. 19 |

bable “elle aura, en mourant, Pt ne resreltera ques Tonglemps re devrail se trouver dans cla|g pues sanedonne sou argent * quelque ET le voleur! Puree que je Lai de- que foyer catholique, Entièrement | AMON IMAGNY, . - PP, U. ‘“Soi ary { Co ot | :nunauté relisieuse nonec 1 lune de oses victimes, 11 imagee en quatre couleurs, à ln Neeetnrarare memeotaPR
© Ute}te vi, trancha Jetn. et cest{à tenté de n'empoisonner, teGaron des comies”. elle raconte
Dobie que tu auras ce qui est, the! Comprenez-vous maîn'e- Le vie du Pape actuel. depuis sa CHARADE A-1 ÀRE, ; Me te coer Mant que Ie He quis re'ourner à naissance jusqu'à aujourd'hui.arrivée à ta première fenune el . ; : ; € : ! J
à son enfant lui. + 2 Laissez-moi; Jaissez-moi, Auteurs e* artiste ont mis beau- eee

   

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

   
 

  
 

 

 

  

 

  
     

  

  

          

  

  

  

  
 

           
 

   

 

  
   

 

  

       

   
  

   

 

    
  
     

 

  

  

  

   

 

. Se consolation maintenant que vous savez tout, - coup de soin et de talent à la Lo un . ;
de setueae consetaten Non! ll n'est pus permis de préparation de celle plaque Mon LUN passer] blared. Co Toe
ie ne Gourrais pas me rendre à $ donner Ja mort. Dieu seul est Les tdustrations reproduisent Mon SECO hn rongeur à da quete are ce,
mon dernier devoir d'époux el le maitre de uns vies, avee fidélité, quersonnages, lieux Mon OSPESTE ol mais en cut ee A

de père, là-bas. IH faut done T Mais de quel droil. je vous et evenements. Les textes, malaré Mon QU A Qu ME per Adam fut engendré.
Ce ge at lemme np. brie? - leur concision. donnent nue ex- Et mon TOUT, plate à Meurs signaiée. Co. qe .que je sois doublement mews -—Si, comme vous le dites el cellente idée de l'activité extraon —Valère FUGLANtrier. maintenant, pour pouvoir: ES ne apts de es el celfente rdre de Tactivité extraor- Le | de la Charade A-47: jeu dit Jeudifaire une bonne action! . - Pour- COMite Je veux le croire. votre dinaire qu'a toujours déployée ce- CMOT CC A CN ATAOC ARE 1QEUT AE NS a Co to! : Pars a tente de vous Tuer, portez Tui qui est aujourd'hui Pix XH. en La solution de celle d'aujourd'hui vous sera donnée dens le

pluto® piaîtite aux autorités judi- faveur de la paix. soif comme | prochain numero de ce journal
, | eluires. sous-secré aire d'État. soit connue

| —Mais, Monsieur. vous n’y pen- nonce papal en Bavière (19171.
sez pas! Dénoncer mon mari. soit comme secrétaire d'Etat. et 3 >“Mais ce serait un oscandale! plus tard, au cours de la récente el
—dauvre fenme! votre lièvre guerre comme chef de la chre- Pour

vous égare. En vous suicidant. fienté.
[la faute serait moindre? Et de Une brochure umique. qui. pari
| l'autre côté. “sa presentation el son quier

—De ce côle-ci, personne ne brent le sens d'un IHESsige pres-
saura: de l'autre, Dieu, qui con- | sant en faveur de La paix univer
nait toutes mies soalfrances, mej selle surtout à l'occasion de l'an)
pardonnera bien d'avoir quelque née sainte. A ce seul litre, elle ne
petr devancé mon heure. Avec peut taisser personne indifferent
nn juloux pareil. 1 2 il n'eut étélet chacun doit sen faire le pro-
difficite de vivre longtemps. . - | pugundiste, DEPUIS DES GENERATIONS LES BONNES
—Moi. madame, est-ve que jeg Pie XI, te Pape de la Paix, bro-|

ne saurai pas? Demuin. Jes jour- chure de 32 pages, environ 100
naux donneront vos noms et} Hustradtions en 4 couteurs, en
adresse, votre disparition subite vente poll et cher Hides. 235
el en toute stice. : - pus rie -dacques ontreal, auon ute qustice. jo devia par Prix de S0.10 i Ja postez S013) 50e la boîte ou 3 pour $1.35

La ‘oz: #1,15; le vent: 9,00: 1e Cie Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1566 rue St-Denis, Montréal.
(A suivre) mille: seb.00.

- LL_ 0 D —_—

V| S I T EZ &1eResee, N'AVEZ QUE VOTRE \|MES HOMMES CROIENT | NOUS AVONS LES MOYENS S| JACKMAN ME
LesAveriteurasdu | COMME RANÇON, CAPTAIN QUE JE SUIS MORT, ET DE VOUS FAIRE CHANGER VOYAIT DANS CET ETAT}MORGANFANS DOUTE, VOS BOUCANIERS) JE NE FERAI RIEN D'IDÉE-ARES[ETE IL ME FAUT TROUVER‘ iVOTRE Captai . LAPAIÉRONT CHERS POUR LES DÉTROMPER/ MOYENdm] à

MorgaCANADA organ |. |
en '50 EPISODE 43

Apprenez à mieux connaitre, votre LE GOUVERNEUR
pays - visitez-le par voie du Paci- |! eecao,
fique Canadien. Voyagez à bord de ! NER DROLESAIT Joris

trains confortables . . . arrétez-vous | :

dans les excellents hôtels du |, GAN EN SA PRESENCE

Pacifique Canadien, situés dans les |

grands centres et les plus belles ||
villégiatures du pays. T ; ®

Traversen les Gr y PURII II (560q001 "MAINTE. [PAgLE, CHIEN D'ESPAGNOL / "EST PAR JALOUSIfaîtes uneeroière omAneto, À VOIS Pas POURBUOI115 NANT/ © QUEVATIL| ACER-PikDMai ; OIF ETE HORRIBLE 31 CA J CAPTAIN. MORANaîtes une € VOUS DONNENT À MANGER

)

SE PASSER 2 S'ATUNE INVITATION PEUT 4€ FAIRE RICE/ LE GOUVERNEURbord d’un confortable vapeur du MAINTENANT... Pr = POURVOUS HA/ HA! NER «VOUS À INVITÉ SUN
Pacifique Canadien. Rendez-vous ï line “ff. ) x FESTIN DANS SON PALAIS!
nu Yukon et jusqu’au delà du
cercle polaire dans un avion des A SIRtIa
Canadian Pacific Air Lines. à i

7 ’ A,
Nous vous aiderons à organiser } - hil ui

votre voyage. NN \ gt ’

LP. St-Hilaire, NE qq
Agent général Québec. & :

F. Fortier,
agent régional, Montréal,

1

{ v7 :
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Page huit

] AQ {don de PEcole, a Andrée Morin | Mlle Henriette Michon,Le palmares a... (rendement à l'atelier). pièmue Musique te 1m 2
rix, Un volume, don de M. tauvmiond Côté, hijouticer 1,00!(Suite dc la 1ère page) | fétiche, it Denis Laberge, pour] Cercle des Fermières … 2ool]

Soclologie, — Prix de sociolo-| services rendus). A. Bélanger, Ltée 1000 |
gie. don de Tubbé Gilles Joncas. Élèves diplomés. — Jacques Lique Catholique Fem. 200
à Pierre Letarte. Anctil, Roch Bernier, Pierre-Raul | edo SSFlore. Enr. ou

Prix spéciaux. — ler prix, un Gaudreau, Pierre Letarte, Michel] Fi rialMi. oN orput ;I
volume, dou de M. G-E. Juneau, à Paquet diplômes en ajustage-mé- | Grub eh i ue Ld pau
Jacques  Anetil. (ussiduité ausanique. Gaston Bernier, André | Bijouterie Ernest C { Lou Icours), 2ième prix, un volune, Fournier, Denis  Laberge, Jean-jpMiarmiacie ALE wine ron | Bdon de M. G.-E. Juncau, à Denis Charles Painchaud, diplômés en Editions Marquis Li Jon GoEe

Laberge. (assiduité aux cours).| Menuiserie. : Ns Murlits, lee Ai IR *. CHEZ:
Sième prix, pièces, don de l’Ecote, I Attestatlons. — Jean Guy lie Roussciy.
a P.-P, Gaudreau. (application au” ron. Gilles Coulombe,  € unio! Echoué, — Touis-Marin atravail}, 4iême prix, une pièce. Fournier. André Morin, Denis dreuu.
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Vedettes de Prformance

Les camions

Chevrolet les plus
puissants jamais

construits!

 

Dans les côtes ou sur la route plane et
droite les nouveaux camions Chevrolet
V*P sont des vedettes de performance.
Ils vous donnent une puissante traction
sur une grande gamme de vitesses utili-
sables sur la route — et leurs vives re-
prises sont de nature à réduire la durée
totale des voyages.

nouvelles valeurs de

camions dans nos salles

de montre aujourd'hui!

CHE/CHEVROLET/
1

Vedettes de Profits

Coût

tonne-mille

plus bas!

 

Bien plus avantageux en matière de fai-
ble coût tonne-mille. La robuste construc-
tion et l’économie générale des camions
Chevrolet V*P réduisentles frais d'utilisa-
tion et de réparations—voilà ce qui vous
permet d'effectuer de réelles réductions
du coût tonne-mille dansle transport des
marchandises.

Vedettes de Popularité

O° - Préférés aux deux
- autres marquesles

SAIS plus populaires
ensemble

Durant la dernière période de 12 mois,
le public a acheté plus de camions
Chevrolet que des deux autres marques
les plus populaires réunies — une preuve
convaincante de la satisfaction que ces
camions ont donnée aux propriétaires ou
cours des ans — la preuve quele Chevro-
let est le camion le plus en demande au
Canada.

 

     
      

   

Vedettes de Prix

Coit d'utilisation

et d'entretien

remarquablement
bas

Les camions Chevrolet vous donnentl‘a-
vantage d'un bas prix d'achat et d’une
valeur de revente supérieure. Le très bas
prix initial — les frais d'utilisation et d’en-
tretien remarquablement bas — la haute
valeur de reprise en compte — tout dans
le Chevrolet, concourt à vous faire béné-
ficier du plus bas prix.

BIEN EN AVANT avec toutes ces CARACTERISTIQUES en Plus « Trois EXCELENTS MOTEURS À SOUPAPES EN TÊTE:le robuste Torque-
Master de 110 C.V., le nouveau Load-Master de 105 C.V. et le Thrift-Master amélioré de 92 C.V. — pour vous donnerplus de puissance au gallon, un plus bas coût
par charge e CARBURATEUR ET TUBULURE AMÉLIORES: reprises plus douces et plus vives e EMBRAYAGE À DIAPHRAGME ÉLASTIQUE pour embrayage
facile « BOÎTES DE VITESSES SYNCHROMESH pour changement doux et rapide e ESSIEUX ARRIÈRE HYPOÏDES — jusqu'aux modèles de 2 tonnes, inclusivement e
FREINS DOUBLEMENT ARTICULES — pour maîtrise complète du chauffeur e ROUES À BASE LARGE pour plus grand millage des pneus e STYLE DE CONCEPTION
AVANCÉE avec la ‘’tabine qui respire” e DIRECTION DU GENRE ÀBILLES pour manoeuvre plus facile © CARROSSERIES DE DESSIN UNIFIÉ — construction de

CT-450BF
 

un Garage Montmagny, Enr.
A.-A. BLAIS, prop. — Montmagny, P. Q.
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O'UIRIARHER DIE
UNTMAGNY

Oraaue du comté de Montmaun» e » ° °

Samedi, le 21 juin 1950

 

SUPPLEMEN
ILLUSTRE
 

J. Alex Brass, secrétaire
sénéral de l’Association

des Chemins de Fer el

aviseur général représen-
tant les Associations à la

23e convention de l’Or-

ganisalion Internationale

du Travail, à Genève, en

Suisse, du 7 juin au pre-
mier juillet, s’est enbar-
qué sur Empress of
France”, récemment.

Le tanis de la reine Ma-
rie à son arrivée, il y à
quelques semaines, au
Musée des Beaux - Arts,
de Montréal, dans son cy-
lindre de métal. Patricia
Hardy, du Service des
Femmes Volontaires, el
le colonel Angus Mac-
Donnell sont chargés de
sa sruveillance.

 

 

  GEORGE U. HILL, 31 ans, as de l'air, de la Seconde Grande Guer-

re, est l'un des Canadiens qui détiennent la D.F.C. et deux barres.

11 est médecin gradué de l'Université d'Halifax. Il est natif de

Fictou, N.-E. M est ici photographié devant sa propre photo. en

commandant d'escadrille, Il descendit 16 avions allemands avant

que ne tombe son “Spitfire”, en France, où il fut fait prisonnier.

RADIO AMATEUR. — l'amateur de
nipes. au côté de Mnæ Miller. M.
bonne
moven de des attemdre,

moitié des Montréaulais qui ont des

     
à,

tadio, John Miller, vu tagant un message aux Iinondés de Wire
Miller est lun des rombreux amateurs qui surent renseigner une

parents a Winnipeg mais qui n'avaient aucun autre

 

Mlle Doris PARIS, la jeu-

ne fille qui donna l’alar-
me lors du vol a la Ban-
que de Toronto, à Mont-
réal, au cours duquel le
constable A. Gamman, de
la R.CMP., fut mortel

lement blessé.

Le maréchal] JAN CHRISTIAN SMUTS, homme d'état el chef miti-
taire renommé. passe en rovue la garde d'honneur des troupes écos-
saises du Transvaal, à Johannesburg, avant de quitter l'Afrique du
Sud, le jour du gquatre-vingtiéme anniversaire de sa naissance. L'of-
ficier qui l'accompagne n'est pas identifié.
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# 3 el

La collation des grades est une occasion incomparable de prendre des
photos qu'on aimera garder toujours.

Le cadeau par excellence pour les diplômés
OICIla solution au problème des
cadeaux de collation des grades.

Vous en avez peut-être plusieurs à
faire, car c’est l'exception qui n’en

a pas.
H suffit de vous dire : “l'époque

des diplômes et «es distributions de
prix est tout indiquée pourfaire des

cadeaux et de la photographie”; du
même coup vous avez la réponse et

vos ingiétudes sont dissipées. Vous
avez arrête votre choix et chaque
privilégié de votre liste recevra de

l’équipement et des fournitures

photographiques.
Ce qui est intéressant dans un tel

choix, c'est qu’il est approprié à tous

les cas. [1 est aussi adéquat pourlï

8e année, pour le cours commercial.
pourle cours secondaire, pour l’Uni-

versité. Il convient aux garçons et
auxfillettes, aux Jeunes gens et aux

jeunes filles.
Vous feriez bien sans doute de

pas attendre jusqu'au jour de lu
collation pour offrir votre cadeau.

Justement, la cérémonie se prête à

ne

i la photographie. Elle marque la fin

| d'une période d'activité. Ce jour-là
von pourra peut-être s’en servir avec

l'avantage: la camera ou l’équipe-
ment que vous dunnerez seront mis

à contribution.

Si quelqu'un de votre entourage
doit entrer au collège à l'automne,

vous pouvez vous offrir le plaisir de
lui donner sa première camera. Il y

a toute une gamme d'appareils, des
plus simples jusqu'aux plus élaborés
ct aux plus modernes.

Pour le collégien, je recommande
l'Une des camerus pliuntes de bonne
qualité ou un excellent appareil

miniature qui rendra des services
pendant plusieurs années,

| Si le destinataire a déjà une
cantera, vous pouvez lui présenter
des commodes, Votre

; fournisseur vous fera des sugpes-

tions: un étui, un dispositif à éclair,

“une quantité de pellicules, ete, Pous
‘les jeunes filles xpécialement, les

{albunis sont de mise,

Cael — Jacques Lumière

 

Accessoires  

   
Paul BARETTE, ancien corres-
pondant de guerre, qui vient
d'être nommé chef du Service des

nouvelles au Servive international

de Radio-Canada. Auparavant, M.

?avelre avail été tour à tour réu-

lisateur de La Revue de Vactua-
lité et chef du Service des nou-

velles du réseau français.

 
VAS-Y, JEUNE HOMME. — Clarke Davenport n’aime pas les idées de
avec Billy Hoffman arrivant finalement, il s'eSsaya à des manières persuasives pour prolonger

l'opprsition.. Cette batailie, non décisive, faisait partie du programme de l'Académie Navale dés
Etats-Unis. Les deux sont âgés de trois ans, pèsent quarante livres

l'Académie.

son “‘junior’”. mais i

{
et sont fils d'officiers de «

 

  

 
 

 

  
 

  

GRAND PECHEUR DEVANT L'ETERNEL Yvon Bobert est ici

nhotegraphié cv à gauche, Norah Manatach, son euile, nu Lnc-

des-Lounps. P. 0). Décidément, oui, le fameux voi de lu lutte ost

i . sur les lues que dans les arénaz,..

LE CONSTABLE. de li Police Montéé, A GAMMAN. qui fut ré-

cenunent (to par bes belies d'un bandit, à Moniréal, On sait que l'on

croit tenir e da qui le tira à bout portant, su cours dun vol de

banque, «0 la posonne arrêtée. teut récemment, aux Etats-Unis.

NN x . £ , 08 ‘a ‘

Egayant les enfants infirmes

Nusieurs enfants infirmes furent les hôtes des “Shriners”, lors

le spectateurs.
fe lHôpita! pour Enfants Infinmes. Nous apercevons un jeune
‘on, assis dans une chaise roulante, entouré de clowns,

“
=

d'une matinée des présentalions du Cirque d'animaux sauvages de
Hamid-Mértoi, au Forum de Montrétl, groupant plusieurs milliers

Ces représentations! furent dônnées aux bénélfires
=
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l'objectif de l'appareil.

Comment Faire le Ménage de la Camera

N APPAREIL photographique

est un instrument fort ingé-
nieux. Grâce aux merveilles de la
chimie et de la physique modernes,

il permet à chacun d’entre nous de
faire du travail artistique avec un

minimum d'effort. Pourtant, votre
‘mera o besoin de votre collabora-
tion, maleré son fin mécanisme,
Vous devez en prendre un soin rai-

sonnable et voir à la garder propre,
en état de fonctionner.
La partie la plus importante est

sûrement l'objectif (ou lentille), qui
laisse passerla lumière requise pour
Ja formation de l'image sur la pel-
Heule. Si cette lentille est couverte
de poussière ou d'empreintes, elle ne

peut évidemment pas donner une

image précise: la photo sera donc
embrouiflée. Le remède, c'est de gar-
der l’objectif propre. Quand vous
photographiez, ayez toujours du pa-

pier spécial ou un mouchoir doux,
propre, qui ne z'effiloche pas.

Si lu lentille est couverte d'une
épaisse couche de poussière ou de
graisse, 11 serait bon d'utiliser une

ou deux gouttes de liquide spécial,

avant d'essuyer la surface avec le
papier où la toile. Mais n'allez pas
appliquer le liquide nettoyant di-

rectement sur l'objectif: mettez-le
sur le tissu. N’allez jamais, non
plus, essuver de nettoyer une len-

tillo avant d'avoir soul? d'abord.
pour chasser la couche lourde et

  

   

  

  

 rude de poussière et de saleté,

La graisse déposée sur l'objectif
provient généralement des doigts.

Prenez donc l'habitude de ne pas
toucher au verre. N'essuvez pas la
lentille avec un linge sale, Les peti-

tes particules ont vite égratigne la
surface polie.

I s'accumule aussi de la poussière
à l'intérieur de l'appareil. Si on la

laisse séjourner là, elle peut pro-
duire des taches fâcneuses sur vos
photos. Avant de mettre le film dans

l'appareil, cssuvez-en l’intérieur,
Pendant qu'il est ouvert, vous pou-
vez en profiter pour nettoyer aussi

la surface postérieure de l’objectif

avec le papier approprié,

Attention: ne jouez pas avec le

mécanisme interne, n’essavez pas de
le builer. Laissez aux experts d’ar-

ranger objectif et obturateur. Si
quelque chose ne va pus, confiez la
réparation à un homme du métier.

Quand la camera est au repos, on

devrait la garder dans un endroit
propre, sec, de préférence dans un
tiroir commode, à l'abri de la pous-

sière et des mains menaçantes des
jeunes enfants. II est excellent d’a-
voir un étui; cela protège beaucoup

contre la poussière et aussi contre
les avaries et les chocs.

Prenez soin de votre camera et,
en retour, elle vous rendra de meil-
leurs services; ça vaut bien Ia peine,
pas vrai?

317F

  

— Jacques Lumière
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Marcel CARTER, ci-dessus, qui

vient d'être nommé adjoint à la

direction” de la Société Radio-Ca-

nada. à Montréal. M. Carter. qui

est originaire d'Ottawa, était au-

parawant. chef des Services ad-

ministratifs de la Société, Dans

son nouveau poste, il sera atta-

ché au bureau du Directeur gé-

nérai. M, Augustin Frigon,

 

Marie - Thérèse LENOIR a son
tour de chant hebdomadaire le
mercredi soir. à 7 h. 45, à Radio-
Canada. Elle a choisi le titre le
plus simple : Des Chansonnettes,

et, elle nous fait entendre.
s'accompagnant elle-même, de ré-
cents succès ou des chansons qui
conservent une grande populari-
té, même si elles ont déjà fait

le tour du monde.

en,

Voici une des deux photographies publiées par Je mas

porte des avoix ‘rouvées pamni |
Hitler.
ante de son udjudant des SS.

chancellerie. à
   

a sa

HODGSIN,
l'Association

président de la

GECRGE PF.
membre de

MACHUM,

Bertin, vers le 2H avril

ex-nageur
des Athletes Amaleurs

femeuse

 

¢ malériel dun représentant du photegraphe

“L'ilfustrated Telegral” les décrit comme étant les dernières d'Hifer. le montrant :

l'obengrufenfuehrer Julius Sehaub, examinant les donmnuges de guerre

1940.

 
ici Son

1t-colonel

Canadien. reçoitde l"“Olyint nc”. un
des mains duCanadiens.

association. à Toronto,

Découverte d’un cadavre

+ .

L'Asst.-Dir. Wilfrid Bourdon
Iescouade des homicides, exami
rent. récemment, le corps d'un
A droite où le corps ful jeté.
qu'il sugit don meurtre,

    
    

tprofecteur à Ja nfain) et 1 sergent “dét
nent un puit abandonné, à d'est de Montré:
hommie non-identifié

La flèche indique la place probable où la tête frappa.

azine berl nos “MNustrated Tetecraf” leque
personnel
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rap-
d'Adolf

en cosmpa-

certificat de

GEORGE C.

  } Cede}
ive Russell Sénéral/ de
où % garçons découvri-

Une feuille de tôle cachait l'orifice du puit.
La police croit
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L'éclair rend sûre et facile la photo intérieure

Photos Intérieures à l‘Eclair

[L'TIVER est la saison où les
photographes se tournent vers

1" travail à l'intérieur. C'e-t normal,

priisqu’on passe plus de temps dans
la maison, à cause de Lu température,

el des journées plus courtes, Il v

aussi les occasions plus fréquentes,
étant donnéles fêtes of les réunions
de famille durant cette saïon, Tout
le monde aime garder un souvenir
de ces réjouissancez familiales.

La photo à éclair est l'un des pro-:
cédés les plus populaires, Vous n'y
avez peut-être pas eu recours Vous-
meme, Mais vous avez vu d'autres
personnes s’en servir, L'éclair pre-

vient d'une petite ampoule qui ne
donne qu'un instant d'illumination
Intense. Grâce à ces ampoules, Vous

“vez prendre des photos duns la;

; aison avec la méme facilité qu'au
‘and soleil du dehors.

1! y a deux façons d'utiliser à
l'intérieur les Lumpes à cclair. Li,

dremière porte le nom “d'eclair Tr!
bre”. On peut s’en prévaloir avec

n'importe quel appareil qui perp

un temps de pose, Dans ce cas, ln

Himière est produite grave à un
dispositif simple, dès que l'ohtura-!

teur s'ouvre pour lu pose. Voici le

procédé: on fixe la camera aT ou
jy

“EU L'obturateur ouvre, Péclair

se produit et tout de suite après on
referme, Test préférable naturelle-
ment de se servir d’un trépied ou de
placer l'appareil sur une table solide
durant le temps de pose.

Lu plupart des camoras récentes
sont pourvues de ce qu’on appelle

l'éclair synechront-é, Dans cette se-
conde méthode, l'obturateur et la
Lunipe agissent simultanément, d'où
la possibilité d'instantanés. Vous

tenez simplement l'appareil et vous
pouvez photographier avec la même

facilité que dehors. 

Leo réglage n’est pas difficile, Avec
une appareil du type ajustable, vous
pouvez (travailler à des distances
varices en modinant le degré d'ou-

verture. Le mode de détermination
le plus pratique, c'est l'usage de l’un
de ces guides de poche préparés

spécialement pour la photo à l'éclair.

 
 

 

Si vous voulez simplitier la pho-

torruphie intérieure, familiarisez=
vous avec l'éclair, TH est d'un emploi

facile et, à propos, H's'adapte aussi

bien au film coloré qu'au blanc et
noir,

8 Jacques Lumière   a

  

quelque vièce d'équipement,
pendant des heures.

tnEn faveurde
sinisires de
Winnipeg

 

Une partie des 16.000 personnes qui ont. récem-

ment, assisté au spectacle donné au Maple Leaf

Gardens, de Toronto, en faveur des sinistrés de

Winnipeg. On sait que huit tonnes el demie de

cadeaux furent également expédiées de Grande-

Bretagne, en secours aux mêmes inondés.
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La connie des >ays-Bas i Montreal observa leur jour national on commémoration tous
ceux qui donnerent leur vie pour la défense et da libération de leur pays. lorsau’une couronne fat
placée sur le sénoto he. au carré Dominion. La plroto nous montre je consul-généra] à Montréal, A.Svenster, mai-n. R-0-0 Morton, CBE.. officier commandant de la division de Quebec, Coneseller WBC Bulloch, representa la ville. Une garde d'honneur du 22¢ Regiment fut passée en revue pat AL Ssenster, qui est le doyen du corps consulaire, ivi, ?
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Lu “Grosse Blanche”. éléphant de ci

de ses patrons, devint tétue. à Chicago, \
mals ne)“pi
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léphant de cirque à locintelligent. pour Ia réclame des attractions

; : Le corps de lu Marine Américaine, Fatiolu à“ . RT . , : .mais “Bleneae Ré -hallunment sagenouilla pour suspendre Te trafic

à Chicago, récemment

I

   
\ rite, deux Manitobains. Le fermier Bruce Mackenzie. à droite,

av Mortis. el Ted Burch, un résident de Winnipeg. Ils sont en tour-

nee davion à travers le pays, pour remercier les Canadiens de leur

FOsite, Dans le cercle de la photo du haut, Ja maison de Burch.

A Lite, ce qui est advenu du In forme de MacKenzie, pendant

line dion.

-

Dl OFFICERS DES CHEVALIERS DE CGLOMDE, - Quatre

ver” délégués. représentant 62.000 Chevaliers Ce Colomb, étaient au

8u © ralliement annuel à Granby. récemnmient, De gnnvhe à droite.

precvre ruigée: Fabio Monette, trésorier d'Etat; Francis Fauteux.

che ‘jer supréme; le juge T.-A, Fontaine. député d'Etat: le maire

de ranby, Horace Boivin: Gérard Choquette, grand chevalier de

Gracoy: Hervé Lefebvre, député du distriet No 5. et le juge Engène

Maris, député d'Etat. Deuxième rangée: J.-H. Choquette, Rév.

Léo Douillé, Mur Irénée Gervais, Cannn-Lucien Mercier, de St-Jcan.

to Te Rév. Antonin Bi

 

sonnette,

 

 

 

118 peinires pri

nettoyage, organisée par la Chambre de Commerce Junior.I,

Pi . € nt quatre minutes et ST scondes pour peinturer un orphelinst d'enfants, àCAOENIX, Ariz. Ce tour fut accompli par l'union des puintres à l’occusion de la grande campagne de

 

 

 
Quelques échantiHons du genre de littérature qu'il est urgent d'obtenir, pour guider les pa-

rents ayant des enfants fréquentant les classes, sont tei examinés par «des officiels du “Quebec Fe-
deration of Heme and School Associations”, aux quavtiers-généraux de la conférence de da Fédéra-
tion, à PHôltel Windsor, Montréal, De gauche à droite: Dr. Johnston, W. Abrahcen, D-V. Jackson,

 

  

 

président des prefysseurs suppléants, F.-W. Price. secrétaire-correspondant: Dr Edward C. Powell,
président: et T.-W. Gilmour, vice-président.
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Latittette. D'un large Car

|
droite, toute univ avec un endlel

 

sx

 
effet ultra-micdesne avec ses on

 

arches très larges of

CASAWELa TTT TWN PTENCRVION WAMTECKSATAYAt.fa;fh83 a : cad ARICA TTT,

 
A ons CANADIENNE. — A gauche, cane nouveatt genve, où Courte

x Couleurs brilfiuntes elle est d'un

 

dit " Peter Pan” cotto biouse a

des bautons-Diioux pour s“ule décoration.
 

cin du département des recher-

Shes scientifiques de l'Université

sfacteur NX qui serait de grande

de Montréal, est sur la piste d'un

fone pour la médecine, a-c-

4 ‘ oo.
#il déclaré à une conférence de

presse, lors de la publication da

son nouventt five STRESS”
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CORINNE CLAVET, une Cana-

dienne.«qui vient de signer un

contrat pour une compagnie ci-

nématosranhiques, à Montréal,

 

VETEMENTS “mère et fille”,

Robes-soleil, faites d'un même

chambrai rose; le corsage, de

codlédr lni. est retedu ’par ‘des

bretelles boutonnées. D'un très

bel effet pour les chaleurs.

prices Vostriaues * — Samedi, le 24 juin 1950

Madeleine Caron parle de:

Honneur à la paresse!
"EST le moment de l'année où. dans les familles, on s'aperçoit que

les enfants grandissent. Un jour qu'il
fait beau et chaud, les fillettes veulent
mettre leurs robes de l'été dernier... el
les robes sont trop courtes.

Muis la maman se console vite, parce
que coudre pour des petites filles, c'est
agréable comme Lout, Seulement, il faui
faire vite! Pourquoi pas copier quelques-
unes des façons de procéder des coutu-
rières qui, dans les ateliers, travaillent à
la piece?

Souvent les robes ont seulement besoin
qu’on en laisse tomber le bord . . . Un
ourlet ge fait i la main quand on le veut
presque invisible. Pour aller vite, il fau-
drait une Lable ou l'équivalent .. . Vous
épinglez le bord sur Ja planche ou la table,
pour lixer solidement l’étoffe. Avec une
bonne longueur de fil sur votre aiguille,
vous prenez plusieurs points d'ourlet
avant de tirer le fil jusqu’au bout. N’ou-
bliez pus qu’un bord fuit bien à condition
que ln couture soit faite lâche. N’allez pas tirer trop fort sur le fil!

Mais, commel'éioffe est fixée par cette épingle que vous déplacez au fur
et h mesure, vous pouvez facilement tirer plusieurs points à la fois.

De cette façon, on peut coudre de longs bords en un rien de temps.

Et, naturellement, ça va encore plus vite quand une fois on a pris le
tour.

Quand la jupeestcirculaire, les bords ont une façon très désagréable

de faire des becs ici et li. On peut remédier à cet inconvénient . . .

Fixez votre machine à coudre électrique pour avoir de longs points.

Faites une couture au bord de l’étoffe, quand vous avez mesuré le bord

de la robe et retourné assez de matériel pour que ¢a ne s’échiffe pas.

Sur cetie étoffe double, passez la machine en gardant votre index

derrière le pied pour que votre couture plisse un peu. Est-ce clair ?

En d'autres mots, préparez votre bord et donnez-lui un bon coup de

fer: mais, avant de le coudreà la main, faites une couture à la machine,

une couture que vous faites plisser un peu, peur ramasser régulitrement

le trop d’ampleur qui autrement ferait des becs.

Quand vous regardez travailler une bonne couiurière, vous vous

rendez compte qu'elle presse au fur et à mesure. Trois points, un coup

de fer, et ainsi de suite. Elle a ordinairement un bon fer à vapeur

chauffé à l'électricité. Ft ce qu’elle s'en sert!

Elle coud à l’électricité aussi, parce que c’est plus rapide et moins

fatigant.

Savez-vous que, dans un Lon atelier de loilettes faites sur mesures,

les revers, le bas d'un deux-pièces de crêpe, sont toujours entre-doublés ?

On emploie, pour cela, une étoffe légère comme du tulle ... et pourtant

cela donne du corps au vêtement.

Mais, pour en revenir à nosfillettes . . . Souvent il y a moyen de faire

servir encore une robe trop courte en lui rapportant un bord. Pour que

l’effet soit joli, il faut un bord contrastant, plus foncé que le reste

probablement; il faut aussi répéter la couleur ajoutée, soit en appliqué

ou garniture quelconque, soil sous forme de col avec poignets assortis.

Si les petites filles portent leurs robes courtes,il est bon qu'elles aient

toujours un petit pantalon pareil. Cela fait bien plus élégant, mais il

faudrait y penser en achetant le matériel, parce que les patrons ne Lien-

nent pas toujours compte de cet item en indiquant le métrage nécessaire

à la toilette. ,

  

 

 

 

 
  

 

‘TOUS DROITS RESERVES

 

 
LA PRINCESSE« TAKA. la seconde fille: de l'empereur Hirohito, osl
aujourd'hui la simple femme de M. Toschimehi Takatsukasa, un
employé de musée qui gagne vingt dollars par semaine. Elle a vingt
ans. Elle apparaît ici dans sa toilette de mariée. Cette photo fut
prise le dix-huit mai dernier.  
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Barrage de sable
 

La Guilde PHOTOGRAPHIQUE
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ndex Un instantané de ce genre est un auxil aire éloquent dans le récit en ; Co
images dun pique-nique. On devrait le compléter par des premiers plans Des tiques de SHUS de sh v nstatleos Gas a partie busse de Winatpes, sontnstrucites quap le ve

p de des membres du groupe et des perspectives de la plage et de l'eau, THEN due ta reine. QUEENS OWN CAERON PÉGHLANDERS, dans un fort pour parer à Vid oe
une, group perspec plag “ dlutton de lu rivière Rouge, couvrant Une queite de Li vifle.
nent re .

Récit en Images € -
A - ” . . .

vous | RACE aux revues illustrées, le portrait des enfants qui montent ~ rope A < Ve y 4. 2422 . . 1 tneyt Bl £3 YES . + miloup 3 dont le nombre s’est multiplié; dans la voiture et se Lerminer par Expédiant des bâtons à leur freres scouts, de Grèce
peur 4 au cours des dix dernières années, une demi-douzaine de bonnes photos :

; é& les photographes amateurs s'in-| de la rege champêtre elle-même,
1oins téressent davantage à ce qu'on ap-' coaronnées par le nettoyage des

pelle “les récits en images”... une lieux et lextinetion du feu de camp.
less série de photos qui s’enchaînent, 4 poid:

es pour relater un événement. (avec un canevas commecelul-la,
tant . il suffit d'avoir de linitiative et de

. Iva sans dire que le photographe mettre de Ja variété dans le travail,
faire i d'occasion ne peut faire te TCPOF-| Ainsi, il faut des premiers plans,
que | tage desgrands faits nationaux et des plans moyens et des photos dis-
reste internationaux, mais il peut re-ltantes, pour éviter la ressemblance

liqué { courir à une technique analogueà et la monotonie. Au cinéma, n’ou-
PHS. celle Adu cinéma ou des revues il-| blions pas que le principe, cost

ent lustrées. pour raconter de facon| d'utiliser los plans éloignés pour
jolly captivante ce qui se passe dans =a situer la scènes les plans movens

vie de tous les jours, pour montrer l’action qui se déroule
et les premiers plans pour révéler
les reactions individuelles.

sare +
Règle générale, 1! faut se foire

un plan de la “narration” illustrée,
pour qu’elle soit réussie, Il est Si
nécessaire de décider quelles photos )
on veut et doit prendre, I! convient
donc de se faire une sorte de
“scénario” qui indique ia marche à
suivre.
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vous mettez ccite theorie en
pratique, Vous prendrez UN paysage
qui contient les lieux du pique-
nique. puis le groupe en train de se
régaler, à une dizaine de pieds, et,
tout près ensuite, un gourmand qui
savoure un “hot-dog”. Ce truile-

peut commencer par l'instantané, Ment apporte de la clarté et donne

pris à l'intérieur, de quelqu'un qui du cachet à votre récit.
apprête le goûter, se continuer par| 29sF -— Jacque

Ainsi. le récit du pique-nique  Lumière 

    
Voiet quelques uns les 3690 Batons pour souls, Torna
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don des Seeuts du nada do Tenors Treres en Greases od de bois necessaire ne quil étre drone, Lae
sistapt-c het des soonts caradents, disksnn D Sd da presentation fheee ds 5 a an
secrétaire du Pons de Paule à ta Guerre pres PO SabDas Cu ti shoes Neat”

; récennnent, pentas! ee eau tue ao droite bab Bane nt Wu NV te LAN AV,
Gus Sohedenbers € A marl tous de Tao ren eeenr de Muret t 14, conte
pertiva dere event 0e Voncoiver € Le balance ue Mont cal sous peu, Les bi Tans de par

 

tous des scouts lu Divinion. 

 
DEUX VOYAGEURS de nos chemins de fer nationaux. Les chiens  

 

est sont les plus nombreux, des chats, des chienpanzés, oiseaux. et souris
UNE TARTIE DE LA FOULE devant l'édifice :d’ e la Banque de Toronto, à Montréal, alors quiet
venait de placer dars J'amrulance M. S. G. Bic I cv. girant de la C. 1. L. blessé par un bahdit

lors d'un hold-u». en fin de mai dernier. C'est au cours de ce même vol que le constable A, Gamma
mar fut mortellement blessé, : a |

ingt
fut

un k i.

que l'on y transporte par milliers annuellement, tout en s'occupant

de Jeur nourriture, etc.
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Les couchers de soleil sont une source inépuisable de bonnes

Un Mot des Couchers de Soieil

L Y A des phénomènes de la
nature qui vous somt tres acces-

sibles, Ainsi, une fois par jour, se
présente le coucher du soleil. I n’est
pas toujours beau, ni majestueux,
mais par contre, certains jours, il
est splendide!

Le manque d'uniformité de cette
attraction vespérale rend tres diffi-
cile de fixer des règles techniques.

 

Normalement, lorsque le soleil est!
obseurci par les nuages, mais encore
au-dessus de I'borizon, vous pouvez
photographier à environ 1,50 de
seconde et à f/16. Commec’est le
tymps de pose moyen pour un ins-
tantané. les propriétaires d’appa-
reils carrés peuvent tenter leur
chance. Plus tard, avec les derniers
reflets, il faudra un temps de pose
plus long.

Le film en couleurs est idéal na-
turellement pour vapter les superbes
nuances d'un coucher de soleil.
Même si vous vous trompez dans le
temps de pose vous aurez une photo

convenable: en sous-exposant un
peu, vous aviverez les couleurs, et en
sur-exposant vous les adoucirez. En
couleur, prenez la première partie
du coucher de soleil à 1/50 et à
f/5.6, en augmentant le temps de

{pose à la scène “'ob=-
eurcit.

Avec un film blane et noir, il faut
“compter plus sur le contrasté entre

les nuages et le ciel. Avec un cou-
cher de sofeil riche cn orange, rouge
et jaune. un film (ortho) régulier
sera épulant, Si les couleurs sont
plus fraiches et plus délicates, un
film panchromatique avec un fiitre
Jaune mioven donnera les meilleurs
résultats. Mais, si tout-i-voup, Vous
êtes en face d'un ciel magnifique,
prenez-le immédiatement avec ce
que vous avez. L'effet poétique pour-
rait disparaître en un instant.

11 y a plusieurs façons de rehaus-
ser la beauté d’un ciel déjà beau.
Les couchers de soleil sur l’eau peu-
vent étre bien frappants, surtout
avec un bateau en silhouette. Tout
— d'un avimal à un gratte-ciel —
peut aider À créer une belle scène.
Un autre bel effet s'obtient en ‘‘en-
cadrant” la phote avec des branches
d'arbre.

Il se peut que vous fassiez plu-
sieurs essais avant d'obtenir le cou-
cher de soleil que vous voulez. Et
quand vous aurez reussi à capter
un spectacle grandiose vous en serez
fier à juste titre.

SioF
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  Jacques Lumiere
  

“
Le Courrier de Montmagny ” — Samedi, le 24 juin 1950
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MEMBRES DE LA POLICE de l'Est de l'Allemuene,
muitare, Céfilent avc leurs chiens policiers sur: ;

E‘uts-Utis la France of Angietey protes à . pavot
pogemont er établissant une force policière “au caractère

Due dver ses Intentions de paix, en débandant ze corps.

 

ane des Alliés changerent en force
publique du secteur russe de Berlin.

Gue Moscou avait rempu son en-

militaire” et dentindèrent à Pi
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EXPLOSION 28 PERTES DE VIE,
sion de munitions se produisit, à la
ma, récemment, que la plupart des
firent blessées. Les ruines fumantes
chimiques,

Voici peur une vue générale de l'endroit où une explo-
Baie Raritan, à South Amboy, New-Jersey. La police esti-
débardeurs. 28 personnes y furent tuées et que des centaines
sont tout ecqui reste d'une importante usine de produits
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MENAÇANT DE SAUTER. madame Bertha Rose, 35 ans, sur l'appui d'une fenêtre, à gauche, - a

au secoiud plancher d'une maison de Chicago, Pendant que les

retarder son saut périlleux, les pompiers de l'endroit eurent le temps d'étendre un filet, et I'in

d’eux, à l'aide d'une clef passe-partout, parvint jusqu'à la
un policier la porte hors de sa demeure à l'ambn'ince qui la transporta a l'hôpital.

afin de Le troisième secrétaire du Trésor Anglais, Sir Ernest Rowedulton,
K.C.M.G…. C.B.. de Richmond, Surry. et lady Rowezutton, à bsrd de
LoBmpross of France”, qui quitta, récemment Montréal pour Liver-
pool,

l'entretenaient,

Mme Rose. A droite,
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l'A sept milles de Paris |

 

— Samedi,“Le Courrier de Montmagny”& o

Pour vos imprimés de tous genres, Si
vous tenez à un travail parfait, consul-
tez Les Editions Marquis, Ltée, à Mont-

magny, P.Q. 19, rue St-Thomas,

  
 

MONTMAGNY
— VILLE DE FRANCE —

Textes de M. l'abbé Cointepas” euré actuel de Montmagny, en;
France. — (Exclusifs au “Courrier de Montmagny”).

 

 

 

 

(Suite des semaines précédentes).
 

Que les processions établies pourjsin — Denis Beaugrand — N-

l'usage du dit lieu, se feront ré-| Passery — Pierre Grenet — le
gulièrement, et pourront si le} Roy — Lesoudier,

temps et les commodités le re- INTERDICTION DE
ANCIENNE EGLISE (1737)

Cette date nous est fournte par
les registres de paroisse qui men-
tionnent 2 Baplémes dont l'un à
êté fait en l’Eglise de Villetu-
neuse le 8 Juillet 1737 et l'autre

 

quicrent se différer après les vè-
pres: hors celles des rogations et
de St-Mare qui se feront si le
temps le permet, en la manière
prescrite dans ce diocèse. Que
les messes auxquelles ledit sieur . [

Cure est tenu seront acquitiés|en la Chapelle du Chateau de

dans ladite Eglise de Montmagny Montmagny le 14 AOÛT 1737,
cause de l'interdiction de l'Rglise.

Refus de Sépulture,
Lan mil sept cent trente huit

le dix avril vers minuit est mort
en cette Paroisse Claude Lau-
rent âgé de plus de soixante ans
auquel Jay cru devoir refuser
la sépuiture Chrétienne atlendu
que depuis dix neuf ans que je
suis Curé de cette Paroisse de
MONTMAGNY, ledit Laurent
mais seulement n'a jamais satis-
fait au devoir de la Communion

et qu'il en avertira au prône du
Dimanche précédent. Que le

Martyrologue sera incessamment
Taporté, mis en état et placé au
lieu où il a toujours été ci-devant
Qu'il nous sera donné copie de la
fondation faite en consèquence
du iestament d'un des anciens
seigneurs de Montmagny, avec
un état certifié desdits sieur cu-
ré et Marguilliers de toutes les
autres fondations de ladite Egli-
se, et copie d'une épitaphe pour ¢ ¢ ! (
la fondation de deux services ex-| pascale mais même ne sest Ja-
posée dans ladite Eglise du côté

|

Mais présenté au Tribunal de la
Pénitence ne répondant point ou

 

de l'Epitre et un état de Mes
et services ordinaires de ladite ne répondant qu'en badinant aux

Egtise. Qu'il nous sera produit

|

remontrances que je luv faisais
de temps en temps sur le danger
de son état outre que cet homme
était notoirement jureur oulra-
geux et ivrogne. Son conps étant
resté deux jours entiers sans sé-
pulture M. le Curé de Pierrefitte
vint chez mov le Samedy dudit
mois d'avril à six heures du ma-
tin et me montrant une lettre de

le dernier compte arrèté conjoin-
tement avec celui qui est prépo-
sé el débattu, pour être par nous
donné une forme dans laquelle
les comptes à rendre le seront
dans la suite, toutes lesquelles
pièces nous seront apportées à‘
Paris en notre hôtel avant la St-

MERhaquede hepay Monsieur Robinet en date du

quant aux plaintes personnelles] (Our précédant mar Jaquelle ce
et autres débâts pour le passé a-| Yicaire général priait ledit Sr-

vons ordonné réciproquement aux, Curé de se transporter à Mont-
parties de vivre en paix et de ne Magny en surplis et en étole
se faire aucun reproche, et a-| Pour enterrer un cons en cas
vons fait mettre pour minute no-| joule la lettre que le Cure de

Monimagny persiste dans son re-   
tre présente ordonnance sur cel, ! :
registre des baptèmes pour y a-, fus et au bas de la lettreun posts
voir recours toutes fois et quan- seriplum UE porte. a il serait
tes et être communiquée par le-/ Plus à propos de faire transpor-
dit sieur Curé aux dits marguil-; pr Jun Ft a ti de
liers et habitants quand jl en se-| [rerrelietic eb div faire Muni
ra requis et sy conformer et l'ex-| tion et ce méme jour le corps
ceuter selon la forme et teneur, CU “léfuni ayant été transporte
Fait de dix huitième actobre mil Pierrelielle sans drap mortu-
sent cent vingt huit. De In croix aire, eroix, bénetier, luni:wire ni
Archid de Paris. Tj elergd Jai appris que te Curd

’ Denise, Secretaire de ladite paroisse av:itSime|
Vu par nous Je présent regis. CH terre Sainte, tous lesquels faits

‘ : pe BE ane ppvite up A col

tre dans le cours de notre pre- ol dessus Ja écrits sui a der
mière visite, nous l'avons approy- Histre de ma paroisse pour servir,
ve en son contenu fail ce dix- de mémoire en tant que besoin)

huitième octobre nulle sept cent serait, ce present a cte fait ULL; ©
vinat huit i présence de sieur Pierre Le Roy

= Deni Secretar Maitre d'Ecole de Montmagny de:
enise Secretaire. i: nervy te jeune i ont:

COMMISSION pour BENIR Salomon Lanery te jeune «qui ont

LA NOUVELi E EGLISF signé et certifié les faits v énon-;
“ot î i hey “ ne Te rés le quatorze Avril nil sept
€ he ¢ on 1710 ¢ cent trente huit: Emery — Le,

» ecembre { i Ray _ Lesoudier, |

 

Charles Gaspard Guillaume de; (à suivre)
Viotimmile des Comtes de Mar-
seille Du Lac par la Miséricorde;
divine et par la grâce du Saint, La Chambre de i
Siège apostolique, Archevèque de '
Paris. Due de Saint-Cloud, pair|
de France. commandeur de or! Commerce de |
dre du Saint-Esprit ete. . Nous! i
donnons pouvoir el lu commis-| |
sion du dieur Lesoudier Curé del ontmagny |
Montmagny cn notre diocèse de
bénir l'Eglise paroissiale dudit T
lieu nouvellement rebâtie et ce NOUS TENONS Vintéressant
suivant la forme prescrite par le] rapport lu et acceplé par la
rituel de notre Diocèse, Chambre de Commerce des Jeu-
Donné à Paris, le Vingt-trois|nes de Montmagny, à sa derniè-

novembre mil sept cent quaran-|re assemblée générale, tenue le
te: signé Charles Archevèque de salle du Col-
Paris et plus bas par Monsei-
gnenr Martin avec paraphe.
‘Lan mil sept cent quarante le

six décembre en vertu de la com-

quatorze juin, en la
lège de notre cité, Nous remer-
cions sincèrement le scevétaire
de l’Association d'avoir bien vou-
lu nous Vadresser et nous regret-

mission ev-dessus, nous Pierre] tons de n'avoir pas l'espace vou-
Lesoudier. licentié en Théologie ln, ce jour. pour en parler lon-
de la faculté de Paris. Curé de la} guement. Nous savons tous que.

  
Paroisse de MONTMAGNY avons] fidèle à ses buts d'avancement. la
béni suivant la forme prescrite dite Chambre des Jeunes a pour
dans le rituel du Diocèse de Pa-] toute première ambition “d'agir
ris la nouvelle Eglise dudit lieu] dans l'intérêt et pour le progrès
de Montmagny en présence de'de Montmagny. plus particulière-
Charles Daunard Marguillier c&{imhent, au bénéfice des jeunes de
charge. Denys Cousin second {notre localité. en les intéressant
marguillier. du Sr le Rov Maitre! i tous les mouvements économi-
d'école et autres habitants sous-| ques. sociaux el civiques, tout en
signés. dirigeant leurs efforts et leurs
Charles Dannard — Denis Cou-‘iniliatives du côté du commerce,

i - Rar.
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Nos ateliers, qui disposent du plus bel
assortiment de vignettes qui soit, sont,
sans conteste, les plus modernes du Bas-
St-Laurert,

Dans les voûtes du

Palais de Justice
 

 

 

 
 

 

   

VOEUX !
-— | Par Charle--Marie-François LETARTE.

C'est la première fois qui
m'est donné, conmme chef du par-j-——- — TT Tone À
ti libéral provincial, de présenter
des voeux et des hommages à Ja Regards$ sur le passé
population de la privince de Qué- ————————— ——————
yee, : co :I est heureux que cette oceu- IX — Une famille de notaires.

sion survienne au moment où les , ;
Canadiens français célèbrent leur I] n'est pus banal de voir la,à l'étude du droit jusqu'en 18123
fête nationale. profession de notaire se perpé-|En dépit de l'axiome que “la

I) est d'usage. quand vient te |lter. dans une même famille. pen-'science du droit n'admet pus le
moment d'en appeler au patrio- dant plus d’un siècle. [partage du coeur”, à! affecetion-
tisme, de procéder à un inven- Pourtant, les Boisseau ont con- nail particulièrement la vie mi-
taire de nos valeurs matérielles, |Yérvé, cette belle tradition de litaire, I sollicita et obtint une
spirituelles et culturelles. H fut [1730 à 1841, ° ; ; !commission de lieutenant dans le
tn temps où nous pouvions nous Peux nolaires Boisseau véeu- quatrième bataillon de la milice
demander ce que nous allions de- rent a St-Thomas: le. père, Nico- ; ineorperée.
venir, mais, aujourd'hui, la ques- lus-Gaspard, et Je fils, Ignace-|_ Lorsque la guerre (ut terminée,
tion He notre survie De se pose Gaspard, L'ancètre, Nicolas Bois- il se remit à l'étude du notariat
même plus. L'inventaire est là de. |S€at passa la première partie de ct oblint sa commission de no-
vant nos veux: c'est toute la pro- [SON existence à Quebec. 11 y con-,taire le 30 juin 1815, 1 devait
vince de Québec. C'est mème plus serva son étude de 1730 à 1744 exercer sa profession de 1815 à
ane cela. Des centaines de mille On trouve son greffe au bureau 1840,
Compatriotes sont en train d'a- du Protonotaire de Quebec. Pen- Le nolaire Ignace Boisseau se
grandir le patrimoine en dehors dant plusieurs années, il occupa maria, en prentières noces, le 4
de nos frontières et nous forcent le poste porant de “Secrétai- mars 1821, à Geneviève-Luce La-
à penser maintenant à un ave- pre deJa Cour des Plaidoyers Con parre. Le mariage fut célébré
nir de plus en plus brillant, muns”. Nicolas Boisseau s'était à St-François de la Riviere-du-
A tous nos compatriotes” du marié ä Claire Joliet Mingan. des Sud. La notatresse clait la tille

Quechee et. puisqu'il s'agit d'une | JUS epoux decederent a St-Tho- [de Henri Laparre, négociant, et
fête nationale. à tous ceux dy | Mas la même année —mai 1804—.|de dame Josephte Hubert. de st-
dehors, je présente mes voeux ple notaire à age de 78 ans, ct si Denis de Montréal. |
el mes hommages. femme de beaucoup son ainee, à| En secondes noces, le notaire

—_G…E. LAPALME l'age de 83 ans. Boisseau épousa Catherine-Louise

Chef du parti Hbéral provincial. a oO ops, Wilson, ; ;‘ ;Nicolus-Gaspard. fils du précé- Ignace Boisseau devait mourir
dent, devait vonfinuer la carrière prématurément. Le 20 juitlet, 1840.

Publication italie de son père. Né en 1764 il seuil décédait à Montmagny —ou plu-
I nne mariait à St-Jean-Port-Joh, 1e 11 (tot a St-Thomas-— à Page de 49

d I | = Janvier 1790, à Catherine Aubert ans, Sa seconde femme devait
e â ettre collective de Gaspé. Dix-huit mois_ plustle suivre bientôt dans ta tombe;

r a tard. soit de 22 joillet 1791, 1 [elle mourut l'année suivante. le
des évêques obtenail sa commission de no-|22 août 15841. à l'âge de 37 ans.

taire. ——0)-
le notaire Nicolus-Gaspard L'enfant le plus en vue du no-

Le Salaberry-de-Vallevfield” Boisseau «devait exereer sa Dro- jtaire Nicolas-Gaspard  Boisseau,
publie la lettre suivante adressée |fession de 1791 à 1841. 11 resida {fut Ja soëur d'ignace. Marie-Her-
à Son Excellence Mgr le Délégué four à tour à St-Vallier et à St-{mine. Elle avait été baptisée à
Apostolique an Canada l'homas. De son Mariage naqui- Sf-Thomas en 1807, el elle se ma-
A Son Excellence Hévdn. vent onze enfants. Les cinq pre-jriait dans Le même paroisse. Je 29
Mer Antoniutti Hers: Marie-Catherine. Iguuce-[noût 1827. à Antoine-Gabriel Che-
Excellence Réverendissime. Gaspard, Narcisse. Pierre-Lean-{net, notaire, et Seigneur de Cap-
Jai le plaisir de faire savoir a dre el Pierre vinrent au jour à |St-lgnace.
Votre Excellence que la Lettre St-Vallier: les six autres: Mar- Ce mariage apporta au mérage
pastorale collective de l'Episcopat | Suerite-Fmilie,  Nuxter-Edouard, jthenet, une fille baptisée à Cup-
de la Provinee Civile de Queber | Moise-Adolphe, un autre Xauvier- | st-lgmace. en 1826. sous les pré-
sur la question ouvrière a ets! Edouard. David-Nareisse et Ma- {noms de Catherine-Flisabeth-
Fobjet d'une étude minutiense de rie-Mermine naquirent à St-ThG-l4glué Celle-ci, Épousa un nde

la part de cette Sacree Congrega-
tron, :

Pareil document qui montre
bien la sollieitude des lasteurs
des Aines tusque dans le domaine
social, fall honneur à ses autivaitrs
puisque les augusfes enserzne-
ments des Papes exposes dans un
ensemble bien ordonné ne po
vatent s'appliquer plus ppportue

nément a la situation écomonnie:
sociale en Canada.

Du fail que des problemes ope
vriers etodiés et résolu avec pen
dence ct a la lumuére de lexpé-
vienee dans cette Lettre pastoral.
sont substanlietiement ceux-là
ménmes qui agitent le monde cis
tholique tout entier, nous devis
reconnaitre que la voix de ces
pasteurs des âmes outrepasse les
frontières de leurs diocéses et de
leur provinee au point qu'il faut
lui reconnaitre une valeur URI -

verselle,
C'est pourquoi. je me réjouis oi-

vement avec tous mes excellents

confrères dans l'Episcopat de teur
travail digne de louange el an
même teinps, convaineu que la
publication de cette Lettre pasta-
rale peut être en fait d'une gran-
de utifité pour le clergé et les
laïes de toute race. je demande à
l'Episcopat de la Province Civile
de Québee. par l'entremise de Vo-
tre Excellence. l'autorisation d'en
préparer une édition Îtalienne, à

(Suite à la page 24
 

de l’industrie et des affaires en
général”
Nous savons fous ce que peu-

vent produire de jeunes énergies
conjuguées et. pour notre ville
comme pour foute aufre, la Cham-
bre de Commerce des Jeunes a
déjà a son crédit de belles et im-
portantes réalisations. Nous l'en
félicitons en soulignant que tous
en sont fiers et restent positifs
que ses succés iront toujours
grandissants,

ltccin du nom de

 

 

mas, ; . Joseph-Octave
Deas de ces enfants oecupé-|Beaubien. Te 24 juillet 1849, Le
vent da vedette. de notaire lgnie (Docteur Ueaubien avait des ap-
Ce-causpard el Marie-Hernune QUI titudes étonnantes pour la peli-

|epots le sergneur de Cap-St- tique. I! devint dépulé de Mont-
| 15snace, nagns. puis Ministre des Terres
| Iénace-Guspard Boisseur naquilpde la Couronne, de 1867 à 147
à St-Vullier le 17 juin 17920 S00 Retire de l'arène politique, il fut
parrain fut le sieur Ignace de noumé Consciller législatif pour
Gaspé ct sa Hurrame, Marie- jy division de la Durantaye 0 2

Louise de Lenaudièere. Dose lité novembre, 1867.
| : -—- deseptebetave Beaubien mer
Le problème de la vat de 7 novembre, 1S77 Sa frm-

i me avait precede dans Ta ertil 1 > Le . a
tutrition en ; en 186 les deux époux fucent
Améri ue Latine inhumes à Cap-St-Ignace| |

_ - 0 --—
LIOUDE JANTI-Iiit — « pro" Lu

blème Ww M RE n nerd l'lusieurs de nos conleu v0-
que alin ne ve “ territoire ralns, sans donte. ont bien connu
Jae Laliae Ant Soldes descendants de Mavie-Her ai-
pri vivent 155 millions de per- AE 1 Ie Octave
sonnes — sera éludié prochaine- hb CNRSa MES EHC Tv: DE 4 ‘ Beaubien. naquit à St-Thontig en
ment par des experts air CONS AIS Se maria à Marie-Louise
‘de la conférence cinvoquée à Rioee fille du Docteur Lonis-
Pde Janeiro par l'Organisation des Lg: cène TrembiavNations Unies pour Valimentaz | Pusène Tremblay,
RQ, ! vs ROUTE AR MERE 1 L'autre. dont le nont nous esi
“tion et l'agrieuliure 9FAO0C en TN ; pingsae : oh connu, fut une fille: Marie-Agiac-
jepoperation avec une autre ins- Alix Elle devint plus fard Lé-

fitufion  spéciahisée des Nations pouse d'un ancien maire de la
Unies, l'Organisation mondiale des ville de Québec, Me. Fremont
: i! > { A S ‘ 5 er a : * : ; . *

MRIS {de Gouverne- |avocat au Barreau de Québee, aclus
I Conference de Rio pour Hard député du comlé de Québee,
! it le tr “nil avait hel a la Chambre des Communes
i ; der aval te te Pour l'information de nos lees
jruenee ada fonterence Ge MOME teurs, qu’il nous soit permis d'a-| video en 1918, la première qui se jouter que tous les actes en .ni-

soit oceupée des problèmesde aly gree an notaire Nicolas-Gaspard
pnutrition en Amerique Latine. Al Boisseau et du notaire bgnace-
l'issue de celle conférence. les Gaspard, sont conservés aux Ar-

i t . . ee à ST on : . 2eexperts conelurent qu'il elul né-| chives judiciaires de Montimaznv.vessaire d'étudier l'aspect scien- Ts racontent, —en termes juridi-

que du probleme el que CeF-T ques, il est vrai— histoire des
taines données leur manquaient, trois générations qui nous ontsg : ;

La Conférence a recommandé
en conséquence l'étude des coutu-
mes et des régimes alimentaires
des différentes régions, de méme
que de la composition des ali-
ments et l'établissement d'un pro-
gramme de conservation de la

precedes. espace ¢ naturclleme nt
restreint qui nous est a signé, ne
nous permet qu'un résumé "des
faits essentiels, Cependant. nous
aurons l’occasion de reparler des
Boisseau, car “noblesse oblige” et
leurs descendants n'ont pas wan-

  

 ( "Ti Le \ » os - + ve ;nourriture ct de régimes alimen qué d'illustrer cette belle devise,
taires spéciaux pour les mères.
les enfants ol Jes onvriers. —cC.-M. L.

N
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Notre-Dame-du-
Rosaire

NAISSANCE :—-A Notre-Dame-
du-Rosaire,

fil, de M. Joseph Labrecque et de
Maric-Emma Labrecque. Parrain
et marraine, M. et Mme Allphgn-
se Labre(que, grands-parents ,|e
l’enfant.
DEPLACEMENTS:  - MM, et

Mmes Charles Prévyst. Hervé
Gaudreau, Amédée Mercier, tous
de Sajrite-Claire, étaient en vi-
site chez des parent,, dimanche.

—-Mlle Rachel Noël est en va-
cance chez ses purents, M. et
Mme Alphonse Noël, après une
année d'étude uu couvent de
Montm,gny.

-Mlles Mad-leine ,t Rolande
Nadeau et M. Magella Langevin
sot allés en pèlerinage à Sainte-
-Anne-de-Beaupré, dimanche der-
nier.
—M. Louis-Denis et Conrad

Langevin, après une brillante an-
née scolaire à l'Académie de Qué-
bec sont actuellement en vacan-
ce dans leur famille.
—Mle Olayisse Godbout est ac-

tuellement en vacances chez ses
parents, après une année d'étude
à St-Fascal. de Kamouraska.
—M. et Mme  Loujs-Geprges

Thibeault, de Montmagny, étaient
en visite («hez des parents, di-
manche.
—M. Hector Guillemettte a pas-

sé quelques jours à St-Dam:en
Gernièrement.
—Mile Claire T,nguay et Jac-

queline Langevin s,nt de retour
d'un séjour à Québec.
—M. et Mme Joseph Godbout

étaient en promenade a Ste-Apo-
line, chez leurs parents, M. et
Mmes Adélard Couture.
—Mlle Hélène Boulet et M. Al-

fred Boulet sont de passage en
notre paroisse.
—M. et Mme Wilfrid Kelly, de

St-Damjen. étaient en visite chez
M. Adélard Godbout, cette se-
maine.
—Mlle Rita Fradette, de Mont-

magny, était en notre paroisse,
en fin de semaine, chez M. et
Mme Gérard Boulet.
—M. Armand Giguère, de St-

Joseph-de-Beauce, étaient enr npo-
tre paroisse, l'invitée de Mlle
Irène Coulambe. institutrice.
—M. et Mme Léopold Langevin,

de TAbitibi. et Jleu,s enfants,

viennent dempurer en notre pa-
roisse.
—M. et Mme Donat Godbout,

Deurrier, de Saint-Pamphile, é-
tajent en visite chez MM. Adé-
lard Godbout et J,an-Baptiste

Cloutier.
—Mlle Irène Coul,mbe et M.

Maurice Godbout sont de retour;
d'un voyage à Saint-Joseph-de-

a été baptisé Adain,

 

STE-EUPHEMIE

FETE-DIEU : Un imposant
cortège a suivi, dimanche, le 11
juin, le St-Sacrement, à l'occa-

sion de la solennité de la Fête-
Dieu. Un magnifique reposoir a-
vait été érigé à la demeure de
M. Lauz,mne Bouffard. Le dais

était porté par MM. les margujl-
liers.
EXPOSITION: Les parents

des élève, du couvent el le pu-

blic en général ont été invités,
dimanche depnier. a a(mirer di-
vers travaux manuels, exécutés  par les jeunes, au cours de l'un-
née scolaire, |

Cette exposition était vraiment|
tout à l'honneur du persounel en-
seignant et des élèves.

DEPLACEMENTS: - M. et
Mme Patrick Nadeau, Mnw Pier-i
re Morin, Mme Donat Morin, et
Mme Alphonse Mercier étaient’
de passage à St-Pascal et à Ste-
Anne-de-la-Pocatjére, derniée-
ment.
MM, et Mme Wailst,n Bouffard,

de St-Grégoire de Mgntmorency.
en visite chez M. et Mme Chyr-
les Bouffard.
—M. et Mme Gérard Fortin.

Mme Joseph Fortin et sa fillette,
de St-Grégoire (Je Montmorency,
en promenade chez M. et Mme
Lauzonne Bouffard, derniépement.
M. ot Mme Antonin Morin, leur

fillettte Michelle et M. Emile Mo-
rin, de Fall River. Mass. étajent
chez M. et Mme Joseph Noël, la
semaine dernière,

—iMiWes Colette Mprcier et Ju-
ljenne Bernard, étudiantes à l'E-
Cole d'Enseignement Ménager, de
St-Pascal. Kymouraska, en va-
cances dans leur famille.
~—MM. Claude Mercier ot Cler-

mont Bernard, étudiants au Col-
lège de Ste-Anne-de-la-Pocatière,
sont pour la vacance dans leur fa-
mille.

—Mile Pierrette Ch,bot, étu-
diante au .ouvent de St-Roch, à
Québec, enr vacance dans sa fa-
mille.
—Mlle Clajre-d'Assise Dubé. de

Québec, en visite actuellement  chez M. et Mme Odilon Dubé.
—Mile Véronique Bouffard, de

Montréal. en promenade chez M
et Mme Lauzonne Bguffard.
—Milles Marguerite et Lucille

Noël, de Québec, étaient chez M.
et Mme Jo,eph N,,êl, récemment,

e
Beauce.
—iM. et Mme Cha,-les-Edouard

Godbout et M. Donat Godbout é-
tajent en visite dons ng tre parois-
se, dernièrement.
BALLE-MOLLE: - Dimanche

dernier, le club de Saint-Paul est
venu pour une joute de balle-mol-
le. Lu St-Rggaire fut vainqueur
 

ing's 
 

KyeWhirky
| GovStagram onda confiance ”,

  
Plate

  
   

phe Caran.

SAINT-PAUL

DEPLACEMENTS: — M. et
Mme Fern,nd Isabelle et leur bé-
bé, de Montréal, passent leurs va-
cances chez leu,s parents. M. et
Mme Adrien Morin.
—M. André Tanguay s'est ren-

du à Montréal, dernièrement, chez
sa soeur, Mme Antonio Gagnon.

- M. Roland Roy, E. M. de
Québec, en vacance chez son on-

cle, M. Henri Langlois, en fin (Je
semaine,
—M. et Mme Dominique Roy.

de Québe., dimanche dernier, chez
M. Henri Lyngloi,.

- M. et Mme Clément Drouin

et leur famille. de Québec, chez
leur père. M. Fortunat Létcur-
neau, pour la vacance.

M. et Mme Edouard Fontai-
ne e Itynr fumiMe, de Waterburrv.
Conn... M. et Mme Hector Fon
taine, de Charlebourg, M, et Mme
Roméo Blais et leurs fillettes, de
Québec. ainsi que M. et Mme Gé-

| rard Drouin. de Beaupré, étaient
tous. dimarche dernier, chez leur
père. M. Adélard Fontaine, qui est
gravement malade.
--M. Raymond Coulombe, (Ju

+ Collége de Lévis, chez son père.
- M. Philippe Cuulombe pour les
Vacances.
—MM. Maurice et Guy Clyu-

tier, Léonard Pelletier Emilien
Langlois, Ferdinand Blais, Her-
cule Gaudreau, Yvan Bruneau,
Claude Morin, Robert Talbot. du
Collège de Ste-Anne-de-la-Poca-
tière, ot Aimé Boulet. du Collè-
ge de Montmagny, sont tous en
vacance dan, leurs familles.

-—Mille Madeleine et Lorraine
Boulet, Margueyjte Langlois,
Jeanne d'Arc Proulx, Geneva
Proulx et Gertrude Gagné, du
Couvent de St-Dymien, dans leurs
familles pour les vacances,
-—M. et Mme Henri Boulet, ain-

si que Mile Jacqueline et MM.
Léo Bouet et Jean-Paul Fortin,
de: Montmagny. étaient, diman-
rhe dernier, de passage à St-
Paul, chez MM, Gérard Gosselin
ett Ovide Boulet.
--Mlle Monique Boulet, de passage
à Montm,gny, chez son oncle, M.
Henri Boulet, en fin de çemaine.
—M. et Mme J. Cloutier. M. et

Mme Lorenzo Cloutier, de St-
Fyédéric d eBeauce, M. et Mme
Cléophas Aubé et Alphonse oPu-
lipt de St-Philémon, M. et Mme
Maurice Beaulieu, M. et Mme R,
Labonté. de Québec, ainsi que M.
Rollan] Fillion étaient tous de
passage chez M. et Mme Gérard
Gosselin, dimanche dernier.
-—M. Lucien Marchand, son fils

Adrien ainsi que M. et Mme Ray-
mond Marchand, ,de Montréal,
chez Mme Blzéar Boulet et chez
M. et Mme Ovide Imnaglois, dj-
manche.
—M. et Mme Gérgoire Tanguay.

leur fillettte et M. Jean-Paul
Tanguay. de St-Malachie. chez
M. Robert Bernier. dimanche.

e e

CAP-ST-IGNACE

MARIAGES: Le 24 juin. a été
beni le m,riage de M. Geo.-Henri
Morency, de Rivière-du-Loup, avec
Jeanne-d'Arc Moyin, file de M.
et de Mme Emjle Morin.

Le 24 juin a été béni le ma-
raige de M, Jean-Claude Caron.
fils de M. et de Mme Hector Ca-
ro.n ave. Mlle Rita Lan(ry, fille
de M. et de Mme Fortunat Lan-
dry. décédés.
--Le 24 juin a été béni le

mari,ge de M. Noël Couillard, de
Montmagny, avec Mlle Aline Ca-
ron, fille de M. et de Mme Adol-

 

sera béni le
Richard,

--A M(ntmagny.
mariage de M. Roger

Cinéma Taché
MONTMAuNY
 

Programme de la semaine du 25 juin au 2 juillet.

Dimanche ot lundi, 25 et 26 juin.

“Ne Dites
(Version

Jamais Adieu ”
française).

Comédie guie d'origine américaine, Bonne
Les vedettes en sont: Errol FLYNN —-

Lucille WATSON. - -

téchnique de série.
Eleanor PARKER

 

Mardi ect mercredi, 27 et 28 juin.

* Ma Femme est un Grand Homme ”
(Version française).

Désopilante comédie dont les principaux interprètes
Loretta YOUNG -— Joseph COTTEN.

sont:

 

Jeudi,

“She Wore a Yellow Ribbon”
(en couleurs).

Jehn WAYNE -- Joanne DRU --- Harry CAREY, Jr.
FOTO-NTTE présente par C.-A. CORRIVEAU.

29 juin,

 

Vendredi et samedi, 20 juin et ler juillet,

“ Fière Tzigane ”
(Version française, en couleurs).

Film d'aventures et d'atmosphère avec Maria MONTEZ —
John HALL — Léo CARILLO.

Baignant dans la musique. ies décors merveilleux, ce film cons-

titue un spectacle fantaisiste, divertissant et fort plaisant.

“Mark of the Gorilla”
Film de série avec Johnny WEISMULLER

et Treedy MARSHALL,

  
 

fils de M. et de Mme Ay-mand Ri-
char]. de
Mlle Meonique
Montm;gnv.

Cap-St-Ignace. avec
Deschamps, de

Nos meilleurs voeux de parfait
bonheur,

A NOS ETUDIANTS: A tous
nos étudjants et étudjantes, nous ’
souhaitons: “Bonnes vacance, !”

e --@

WAHOO

A la dernièreséanséance. WAHOO
5110,00- M, Armé Robin, passa à
un cheveu de décrocher le gros
lot, qui valait #11000. M. Robin
gagna quand mème un prix de
$1.00, Nous lui souhaitons plus
de chance pour la prochaine fois.
Nos gagnants furent :
M. Aimé Robin, 81-00; M. Pier-

re Walsh 81.00: Mlle Georgette
Joubert, £3.00; M. Roger Boulan-
ger. 200: M. J-Omer Couture.
£3.00, i to
Nous vous invitons

la semaine prochaine;
vaudra $115.00.

tous pour

le gros lot
 

nu cinéma LAFONTAINE
Montmagny
 

Programme de la semaine du 25 juin au 2 juillet.

 

Dimanche et lundi. 25 et 26 juin.

“ Quai des Orfévres’
roman policier, rapide. mystérieux, dans lequel le drame

et la comédie se mélent avec bonheur. Interprété par:
Louis JOUVET et Suzy DELAIR.

sujets courts: “Hot Foot” — “Greener
ACTUALITES FRANCATSES.

d'un

Aussi Yard”.

Mardi ot mercredi, 27 et 28 juin,

“ Abbot and Costello Meet Frankenstein”

Les deux bouffens inimitables dans une autre de leurs comédies

burlesques. Interprété par Bud ABBOTT ct Lou COSTELLO.

Aussi sujets courts: ‘Toy Trouhle” “Mid Century”
“Kicking the Crown Around’.

WAHOO, MARDI SOIR

  
    

    

   

    

  

 

Jeudi, vendredi et samedi. 29 ct 30 juin, ler juillet.

“Femme sans passé”

Une comédie où les situations s’enchainent de telle sorte que
l'hilarité est générale. C'est vif. spirituel et pétillant.

Interprété par Sophie DESMARETS et François PERIER.

Aussi sujets courts: “Dunked in the Deep. "Spelbound Hound”.

Chap, no 14, TEX GRANGER.
NOUVELLES DU JOUR. - -

 

HORAIRE DES |PROGRAMMES

TOUS LES SOIRS A HUIT HEURES ET QUINZE.

résentations : ‘Dimanche. trois T
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“LeCourrierdede àMontmagny. — Samedi

 

CLUB RICHELIEU - MONTMAGNY
Déjeuner-causerie du 17 juin.

M. Alphonse DESILETS, conférencier.

 

Le Club Richelieu-Montmagny
avait Mhonneur de recevoir, le
17 juin, a son déjeuner--causerie

hebdomadaire. M, Alphonse Dé-

silets, Secrétaire de l’Institut Ca-
nwdien, ex-président docésain de
la Socièté Saint-Jean-Baptiste, de
Québec.
Présenté en termes élogieux par

Me Jos, Marineau, avocat, prési-
dent du Club Richelieu, M. Dési-
lets fut remercié par M. Pierre
Paul Blais, journaliste. Le con-
férencier avait à su droite, à ta
tuble d'honneur. M- Pierre-C, Des-

 

prés, industrie). président de la
Société Saint-Jean-Baptiste de
Montimagnv-
Dans une langue précise el

nette M. Désilets prononça une
magnidique causcrie, et H nous est
agréable, à la veille même de no-
tre fête nationale. d’en publier
ici un résumé substantiel, M- Dé-
silets avait intitulé sa causerie:
“\HEDFFATION AVANT LA FE-
TPE,

Méditation avant la fête
1—Nous, Canadiens [rancais
Nous, Canadiens français, nous

avons gurdé de nos aïeux, avec de
grandes vertus sociales, de bien
funestes ‘travers. Ces défauts,
propres à la race, expliquent cer-
taines faiblesses qui nous ont re-
tenus en arrière, dans la marche
“du progrès économique, et dans
les luttes que nous imposent nos
ennemis du dehors et du dedans.

Car. nous avons des ennemis-
Et le plus pernicieux est en
Hous-mêmes. Nous n'avons pas
le sens de la solidarité.
Savons pas ce que veut dire l’uxio-
me des peuples invineibles: “Pu-
nion fait la force” C'est à croire
que nous ne voulons pas nous
tenir ensemble. que nous ne pou-
vons pas suwerifier une idée, une
ambition personnelles, dans l’in-
térêt de la masse de nos conci-
tovens. On nous a déjà taxés (atu-
dessus de pos movens dans bien
des domaines, sûrement! mais,
avec raison parfois lorsqu'il s'a-
git de sentiment). On nous a
taxes de mentalité grégaire. 1)
n’y a pas de plus grossière faus-
seté. Nous sommes individualis-
tes: la discipline nous pèse et lu
jalousie a ruiné un trop grand
nombre de nos plus belles entre
prises, C'est que nous n’avons
pas d'opinion raisonnée, fondée
sur la connaissance précise de
nos problèmes nationaux. Nous
ne réalisons pas la valeur so-
ciale de notre Société nationale
canadienne-française.

Nous traversons actuebement
une période critique pour l'équi-
libre social du Canada, et pour

 

l'avenir de nos familles en par-
ticulier. Une inquiétude générale
s'empare des esprits devant la
perspective d'une crise économi-
que gui sera désastreuse. Com-
ment préviendrons-nous la pani-
que possible qu'entraineraient les
grèves, le manque de logement,
le coût sans cesse plus élevé de
la vie sous loutes ses formes?
Quels palliatifs, quels adoucisse-
ments pourrions-nous apporter
aux troubles sociaux qui nous me-
nacent? Ce sont autant de ques-
tions dont la réponse est en nous-

mêmes,
Nous avons, plus que jamais, le

devoir de nous grouper. de nous
renseigner mutuellement, de nous
entendre et de faire l'union sa-
crée autour de nos foyers, de nos
institutions, de nos lois constitu-
tionnelles. Nous avons besoin plus
que jamais d'examiner ensemble
la situation difficile où nous som-
mes aceulés, et de prendre en-
semble les movens qui s'ingpo-
sent pour (raverser l'inrpasse et
retonrber sur nos aplombs,

I[—Notre vie famillale
La famille est la cellule vitale

de la socièté humaine. El est
elle-même une société naturelle,
d'instilution divine. Et ce n’est
pas timpunément qu'on diviserait!

Nous ne

 

ce que Dieu a uni-
Pour que l’ordre. la paix et la

prospérité règnent chez un peu-
ple, faut avant tout que cet
ordre, cette paix et cette pros-
périté soient sauvegardés dans
chacune des familles qui consti-
tuent le peuple.
Notre pays du Canada. dans les

deux éléments ethniques qui le
composent, se caractérise par des
vertus sociales dont le germe et
la force naissent de la famille-
Si. malgré teur petil nombre, les
habitants de ce pays ont éditié
une nation forte, c'est parce que
tes cellules constitutives de l'ag-
glomérat canadien sont plus sai-
nes, plus solides el plus resis-
tantes que chez des peuples plus
avancés de l'ancien =continent,
Historiquement, depuis trois sié-
eles, notre education famitiale est
restée meilleure-

Toutefois. nous n'avons pus
échappé, au vingtième siècle sur-
tout, à ce lentaculaire altrait des
inventions modernes. L'induslrie
el le commeree, pau des formu-
les nouvelles et sur des plans
nouveaux, ont édifié pour pre-
sent et pour l’avenir une éton-
nante philosophie de vie au Jour
le jour. où fon enseigne par ha
pratique les mile secrets d'étre
heureux, ne fut-ce qu'une
sur vingt-quatre.
Or les anciens,

le

nos peres of nos
aicus, resardaient l'existence
temporelle d'un autre oeil, Ils
bratiquaient la religion du devoir.
envers Dieu, envers le prochain
«{ envers cUX-RÈMES.
l'accomplissement intégral du de-
veir quotidien commandait leurs
énergies tanl physiques que mo-
rales, ils poussaient te courage,
jusau'à l'héroisme. si besoin, Ils
aiment aussi, Avec confiance et
loyauté. ils s’entra'aidaient Jes
uns les auires. Les égoistes
étaient marqués au front d'un si-;
gne réprobateur
On a beau accueillir d'un sou-,

vire de dédain l'énoncé des bon-
heurs dont jouissaient nos ancè-
tres. Dans la simplicité de leur
vie, dans la quiétude de
fovers, dans l'ardeur au travail,
qui donne le pain de chaque jour.
ils trouvaient des jouissances
morales ef matérielles dont nous
avons presque perdu le secret eti
le souvenir. Pour que l'ordre, la
paix el la prospérité redevien-
nent el demeurent des prérogatit-
ves dy notre peuple, 11 nous faut
réapprensre le passé, en dégager
les salutaires leçons el adapter
celles-ci aux conditions de vie
présente comme aux moyens li-
nanciers de la famille. C'est dire
qu'il faut revenir à tune existen-
ce plus modeste. avec des goûts
mésurés. Et c'es! cel évangile
que nos institutions d'enscigne-
iment primaire doivent d'abord
ineulquer aux générations qui
montent derrière nous,

11].—A l’école du raug
Nous sommes nés français. No-

tre langue. motre histoire, nos
voutimues familiales, nos aspira-
ions d'avenir. constituent la ba-
se de notre patrimoine racjal. Si
nous connaissions, comme i] con-
vient, la valeur profonde de ce
patrimoine, nous l'aimerions as-
sez pour en êfre fiers et pour
fuire en sorte qu’il survive.
Nos peres et mères de familles

dont le sens patriotique est ral-
sonné. entretiennent chez leurs
enfants Phabitude du bon parler,
ie goût des récits historiques, le
respect des traditions: et ils ne
perdent ‘pas l'occasson de eultiver
cette fierté de bon aloi qui est le
propre des êtres intelligents el
des coeurs bien nès.
“La force el la durée des na-

tions sont basées sur l'éducation
d'abord”. Cest ce que rappelait
si justement. ces jours derniers.
à l'occasion de la présente cam-
paægne de fierté française, la No-
taire Henri Boisverl, représen-
 

 

 

— Téléphone  
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Fiancés et futurs mariés

venez voir notre bel assortiment de bagues et jones

de fiançeilles, avec diamants et saphirs.
J i. : 1

JOS.-N. BRETON
DELAGRAVE, comté de Montmagny.
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heure

Ft comme’

leurs:

le21 Juin. 1950

tant du Comité de la Survivance
dans le conseil diocésain de la
Société St-Jean-Baptiste. Et, il
ajoutait: “Je serais tenté de de-
manier à notre clergé de se dé-
partir de sa réserve et de pro-
mouvoir lui-même le surteut sau-
veur qui nous éclairera et nous
lancera sur Ja voie. Ce rôle bril-
lant ne serait pas pour lui une
improvisation.

Les parents onl le droit et le
devoir d'exiger que l'école, à son
tour, continue cette forme d’é-
ducation =nationale auprès de
leurs enfants. Les manuels seo-
laires et les progranvmes d'études
contiennent, en principe. toutes
les données fondamentales de
cette éducation, Mais, les mual-
tres et les maitresses de classes,
eux. s'appliquent-ils  conseienes-
cusement à former des caracté-
res et des vuontés capables de
comprendre leurs intéréts
mordiaux et prêts à les défendre
en temps el Tien.

Jai en Pavantage
ter. pendant plus de vingt-cinq
ans, le personnel enseignant de
nos campagnes. Je puis affirmer
que la plupart des Instituteurs
et des maitresses laïques, et la

très srande majorité des religi-

crses  ensergnantes,
nos fils et à nos filles de eultiva-
teurs une éducation qui les pré-
pare à devenir de bons chrétiens.|
d'abord, de bons citoyens, us-;
surément.

Mais peut-on dive gue tous les
éducateurs ruraux savent ineul-
quer à leurs élèves l'essentiel de-
voir de “croître où Dieu les à
semès”. el l'amour pratique de
leur patrie. Les tendances de
certions maitres ef nuautresses d'é-
cotes ne vont-elles pas jusqu'à
dévaciner da jeunesse écolière de
“nos campagnes? Est-ce que cer-
tamnes écoles de rangs ne sont
pus deventes des agences d'émi-
aration? Hoarau ote donné
d'entendre certains inslitufeurs
el. ce qui est plus grave, certain
cure de paroisse. dire aux enfants

| décotes d'aspirer plus haut que
leurs parents, de se preparer a
devenir des comptables, des com-
mis où des emplovés civils et de
ne pas “moisir dans les champs
de patates™

Si cette facon d'orienter

de fréquen-

et 
La jeu-

| nesse rurale se généralisait. al ne
faudrait plus s'étonner de la dé-
sertion des foyers ruraux et de
l'envahissement des villes par les
fils et les filles de cullivateurs-
Heureusement, it s'est trouve.

en certains milieux, des inslitu-
trices animées dun patriotisme
ardent et éclai é J'en pourrais
nommer qui, à l’exemple de ma-
demoiselle Bélanger. d'Arthabas-
ka, de madame Gosselin-Boisseau
de Ste-Marie de Beauce, de ma-
dame Gaudel-Smet de St-Sylvere
de Nicolet. ont composé. à la
sioire de Jeur patric, des chants,
des poèmes ct des livres qui re-
velent leur grandeur d'âme et Pi-
deal de leurs aspirations.

L'école rurale a une mission à
remplir Elie doil former des 5é-
nérations d'honmmes et de fem-
mes solides, tant au physique
qu'au moral; les préparer à sue-
céder à cette vlite d'agriculteurs
modèles qui sont la force pre-

; mière de la nation. dont le bon
sens et l'énergie garantissent l’é-
quilibre social et économique
d’un peuple. VL'école de canpu-
sie doit rester la source inépui-
sable de nos meilleurs citoyens,
Fiie doit aussi tes convainere, dès
le jeune âge, de l'indispensabitité
de cette mission nourricière. ta
plus grande el la plus noble en-
tre fou'es. L'écote du rang, tou-
te modeste qu'elle soit, doit en-
brelenir chez nous l'amour du tra-
vail. de la tache bien faile, le
eulte des traditions familiales ef
paroissiales, la fierté du bon par-
ler et la continuité de Fhistoire.

L'éducateur et l'éducatrice, à
l'école de campagne, ont une mis-
sion de haute portée sociale el

nationale, H conviendra d'hono-
rer davanlage ceux et celles qui.
chez nous. préparent les généra-

tions à perpétuer ce qu'on a con-
venu d'appeler le prodigieux mi-
racle du Canada français.

IV.—Notre valeur ethnique
Nous n'avons guère à envier

au génie et à l'inspiration des au-

tres éléments ethniques qui nous

entourent. La vieille province
francaise du Saint-Laurent est
tout ensemble le coeur of l'âme
du pays, Elle en est le coeur par

su ‘géographie et l'âme par son

caractère el son histoire. Encore

que notre groupe soit perfectible
en maints domaines, il a sest vért

tus. ses’ qualités, ses talents in-

contestaibles et reconnus par qui-

conque a pris le temps de nous
éludier à fond. Les faits au-

thentiqués par notre histoire. la  ABAMAMAMAMAAANAAAANAANAA 
 

pérennité de nos plus nobles tra-
ditions, la survie d'un parler sa-

pts

voureux et logique. les inventions
d'ordre matériel et intellectuel
créées chez nous le long de trois
siècles, tout cela nous a façonné
un caractère propre. une physi-
onomie distincte dont nous n'u-
vons nullement à rougir.
Et ie me demande s'il se 4rou-

vera encore longtemps, chez cer-
tains des nôtres, un besoin ma-
lactif de tout ignorer et de tou-
jours nrépriser ce qui fut l'apa-
nage d'une race ingénieuse et
vatllante malgré ses ressources
matérieHes limitées. Cette igno-
rance a quelque chose de crasse 

pui-!

donnent it

et ce dédlain est odieux aux re-
gards même de qui nous voit

| sans préjugés. Je J'ai out dire
ant et tant de fois par des ob-
servateurs distingués, venus de

| France, de Belgique d'Angjeter-
|re, des Etats-Unis et d'Amérique
| latine. Bien plus, il faut que de
; nos compatriotes de naissance
| canadienne. mais de langue, de

croyance et de culture éträngé-
res aux nôtres, en témomgnent
pour que nous ouvrions des yeux
étomés sur la valeur réelle de
notre entité nationale, Bouvrez
donc seulement “Québec. pasl and
present” de Sir James Lemoine,

i “Phe Evolution of French Cana-

 

da de J. Charlemagne Braeq, le
“Clash” de Moore, “Canadian”

| de Wilfrid Bovey, “The lure of
Quebec” pur Esther Brann, “Sa-
 guenax” par Blodwen Davies,
| “Blue Homespun™ de Frank Oli-
ver Call, puis les études d'EËd-
: Ward-C- Wood'ey et du Dr Per-
cival, de même que les poèmes du
Canon Frederick-Georges  Scoît.
Jde n'ai présents à la mémoire que
ceux-là. Hs suffiront à établir
l'admiration raisonnée de quel-
qures
pour les gens et pour
du Canada français. C'est notre
fort de nous rabaisser nous-meé-
mes, d’abohr un sentiment de
fierté qui serait créateur de beau-
té et de force si nous savions en
tirer parti
Au milieu des splendeurs na-

turelles de nos montagnes, de nos
forêts, de nos cours d'eau, une
civilisation sage et paliente édi-
fie des merveilles grandes of pe-
fites de conceptions humaines
auc nous envient les étrangers,
let le long de nos rives comme en
rase campagne le visage du pays
nous sourit dans l'élan des elo-
chers et la coquetterie des ha-
bitations, comme it en impose
dans la majesté mesurée de nos
vidles. Rien n'est si beau que son
pays-

Pour connaître l'âne du pays
il faut monfer jusqu'à ses sour-
ces inspirations artistique par
ses productions littéraires, sa
peinture. sa sculpture, son arti-
sanat varié, puis sa musique. Nous
produisons de plus en plus, de-
puis surtout quarante ans.

Vers 1900 les créateurs el les
ouvriers d'arts étaient de qualité
mais en nombre restreint. Dé-
sormais ils sont légion dans tous
les domaines et leur maturité
précoce étonne des talents étran-
gers qui n'en soupçonnaient rien
Je n'en veux pour exemple que lu
nomenclature des peintres eana-
diens, de Georges Bellerive 1 el
de Jean Chauvin 2 que colle des
artisans de Jean-Marie Gauvreau
3 et de Gérard Morisset. en .al-

 
écrivains canadiens-anglais,

les choses’

 

rage dix-neuf
0 2

tendant que l'abbé Chs-Emile
Gadbois, apôtre merveilleux de la
bonne chanson, nous donne une
histoire des compositeurs chan-

sommiers et musiciens de chez.

nous,
Les historiens et ‘les critiques

de la production littéraire cana-
dienne-française ont établi le bi-
lan «les oeuvres excellentes et
moins bonnes où se révèle le ni-
veau de notre culture intellec-
tuelle. Toutes choses égales d’ail-
leurs, nos ouvriers de la plume
font honneur à la pensée fran--
caise et latine. Et. qui plus est,
ils manñnient. pour la plupart, la
langue anglaise uvee une élégante
facilité. Notre bilinguisme nous
est avantageux sur tous les ter-
rains, économique, social, politi-
que, littéraire et artistique.
En dépit des lacunes constatées

dans notre formation scolaire, et
malsgré les ainendements qui s'an-
posent dans les programmes de
l'enseignement secondaire, nos
élites intellectuelles sont déjà
bien munies de moyens et de sa-
voir, et font face en temps el
lieu aux exigences de Ja vie mo-
derne. Conscients des progrès
qui s'imposent par les temps nou-
veaux ils s'emploient à faire don-
ner à leurs enfants une instrue-
tion conforme aux exigences du
temps et aux éventualités de de-
main. Si l’enseignement primai-
re aceuse des déficiences, l'ensei-
gnement supérieur, lui, ‘est plus
en avance que jamais, Et celui-
ci entraînera bientôt le redresse-
ment de celui-la,
M faut avoir foi en Dieu ct en

nous-mêmes. Savoir qu’un rôle
de premier plan nous appelle in-
cessamment dans la vie de la na-
tion, que nous avons le devoir
d'y consacrer notre génie et no-
tre volonté et que l'âme de notre
pays exige une fierté sans mor-
gae mais justifice par nos origi-
nes, notre tempérament hérédi-
taire et nos légilimes aspirations.
La terre québevoise est notre me-
re nourricière. Elle est robuste
et planturet ise. Elle « nourri de-
puis frois siècles une race ahom-
mies sains. Buvons-v la sève qui
fait les forts, puis armons-nous
pour la défendre, Soyons-en
fiers! On ne plaide point ta cau-
se de sa mère. on la défend.
 

Un yatch traverse
le continent

HAIAFAK, juin — En route
pour un voyage de quelque 4,000
milles qui le conduira de Yar-
mouth, N.-E- à Nanaimo, C-B., un
élégant yacht de 40 pieds de long
est arrivé ici, récemment, sur un
wagon plate-forme du Canadien
National.
Prête à prendre la mer, ce

yacht est le quatrième à ètre
construit en un an, à Wedgeport.
fameux centre de pêche au thon.
situé près de Yarmouth, Les trois
autres étaient des bateaux de pê-

 

che, dont deux ont été envoyés
à Vancouver et le troisième à
New-York.

e- e
L'hymne national de la Suisse

est sur te méme air que: God Sa-
ve the King ef “My Country “Tis
of Mhoc”.

 

 

 

an

Rue St-Jean-Baptiste,

"sq  

Pour la mariée de juin

 

, PIERRE MICHON
| — PHOTOGRAPHÉ —' |

Montmagny.

Membre de l’ass. dès photograptres professionnels de Québec

Nous voulons vous rap-

peler que nous sommes en

mesure de vous offrir un

service complet en photo-

graphie, à l’occasion de ce

grand jour. Photos prises

sur les lieux de la céré-

monie et de la réception.

Gravez à jamais chaque

précieux détail de votre

toilette photo

Pierre Michon.

sur une

Evitez toutes déceptions:

prenez votre rendez-vous

à temps chez:

Téléphone : 378   
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PARTIE DE BASE-BALL JUNIOR, DIMANCHE A 2.30
 

 

 

LE BASE-BALL
CETTE SEMAINE

Pur Roger RAYMOND

 

   

 

Montmagny défait

St-Raphaël, 18 à
Les Voltigeurs de Phil. Mont-;

miny de Montunagny défont fu;
cilement le St-Raphaël par 18 à
7, pour remporter leur 3e vie-l
toire consécutive et garder tu pre-|
miere position et se consolider en)
têt# de lu ligue A celle vecu
sion, Une balterte d'honneur
étail invitée el Cest M le maire
daitis-0. Roy qui a agi comme
lanceur. Le frappeur fut M. le
curé Albert Painchaud. VF, dei
St-Phomus. et non M. Brochu, tel,
qu'anoncé. le receveur fut Roger!
Raymond. président de lu Ligue
Des allocutions furent pronon-
cées par MM. le curé Painehauri. ©
le maire Louis-0. Rov et Roger
Raymond La partie débuta aus-l
sitôt après et malgré une assez,
froide température. près de 25
personnes surent encourager les
juneurs locaux et ceux de St-

Ruphaël, par leur présence.
Voici tes détails:
Boissinot nulitoue que f

coups sÛrs aux visiteurs. Tous les|
Joueurs ont frappé au moins 1
fois en lieu sûr, pour Montmu-!

any. tandis que Maurice Gama-
che y alla dun tong coup de
careuit d'au moits 460 pieds du
nwvbre. Le lanceur Boissinol tit
line de ses bonnes puerties, pour

ader au triomphe du club local
vn espaçant 4 NEURTEeS coups surs |

frappeurs-en plus de retirer J1
au bâton, Maurice Coudombe, le
receveur du club, a continué de
frapper régulièrement 1 buts en
cinq apparitions av marbre, pour
garder une movenne de HH,

Votel

tre:

Moutmagny frappe co tre ives
tou et lotuvin 15 coups su s. comp-
fe IS points, se fait Totirer 1
hommes an baton, connnel 5 et-
veurs el recoit 5 buts sur bulles.
en plus de frapp_er 5 coups de
deux buls et 1 cireuit

3oissimot uccorde au St-Ra-
phaël 4 coups sûrs, 7 points. re-
tire 7 hommes au baton, accur-
de { buts sur balles.

Durée de la partie: 3
Assistance: 200 personnes

tes détails due la reneon-

heures.

 

St-Pacôme triomphe
du Ste-Anne, 12 à 5
 

CÉDULE
Ligue de Base-ball
‘Intermédiaire “A”

25 JUIN

Ste-Anne à St-Raphaël
Montmagny à St-Pacôme

2 JUILLET

St-Raphaël à St-Pacôme
Ste-Anne à Montmagny

--———- 9 JUILLET

St-Pacôme à St-Raphaël
Montmagny à Ste-Anne

  

 

da 16 juillet, St-Pacôime à Ste-
Anne, partie du 18 juin qui avait
été contremandée. var la mauvaise
température.

 
BASE-

juin. le club
du Ste-
conrpte

Dimanche le 11
St-Pacome a triomphé
Anne-de-la-Pocatière, au
de 12 à à. Godin. qui lançait
pour Ste-Anne.  partil en lion,
Mais ses joueurs, par la suite.
commirent erreur sur erreur: dix-
sept au total,

Godin refira six hommes du
nurbre, tandis que Labrie, lan-
veur du St-Pacôme en retira douze
et accorda 1 but sur balle, Les
joueurs le supportérent très bien
à partir de la 5e manche jusqu'à
la tin de la partie. Au moins 200
personnes assistérent a la partie,
malgré la froide température, le
vent fort et le mauvafs état du
terrain. Cependant. tous furent
contents de la joute.

Ces deux elubs se rencontre-
romt de nouveau, dimanche, le 16
juillet à Ste-Anne. Les Rovuux
de Ste-Anne s'essuiecronf à une
chance,

BALL   
 

EXCURSION A RIV.-DU-LOUP
Samedi, le 24 juin,

féte de la St-Jean-Baptiste

“Voltigeurs de Montmagny” vs
“Rivière-du-Loup”

Chaque équipe n’ix pas subi de défaite cette saison
et lu partie s'annonce des plus intéressantes, Un auto-
bus spécial sern à In disposition des amateurs, Le nom-
bre des places est limité et le prix est de $3.00, aller
et retour. Départ de la salle de Quilles, à 11.30 hres

A. M. et retour durant ls soirée.

En foule. amateurs de Base-Ball. Supportez les
joueurs locanx et. en même temps, visitez l'aréna, qui
se trouve pres du terrain de jeux,

 
PICHENETTES

 

 

 

Ce fut leur troisième gain d'afi-

 

C’est dimanche après-midi qu’aura lieu
la première partie entre deux clubs de la li-
gue Junior de Base-Ball, organisée par l’O.
T. J. Ces clubs se composent de jeunes jou-
eurs qui promettent beaucoup.

Ce - Le public est invité à venir voir à l’oeu-
SI| vre les futures étoiles du base-ball. |
| Le Coté ofFrère est presque Allons dimanche au “stade” voirles jeu-
assuré du championnal, nes afin de se rendre compte, qu’ici à Mont-

M, le curéof Me maine vat| Many, nous avons tout ce qu’il nous faut
tres bien faut tes choses, diman-

lehe dernier
-

L'OUI va nous
l surprises.

causes aes

Les Peanuts
bientot,

seront de rigueur

Si tous nos sports s'entendaient.
ee serait bien mieux

les chapeanx font à certains,
ns, de plus souvent, Ts ne Ver
lent pus le coiffer,

[rena nous amène cles vagues
froid par tes temps qui court

 

|
|
|
i
i

|
|

 

| de

Adrons-nous ui bon
hockey

club

Le public
nombreux quand nous aurons un
arena’?

assistera-t-il

Nous verrons bien. _.

Espérons que Jes critiques et
la jalousie se changeront en en-
couragements. ut en gestes de-
voules.

Montmagny à
St-Pacôme
dimanche

Base-Ball. dimanche le 25 juin
1950, à 2.30 heures pan, Montma-
gny à St-Pacôme.

Autobus spécial à la disposi-
tion du public. Départ à 12:30
hres pan, de la salle de quilles.
Les places sont Imnitées. Prix:
S2.00, alier et retour, A St-Ra-
phuël, à 2.30 hres po, Ste-Anne
vs St-Raphaël, allons en foule à
ces deux parties.

Position des équipes

 

Position des équipes, après 3
programmes:

pi pa pp pn pis
3 3 6 }Voltigeurs 3; 3 vo 6

St-Pacôme 2.1 1 # 2
Ste-Anne 2 1 1 UV 2
St-Raphuaël 2.0 3 UV 4

e _ —e

 

 

az ;
Séances d’études sur
la technique des
textiles
 

| l'industrie textile canadienne
est en plein essor et ses membres
;se réuniront de nouveau au dé-
| but de l'autonine pour en éfudier
les techniques. Cette seconde sé-
[rie de séances d'études aura lieu
bi l'université Queen's de Kings-
| fon. en Ontario, les vendredi et
| samedi 15 et 16 septembre pro-
chain. La mise au point du pro-
lypanime est déjà assez avancée,
lat réunion est organisée par la
| Fédération technique des Texti-
les du Canada et les divers grou-
:pements qui la constituent: la So-
iclèté textile du Canada (sections
{de l'Est et de l'Ouestt. J'Associa-
Con canadienne des eoloristes of
(chimistes du textile (sections de
Québec et d'Onlario‘,  l'Assoeia-
lfiin textile du district de Corn-
(Wall et l'Association textile de la
Vallée de lOttawa.

On s'attend que près de cinq
“cents techniciens du textile. ve-
Inus de partout au pays, assistent
là ces journées d'éfudes dont le
but principal est de fournir à ceux
qui y prennent part les rensei-
;gnements les plus complets sur
Jes derniers perfectionnements
de la mécanique, des méthodes

 

 pour former des joueurs afin de ne pas avoir

plus!

L'entrée est libre.

 Grandes courses de chevaux di-
"manche. le 2 Juillet. à S00 hres
tpm. Espérons que tous se feront

de tun devoir d'y assister. Ces cour-| Boy
;ses promettent des attractions ja-
Las vues auparavant
| Les promoteurs n'ont rien
gligé à améliorer la piste. et ti-
Fret installer un système d'éclai-

 

ne-1

à aller chercher des “vedettes” à l’étranger.

Grandes courses de chevaux,
dimanche, 2 juillet à 8 h. p.m.

| rage des plus moderies.
Des chevaux tels que Tionev Flu

Rartford Dale et Direct
sont cnre gistres. el

{promettent une lutte tres serrée.
FTE aura LS parlants dans ces
! courses. dont un stake. 22 qunbles
avec 12 partants, ainsi qu'un frees
for-alt,

; nover.

La J.0.C. organise une Ligue
Juvénilede Balle-Molle

clubs en feront partie.

Le Président de la ligue seru
Bertrand Fortin, Vice-Président:

Claude Collin, président de la J.
O. C.; Secrétaire: Denis Nor-

mand; Secrétaire-trésorier: Nor-
mand Nicole; Publiciste de la li-
gue: Pierre-Paul Collin.
Les dirigeants des 5 clubs ont

choisi ces directeurs, presque tous
parmi les jeunes de leur âge,
Claude Collin saura les guider
parfaitement, vu son expérience
avec la jeunesse et celle de la
balle-molle.

Voici les noms des 5 clubs et
leurs directeurs.
Le Parc: Normand Nicole. gé-

rant et Denis Roy, capitaine,
Pepsi-Cola: Jean Jacques, gé-

rant et Denis Breton, capitaine.
Etoiles: Albert Ouellet, gérant

et Laurent Bouffard, capitaine.
Boulet & Frère: Gilles Boulet,

gérant et Eddy Gaumond, capi-
taine.

Saint-Thomas: Robert Michaud,
gérant ct Raymond Robin. capi-
taine.

Cette ligue jouera ses parties
les mardi, jeudi et vendredi soir.
Les parties de mardi et jeudi soir
ayant lieu dans la cour du Collè-
ge et celle de vendredi soir sur le

Une ligue Juvénile de balle-{
molle vient d'être organisée, 5

encourager ces Jeunes qui, pour
la plupart seront à leur début
dans une ligue organisée. Les par-
ties présentées par la ligue Juvé-
nile devraient être intéressantes,
mettant aux prises des clubs ba-
lancés. Si un club a besoin d'être
renforci. la direction de la ligue
verra à leur fournir les moyens
d'aligner une équipe pouvant ri-
Valiser avantageusement avec les
autres équipes.

N'oubliez pas que les Juvéniles
de 1950 seront des Junior dans un
an ou deux. Venez voir évoluer
les futures vedettes de la ligue
Junior “A”.

- Cédule de la semaine
Mardi, 7.15 h. précises

Cour du Collège
Le Parc vs Saint-Thomas

Jeudi, 7.15 h. précises
Cour du Collège

Pepsi-Cola vs Les Etoiles
Vendredi, 7.15 heures. au ter-

rain de besaball. si une entente
entre la direction de la ligue Ju-
vénile et la direction du club de
baseball est conclue.

Boulet & Frère vs Le Parc
Donc, en foule, aux parties de

la ligue Juvénile de balle-molle.
Admission gratuite. Les jeunes

sont invités d’une manière parti-
culière,

Pierre-Paul Collin, terrain de baseball. si la ligue
obtient la permission de la direc-
tion du club de baseball.

| Les parties commenceront a 7
heures et quart précises.
La ligue Juvénile fera

buts mardi soir, a 7
quart en présentant
entre les ciubs Le
Saint-Thomas.
Labatterie d'honneur pour l'ou-

verture officielle de la ligue sera
formée du Président de la ligue
Bertrand Fortin, lanceur. Maurice
Laberge, Président du Syndicat
du textile au bâton et Claude Col-
lin, Président de la J. D. C.…. rece-
veur.

Cette ligue est formée de clubs
alignant des joueurs dont
varie de 10 à 16 ans pour 9 jou-
curs el chaque elub a le privile-
ge d'aligner deux joueurs de 17
ans.

 
ses dé-

heures et

une partie
Parc el le

 son. au marbre et Maurice Rous-
seau sur les buts.
Les sportifs sont priés d'asis-!

ter à ces parties en foule pour
 

el des techniques de production.
On v trouve toujours une excel-
lente occasion d'échanger des
idées, On présentera. au cours| des prochaines séances, une qua-
rantaine de travaux,

l'âge ;

Pour la partie d'ouverture. les |
arbitres seront Jean-Pierre Mas-

Publiciste de la ligue Juvénile.

PETITES NOTES
——

Les poissons d'eau douce du Ca-
nada se nourrissent soif en sur-

‘face où en profondeur. rarement
à mi-profondeur.

LE CLUB OLYMPIQUE de
Mentréal fondé en 1812 fut le
“premier elub a encouragé les
sports extérieurs au Canada.

  
LES ENFANTS ont une imrel-
ligence assez développée. mais
peu d'adultes le réalisent.

LE CANCAN est une danse poe
risienne, du genre quadrilie, res-
semblant étrangement aux aneien-

| nes danses bachiques.

NEUF SUR VINGT — Neuf des

20 iles hawaïennes sont habitées.
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- La Teinturerie

Moderne,

de Québec
T
Y
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Activités

de la semaine
ici té ‘ :eu visitera

Côte
& Frere,

dimanche

. —
_
—

li- C
o

/
0. etes

Fermpurterent

he vicvire
a
a
p
i
e

el retina
: > aU[ rappeurs

au baton.
- compte

de 11 à 8 apres

G manches

e
d
i
t

Journeault

ful le Tun-
A
T
T
E
N
T
I
O
N

! . D'manche

a 20,
heures

acharnée,

Lucien

Valtières

lan-contre

le Lacordaire.

ceur
perdant

pour
le Proulx

il —
_
—

dans
la cour

du Collège.

cera
pour

le Côté
et Frère

pourLe Lacordaire

joua
la partie{allouxæ

18 coups
sûrs.

ne balla
au-|

les spectateurs

de ta partie
de q ; arrêter

les durs
cogneurs

de lasous
prôtet,

déclarant

que
la par-|

cun
frappeur

et relira

3 frap-
Mercredi

soir.
Au cours

de la par-
La l'einturerie

Moderne

un des]
Teinturerie

Moderne.

H fera
tout11-

lic ne dura
pas

7 manches

com-|
peurs

au bâton.

tie Real
Picard

coach

des
Alouet-

[meilleurs

clubs
indépendants

def en son
possible

pour
conduirve

sonme elle
aurait

dù durer.

Raymond

Côté.
se ignala

au fes
perdit

son
allumeur

de mar-
balle-molle

de Québec.

vient
ven-|

club
à la victoire

contre

un club- Fernand

Gaudreau

fut le lun-
champ

droit
pour

le Lacordaire,|

QUé
Presto.

Celui
ou celle

qui
contrer

l'invineible

Côté
et Frère.jaussi

formidable

et permettre

à
u- ceur

gagnant,

it alloua

9 coupst
de même

que
P-A.

Fournier

pour;
! aurait

trouvée

est prié
de le|la

Teinturerie

Moderne

atigne|

son
elub

de demeurer

invincible.

sûrs
et donna

4 buts
sur

ballesj

le J-M,
Proulx.

rapporter

chez
le propriétaire

JUN lanceur

Senior

dans
la per-|

De tous
les adversaires

que
le

1t-
et retira

3 frappeurs

au bâton.

C'était

la troisième

victoire

chez
M. Réat

Picard

ou en le re-
[sonne

de Georges

Moran.

frère,
Côté

et Frère

u eu à rencontrer

t Jean-Paul

Clavel

et Maurice

pour
M Lacordaire

c la Se dé mettant

au publiciste

de la ligue
|de Bob

Moran,

un des
meilleurs

jusqu'ici,

la Teinturerie

Moderne

u Rousseau

les lanceurs

du Lavor-

faite
pour

Le J
M

Proulx.

qo tobert

Michaud,

qui
se fera

un {lanceurs

Senior

de Québec.

Lesjest

le elub
qui

lui opposeru

le
ir duire

alloaerent

10 coups

sûrs
et puis

le début

de da
saison

Sd. € [plaisir

de le remettre

à Renl
Pi-

umateurs

de balle-motie

désirant,

plus
de résistance

et qui
a le plusdonnérent

3 Luis
sur

balles

et re-|°
4'arbitre

au marbre

était
Paul

card,
; Voir

Une
partie

fertile

en émo-|
de chance

de mettre

tin à la mar-Tr.
drérent

2 franpeurs

au baton,

E, Paris
tt Maurice

Coutomt

a ; Une
récompense

sera
remise

à [tion
ne devront

pas
manquer

detche

victorieuse

du Côté
et Frère,

Jean-Paut

Clavet

fut
le lanceur

1er
but

avec
Bertr:

nd M peine

celul
ou celle

qui
le rapportera

(se rendre

en foule
pour

être
té- A remarquer

que
celte

partieperdant,

au 3e but.
FRITH

MOSURIRN

s
o
n

propriétaire

ou à Robert

|Moin
de cetle

exhibition

mettast|seru

de 9 manches.

Jacques

Létourneau

se dislin-

© Mercredi

soir.
Jos Al Hes

vi Michaud.

aux
prises

deux
lanceurs

de en,
—Robert

MICHAUD,

u
a au champ

pour
les Alouel.

h
e

qe Suir

on Mo
u

tes
vie - Robert

MICHAUD,

Ithre
qui

se feront

une
lutte

l'ubliciste

de la ligue.tes.
Henri

Boulet
se distingua|

PTRER

je fone
et rere,

Publiciste

de la ligueavec
À coups

sûrs
en 4 présences

Te Côté
et Frère

déclassa

les Luau arbre.

Georges-Henri

Mer-
Alouettes

au compte

de 1
a

3 *- - =cier
se distingua

au troisicmue

pour
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yANNONCES CLASSIFIEES
| TARIF : -- minimum par annoncé: 50. - Trois

— Strictement pavable d'avance. |

03 pur mot :

insertions pour le prix de deux.   
A VENDRE

bâtir, mesurant 120 x

 

Maisons à vendre |
Maison 2 logements située à 73-75 | 1 à

rue de la Care. Grandterrain, 83 de profondeur, situé sur la
garages. gement libre route allant du Quai du Large.

Dernier Hommage à
M. Donat Montminy

Vendredi. le 16 juin, à 9 heu-
res. en la chapelle de la J. O, C.
eurent lieu les funérailles de M.
Donut Montminy, décédé a Rober-
val. Lac St-Jean, le 12 courant à
l'âge de 28 ans et huit mois. Il
était le fils de feu M. Gustave
Montminy et de feu dame Corin-
ne Labonté. Sa disparition plon-
ge duns le deu! une famille très cheteur. Ferait bien pour una S'adresser à: Philippe Giasson,

maisondechambresry rue St-Jeun-Baptiste, Montmagny.

Pointe-au-Père, Co. Rimouski, |
 

CAMION “Studbaker” — 1941.

 

 

Tél, : 709-183 - - ou à . ;
Mme J. BLANCHARD, on parfait vile, i vendre à de

Montmagny, tél. 27TW. bonnes conditions, LISS une

—-— vie 01 22LIGNE DE TRANSPORT, duns un
‘Située rue Palai, “de Justice, Tavon de 30 milles. Sadresser we

près de Roland Mainville. Systè- J-M. FORTIN, garagiste, Ber-,

me de chouffage contrôle à enu thier-en-Bas, comté Montmagny.

chaude, Z logements de 7 eham- P.Q
bres chaque, grande cave. Prix: - - 7 =

environ 510,000, S'adresser a Ro- Laveuses électrique Beatty
Centrifuge usagé. Prix d'occa-
sion. S'adresser à:
| 107, rue St-Jean-Baptiste

VACANT | Montmegns, Tél: 141 W
J - -

Commerce Rawleigli  mainte-i

land Mainvifle, rue Palais de Jus-

tice, Montmagny.
 

 

nant vacant dans te com‘é de. fage électrique. Surplus. A ven-
Montmagny. Commerce bien éta- dre, en très bon état, avec ou
Lili Excellente oecasion. Plein sans thermostat.

 

temps. Ecrire  tmmédiatement; S'adresser à:
Gawleigh's  Depl ME-C-525-188, M. MARQUIS,
Montréal. Rite des-Bouleaux, Montmagny.

: Whizzer a vepdre, presque neuf
( hance pour très bonne condition, s'adresser à.

ecommerce ; Vivtorin MORISSETTE
. > | Fo,eman CN. P.
indépendant *Rus du D“pôt MONTMAGNY,
 Belle occasion pour un honnne

ambitieux, de bonne réputation, Pocle à
agé de 25 à HV ans, anxieux de de- | tions, à vendre à bon marché,

venir marchand indépendunt {pour prompt acheteur”
prospère. Chentèle établie. Gros| Prière (de s'adresser à:
revenus dès le début. Pas de dé-! Louis PELLETIER
boursé. Automobile ou camion- 80, rue St-Thomas,  Montmagny.
nefle nécessaire. Credit géndéreus | —
aun personnes responsables.

bois, en bonnes condi-

 

En- |
‘ainement aux frais de la Com-

traineau !, alt . | Si vous êtes à la recherche d'u--
pagnie.  S'adresser à la Compa-

ç . fu ’ bonne» pension privée, adressez-
genie LA Watkins. Dépt. Q-M-7B1 ne ;

350, St-Roeh, Montréal, ae. vous à: tél: 477. Montmagny.

Croûtes d’épinette
à vendre

Pension

  
 

Agents demandés

A ceux qui veulens un bon si-; ut vet | Al S'adresser à M, Eddv Lacombe.
de-Tine, voici l'occasion.  MAf-{camionneur, 7e Rue. Quartier In-
chandises faciles à vendre Gros dustriel 529-w, , . , Montmagny ou
profit: Léger capital requis pour,
 

 

le contrôle du stock, Pour infor-_ x

mation écrire a: ; Chambres à louer
Palcoseel Mfg. Co. Ltd. CHAMBRE à louer. conforta-

Cornwall, Ont. ble et propre, dans famille sans
> ; enfants. S'adresser à: Madame:

Propriétaires, Hugine Minvitie. 3 Ave May, à

attention oo  Fille demandéeavez-vous des travaux de cou-
zertore à faire exécuter? Je| ; Fille de chambre avec expé-
sus à votre service pour tous rivnes pour travail d'hôtel. Po-!
senres de travaux. réparation OÙ sition immédiate. S'adresser ar!

 

outre. Egalement, posage de tui- HOTEL BEAU-SEJOUR., Ber-
tes ceaoutchoue plastie, asphaîte. thier en Bas. Montmagny. ou té-'
tesur planchers et murs. Aus- léphoner à 506-S-1.
si la vente des matériaux adé- ‘

quits. S'wdresser à: WILSON JR . _ _

GENDREAU, BE no 1 ona. St-Fabien-de-Panet
gens
a ——etes ammr————— RETRAITESet PROCESSIONS
 

réparations d'appareils
électriques.

LIONEL BLAIS
; 2. Ave Mav. Montmagny.
R Tel: 490.

avaient À leur tête les banières
du Sarté-Creur des Lacordaires.

Les nôtres portaient aussi les
, bannières du Sacré-Coeur. des La-

| Crdaires et des Dames de Ste-

| Anne. La cérémonie fut touchan-
te Toutes les maisons étaient a-

bo“dsmment décorées ot le Sa-
cré-Coeur était à toutes les por-
tes illuminées.
Le sermon. au reposoir, fut

fat par le Père Caron. Tous les
| paroissiens avaient en
flambeau allumé. Le retour à
jlég'is* était très imposant avec
ces lumières dans l'ombre de la

| CONSTIPATION
Dr Pau ee INDIGESTION
PireSR" SUREMENTSOULAGÉES!de Montréal et New-Nork

"ECLAIATÉS ( uvez être sûr del'efficacité de |
SPECIALTTESLi LA st $ vouepourTIVE -Cecomposé,pré aré

: : . lec ientifi ment suivant ordon-

Maladies des Yeux, Oreilles, “nance demédecins célèbres, a fait’ ns |

Nez, Gorge, reuves dans des milliers de cas. Les:
UIT-A-TIVES sont coriponée de

jai et de plantes. >

 
 

 

 Spécialiste
 

Bureau à Montmagny
3, rue de La Fabrigte

le samedi
 

449, 3e Avenue — Québec.  O
D
—
a
—

a
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Quelques caloriféres pour chauf-'

mn Une belle retraite. suivie d'u-

, | ne (procession aux flambeaux.
Vente et échange {ve dre i (oir en Uh nnour du Sa-

fl cré-Coeur.
ay ue | Une antre retraite eut lieu,

Meubles, poêles Capp1 on notre parcisse, la semaine der-
veils électriques. \ oven nière: elle fut préchée pur les
dre. — Eventails électri- if Pères du Sacré-Coeur, Cuaron el

i a Panel , jf Chabot
ques. — Poêle électrique | Une procession eut lieu ven-
usagé avec fourneau 115 lredi soir, Une foule considéra-
“otrs. S30.00. Woo tv prit part, Des prêtres é-

‘tang-rs, de paroisses avoisinan-,
— Aussi — tes, rous ent fait l'honneur d’y

venr avec plusieurs citoyens, qui

main Un

| William

; de l'enfant.

bien connue à Montmagny.
Le regretté disparu laisse dans

le deuil ses frères: Marius, de
Chicoutimi; Rolland, de Mont-
magny: Jean-Marie, de Montréal;
Roger. employé aux Editions Mar-
qus de Montmagny et Conrad
Montimny. d'Ottawa. Ses soeurs:
,Mme Léon:dus Caron (Georgette).
de St-Eugène de L'Islet: Marie-

| Claire, de Montmagny: Mme Ca-

mille  Poitras (Rita), Jeannine.
Monique et Rollande Montminy,
de Québec.

Ses beaux-fréres et helles-

soeurs: Léonidas Caron, de St-

Eugène de L'Islet, Camille Poi-
‘tras. de Montmagny; Mme Ma-
rius Montminy (Fernande Rous-
sean), de Port-Alfred. Lac
Jean; Mme Rolland Mentminv
Grennre Thinault ) V% Montmagny; !
Mme Jean-Marie Montminy (Phi-
lippine Bernier). de Montréal Ses
oncles et tantes: M. et Mme Fré-

déric Gaudrenu: M. et Mme F-

mile Langlois: M. et Mme Albert
Mentminv. Montréal: Mme Vve

Jos-ph Montminy. de Montmu-
gny. Ses neveux et nièces: Deni-
se, Huguette, et Charles Mont-
miny; Louise Poitras: Fernadn,

Jean-Guy et Alain Caron. TI luis
se en outre plusieurs cousins et

cousines. entre autres Mme Al-

fred Clavet, de Montmagny.
Portait la croix, M. Jean-Panl

Clavet, Le corps: MM. Lucien
; Anctil. Raymond Auclair. Jean-
Paul Fortin. Amédée Fortin, Rav-

"mond Langlois, Bertrand Nicole.

A l’église la levée du corps fut
faite par M. tr Curé Alb. Pain-
chaud. V F. qui chanta également
le service, assisté du Révérend
Père Ménard, des Pères Blancs de
l'Afrique comme diacre et de M.
l'abhé Poirier. de Montmagny.
comme sous-diacre.

Durant le service la quête a été
[faite par MM. Philippe Montmi-
inv, Au départ des salons mortuai-
res pour l'église, le deuil était
conluit per ses frères Marius,
Roland.  Tean-Maris, Roger et
Conrad Montminv. Ses beaux-frè-
res Léonidas Caron et Camille
Poitras. Sos oncles, Médéric Cau-
dreau et Emile Langlois.

Plusieurs c'toyers en vue el des

amis de la famille en deuil a-
vaient pris place et marchaient
dans les rangs du défilé. On vov-
rit entre autres MM. Geo.-E.
; Fournier Edmond Rousseau. Eu-

trone  Méthot Ernest Cloutier,
: Philémon Brulet. Proc. Giasson,
lsr: Alfred Clavet, Paul-E. Pouliot.
Ravmond Lortie. Ars, Morissetiv.

Au. Rousseau, Léo Morissette,
Calixte Labonté. Rog. Morisset-
te, Bertrand Montminy. Philippe
Montminv Chales-H. Dubé, E-

tienne Léslois, Paul Philibert, Lio-

nel Philibert, Amédée Guimont,

Armand Boulet, Edouard Lamon-

 

de, Fern. L-bel, Auguste Labor-
té Camille Labonté, de Montréal,

etc.

La direction des funérailles a- |

vait été confiée à la Maison Mar-
cel Ruelland de nrtre ville.

Le Courrier de Montmagny prie

tous les membres de la famille
en duuil. d'aggréer expression
de ses vives condoléances,
 

nuit, Le Sacré-Coeur a démon-
tré sa bonté en nous permttant
de faire cette procession sans
pluie, Mnlgré les apparences de
pluie par de gros nuages amon-
ve'és,
DEPLACEMENTS: Plusieurs

étudinats et étu”iantes des écoles

de l'extérieur sont de retour dans

notre paroisse. après avoir subi

leurs examens de fin d'année.
NAISSANCE: -M. et Mme Ro-

bert Mercier, née Marie-Jeanne
Doyon ont la joie d'annoncer la
naissance d'une fille) Marie-Diane

Parrain et rnarraine, M.

Doyon, grands-parents

 

L'OCTOPES — Aux Bermudes,
lhetopus est souvent capturé de
sa cave sous-marine. en VO pla-
gant un sae de sel;

de {eau frtite son épiderine
M4“en” sort Taché¢ et troublé.
"EU DE CIRCULATION — Au
Chaman Merrill Field, à Anchora-
ge. Alaska. Hl v a un fen de cir-
culation pour empérher li confu-
sion des nvions et des autos à
une intersection-

Nouveaux secours pour les inondés

 

& Walker, de Dewsbury (York-
shire), envoie également des cou-
vertures et une autre maison du
Yorkshire, John Crosseley & Sons

De plusieurs parties de la Gran-
de-Bretagne, on entend parler
d'efforts faits à l'intention des
victimes de l’inondation du Ma-
nitoba. On a créé des caisses de d'Halifax envoie 20 longueurs de
secours à Maidenhead et Glouces-| tapis. Les cultivateurs de Gran-
ter City, deux villes victimes de! de-Bretagne projettent une aile

la désastreuse inondation de 1947. pratique sous la forme de dons
a Chambre de commerce des Air > ; 0x
jeunes d'Edimbourg fait une col- de bestiaux pou reconstituct ies

leete en vue de l'envoi de couver-| fermes inondées aux environs de

 

 

tures, La maison  Wermaldi Winnipeg.

Tel.: 53 '
Dentiste LOUIS PELLETIER

AIREDr J.-L. LAVALLEE ||} NOT
Chirurgien- Dentiste | 30, rue St-Thomas —Tél, : 42

Montmagny. | Montmagnv.39, St-Jean-Baptiste,
   

 

 

  

DOCTEUR
GERMAIN FORTIN

Médecin-Chirurgien

DOCTEUR
A. RICHARD

7, RUE STE-JULIE Médecin-Chirurgien
Montmagny  Bureau : rue St-J-Baptiste St-

et Mme |

la salini*¢ ac-

  

 

 

Téléphone : 462 Tél: Bureau 545 Rés. 309512"

| ODILON de la DURANTAYE
| Comptable Agréé.

11, rue St-Pierre, Montmagny.
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FE. Bernatchez, O. 1).
— OPTOMETRISTE. -- |

Examen de la vue. |

Edifice Panque Provinciale.
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‘ Corriveau et Caron, C. À.
il — comptables agréés. —

Lionel Corriveau, m.s.e… r.T.a…… ca.

Bertrand Caron, b.a.. m.s.c.. ca.

— 62. rue St-Jean-Baptiste, Montmagny. —

Téléphone : 246.
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Fernand Sirois
| Comptable agréé

76, rue St-Pierre,
i Tél. :

 

2-6039    
 

  

 

POUR VOS ASSURANCES
FEU, — VIE, — AUTO, , — ACCIDENTS,

MALADIE, — RESPONSABILITE, — ETC.
    

   
Consultez

PHILIPPE ROY
Courtier d'assurances agréé

78, rue Saint-Jean-Baptiste, Montmagny.

Tél. : 240Bureau 92 — Résidence :   
 

 

 

  JOS.-A. TREMBLAY, NOTAIRE
SOCIETE LEGALE SIROIS, 8IROIS & LESAGE

Bureau A Québec, rue Couillard. Tél. : 2-3912

¥ | ilL, .
BUREAU A MONTMAGNY LE DIMANCHE ET LE LUNDI DE CHAQUE

SEMAINE A SA RESIDENCE

   
      
 

11, RUE SAINTE-JULIE, |
| MONTMAGNY, TA. : 3 |
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Courrier de Montmagny ” — Samedi, le

Montmagny, centre
touristique

Hlusion ou possibilité. , 7 Actuellement, c'est sans con-
tredit une ilusion. Ceet, je crois bien, personne n'oserait le
nier. Cependaut avec certaines transformations, c'est une pos-
sibilité. 11 agit done de trouver les HOY CIs qui inléresseut
ros visiteurs el, surtout. les moyens qui les font se trouver bien.
chez-nous, ce qu'ils cherchent de différent à leur mentalité. ce
qu'ils veulent trouver ei. “Une femme”. dit le dicton, “mane
son mari par le ventre” Pourquoi le maître d'Hôtel ou le
restaurateur ne ménerait-il pas le touriste par le ventre. lui
iUs=17

Qu'est ee que le visiteur veut manger? 11 veut des mets
qui fui sont étrangers: ce qu'il ne voit pas sur sa propre table.
Fourquoi ne pas lui offrir une alimentation typiquement cana-
dicnne-lrancaise. a aide de notre production.

Pourquoi offrir à l'Américain, des F-Bones, des steaks. de-

fruits et des légumes que nous lui achetons. Le touriste à beau
parcourir la Province de Québec, l'Ontario. le Nouveau-Bruns-
wick, la rive nord où la rive sud du St-Laurent. tous les matins.
tous les midis et tous les soirs, il se trouve en face de mêmes
plats, les plats qu’il rencontre du Golfe du Mexique à la Baie-
d'Hudson. de l'Atlantique au Pacifique.

Serait-ce le sens pratique qui nous fait défaur? Quel hô-
telier se fait une spécialité des desserts à l’érable? C’est pour-
tant quelque chose qui est bien du Québee, qui est. comme on
dit “Pas piqué des vers.” Quel restaurateur vous offre, au
déjeuner, du miel du Québec, des confitures du Québec. et ca
= continue sur toute la ligne. Si nous avions d’autres choses à
offrir. notre qualificatif *Pca-soup”. disparaîtrait.

 

Avec qu’elle nourriture la race
elle été bâtie =i solidement? Avec les produits de notre belle
province. Si nos ancêtres s’en sont contentés, pourquoi n’en
scrions nous pas satisfaits,

Est-ce là un projet difficile à exécuter? Non. Nous avons
tout ce qu’il faut. Les produits nous les avons, les recettes, nos
vieilles vrand'anères en ont el les gouvernements fédéral et pro-
vincial, ont des services qui font des recherches dans ce domaine.
1} reste à ceux qui entrent en contact direct avec le visiteur de
prendre les dispositions nécessaires pour lui donner ce qu'il
cherche de différent de son mode de vie quotidien.

:anadienne-française a-t-

Est-ce possible. pour Montmagnyet la région, de profiter de
ce moyen d'attirer le voyageur étranger? Je le crois, Nous
serions peut-être les premiers à l’apprécier, lors du repas oe-
casionnel pris au restaurant ou à l’hôtel,

Cette idée. ajoutée à celles apportées par les camarades qui
m'ont précédés, pourra peut-être faire de MONTMAGNY, CEN-
TRE TOURISTIQUE, une POSSIBILITE et non une
illusion, du moins je le souhaite.

—R. B.

Di-cour- prononcé par un membre du Comité de l’Art ora-

toire de la Chambre de Commerce des Jeunes de Montmagnw.

tout récemment.)

 

Pour tous renseignements concernantla
Réserve, adressez-vous au Manège mili-

taire, rue de la Gare, Montmagny.

 

 

 

-—- COIFFURES DE TOUS GENRES —

Notre spécialité: Traitement du cuir chevelu.

 

Mme Simonne Côté
COIFFEUSE

—

Soyez fière de votre coiffure
|

|

Edifice Allard Montmagny

— Tél. : 345W —   
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Camion'à vendre
FORD V-8, de 34 tonne,

e
d

*

 

Reconditionné a neuf.—

S’adresser a:

Alfred Blouin
Rue du Manoir, Tél.: 214W   

24 juin 1950

 
L'équipe Bisley se rend au Royaume-Uni — L'équipe canadienne du tournoi de tir de
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Sisley est parti
de Québec, cette semaine. à bord du paquebot *Franconis® se rendant en Angleterre pour le fameux
concours de tir,
Iofticier brevete de

Halifax: leFry. armée.

Première rangée
lère classe, E-E.

Otlawa, et le sergent d'état-major M, Ostergaard, armée, Calgary; Deuxième
capitaine

 

de gauche à droite: le major G-C. Baker armée, Rentvilie, NA,
Wright, armée, Montréal; le sergent W.-W, Sutherland, RCMP,

rangée: de sergent O-#
G-F major Donald MacRae,MacKerzie, adjudent. Toronto: le

commandant, Montréal: le major R-D. MeLeod. armée, Toronto: le major E-C. Cowan, armée. Mont-

 

ré : le sergent-maior de compagnie N-L. Beckett, armée. Manilton; Dernière rangée: te caporal A.
Sharp. CARC., Edmonton: Je caporal G-H- Emperingham. armée, Montréalz te capitaine R-W. Ianvp-
ton, armée, Ottawa: le caporal J-H, Blais, ROMP. Montréal: le sersent quartier-maitre J-A.
armée, South Porcupine, Ont: le major A.-J. Roberts, armee
chardson. armée.

Draper,
Winnipeg: le cadet-olticier Fok. Ri.

Victoria: le sergent A. Wall, armcée, Toronto; le sergent G.-B, Kay. armée, Mamii-
ton: le sergent de section J-H. Sullivan, CARC, Edmonton, et te sergent W-V Hall, armée, Oflawa,

(Photo avinéèe canadienne)
 

Le radar
(Suite)

Par le maj. J.-A. Stais, de la Di:
rection du perfectionnement de
l'armement, Q. G. de l'Armée,
Ottaiva,
 

Ce système indique la direction
et ln distance de n'importe quel-
le cible se trouvant dans le vot-
sinage du radar. On emploie un
cercle électronique de rayon va-
riable pour mesurer la distance
d'une façon approximative: quant
à J'orientation de l'avion. on la
trouve grâce à un ‘rai’ élec-
tronique. également variable, On
comprend facilement l'importar-
ce tactique d'un appareil de ce
genre pour la direction du tir.

C'est également ce xvstème
qu'emploient les navires qui en-
went dans un port couvert de
brume où qui en sortent. Les «-
vions y ont aussi recours pour

chercher les périscopes où pour
“voir” le sol en pleine nuil ou à
travers le brouillard.

J'ai décrit la méthode vmployée
pour trouver des cibles dans une
région étendue. de même que
celle qu'on emploie pour obtenr
des données pour le tir calenle
de D.C. A. Mais il est facile
de se tromper quand on manipu-
le soi-même le radar pour suivre  

APPROBATION DE CHANGEMENTS
DANS L’UNIFORME

La chemise et la culotte courte] temps où la culotte courte n'est
sevont conservées comme costu-| pas convenable, et que l'unifor-
me distinetif des scouts cana-| mité soit maintenue à l'intérieur
diens,, dans les circons'ances ap-|
propriées. Cependant. le Comité
exécutif du Conseil national de
PAssociation des boy-scouts à ap-
prouvé la recommandation sui-
vante, lors d'une réunion du Co- |
mité  exceutif des conmnissaires |
des provinces:

de chaque unité, en toute occa-
sion”.
…—— ——

100 médecins pour 12
millions d’habitants

KABOUL, Afghanistan — Dans
“Que le present pantalon dej ce puxs qui ne comple guère

ski, vert (dans l'uniforme scout | plus de 100 médecins pour uve
qui répond à tous les besoins). population de 12 millions d'habs-
sit replace par un vétement bleu, tants. les experts de l'Organisa-

 genre pantalon, qui puisse étre|tion mondiale de la santé (OMS)
porté en hiver et en font autre institution spécialisée des Nations

Unies, on procédé à des enquêtes
sur la fréquence du paludisme et
autres maladies. et déjà une équie

 

on le place un peu a coté du cen-
tre et on le fait tourner à une; pe antipaludique est à Focovee
vitesse assez grande. Le bout du, dans le district de Laglyman, in-
faisceau décrit done um petit cer-, troduisant pour la permière fois
cle dans le ciel et c'est dans ce. dans le pavs les méthodes ok
cercle qu'on place l'avion enne- Jute a buse d'insectieides. Cette
mi. Si ce dernier se trouve dans équipe de démonstration à mème

 

   

 

le centre dit cercle, tous les échos! suscité un lel intérét que le rot
sont de même intensité, Quand Mohmmimied Zahir s'est rendu der
l'avion essaie de sortir du cer- nièrement au siège de FOMS, à
cle, les échos qui se trouvent du
côté vers lequel cet avion se
déplace deviennent plus forts, s-
lors que ceux du côté apposé pet -
dent de Vinteusité. On a recours
à cette différence pour régler les

Genève exprimer la reconnars-
sance de son pays pour l'assistan-

ce que lus apporte l'Organisation,
en particulier dans la lutte con-
tre le paludisme. M a également
remercié l'OMS d'avoir envoyé en

 

une cible à l'aide d'un faisceau moteurs qui font varier Vorienti- Afghanistan des conlingents de
étroit. C'est pourquoi on a re-|Lion et l'élévation de l'antenne. I vaccin lorsque éclata, Fannée der-
rours à un système tout a faitten résulte que l'antenne suit l'a- nière, une épidemie de typhus,
automatique, qui peut suivre, vion, qui est incapable de s'échap- Depuis tors. les experts de l'OMS
un avion sans intervention  dujper de ve cercle. même sil s+ ont introduit dans le pays de
préposé. déplace à 1.000 mille à l'heure nouvelles méthodes de lutte anti
Au lieu de donner au faisceau en plein brouillard et au milieu typhique, dont l'efficacité se con-

la forme régulière d'un crayon de la nuit. “firme auiourd'hui.
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Le Courrier de Montmagny” — Samedi, le 24 juin 1950
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t Le Courrier de Louise:
+ +

deEEEEtre
RECEPTIONS:—Mme Léandre,  —MM, Marius Montminy, de

Roy recevait, dimanche dernier,

|

Port-Alfred, Lac St-Jean, Jean-

de 5 à 7 heures, en l'honneur de} Marie Montminy, de Montréal,

Miles Renée et Eva Roy, a l'oc-|ainsi que M. et Mme Léonidas

casion de leur prochain mariage

|

Caron. de St-Eugène de L'Islet,

avec MM. André Paré et Jean-
Marie Roy, qui aura lieu le 29
juin, à la chapelle de la J. O. C.
—Madame Florent Legendre et

Mesdemoiselles André et Pauline
Bernatchez recevaient jeudi der-
nier à un shower de tasses pour
Mile Jacqueline Gauvin, à l'occa-
gion de son prochain mariage du
Capitaine Hubert Welland, de Bir-
mingham, Angleterre.
—En fin de semaine, MM. Ge-

rand, Arthur, Aimé lacombe re-
cevaient la visite de trois reli-
gieuses, deux soeurs de Ja Con-
grégation de la Sainte-Famille,
Soeur Saint-Eugène de Milan, de
la Maison Mère de Sherbrooke
(Yvette), et soeur Marie de la Pro-
vidence, du Séminaire Saint-Jean
(Simonne). Leur nièce est une
religieuse de Sainte-Croix de
Montréal, fille de ieur frère Hen-
ri, qui réside en Alberta- Ces trois
religieuses accompagnées de
soeur Marie de l.oretle, domini-
caine, leur soeur (Béatrice), se
sont rendues à Sainte-Anne-de-
Beaupré, y voir une autre reli-
fieuse, soeur Angèle, de Notre-
Dame du perpétuel secours, ré-
demptoristine (Anna).
Les frères et leurs familles les

ont rencontrées à ce dernier en-
droit, Ils se sont ensuite rendus
à Montmagny. pour de belles ré-
unions de famille, où ils ont vi-
sité plusieurs oncles et cousins,
chez M. Amable Bouchard et chez
M. et Mme Arthur Coulombe.
—MM. Patrice Coulombe, Ray-

mond Blanchette,  Paul-Emile
Boulet, Yvon Blais et Guy Belley
se sont rendus à Sainte-Anne-de-
Beaupré, dimanche dernier. Hs
ont fait le voyage à bicyclette.
aller et retour.
—Mille Odette Dionne, de Ri-

vière-du-Loup, est venue assister
à la collation des diplômes à la
Congrégation Notre-Dame, ainsi

gue Mme Bonneau.
—Monsieur Noé Dufour. Mlle

Normande Dufour, M. et Mme
Clarence Leblanc et leurs filles Li-
se et Liliane. Mlle Colette Paquet
et M. Marcel Dumas sont allés,
à Serbroooke.

-Mlle M. d'Amours, de Mont-;

réal, passe quelques semaines À;
Montmagny. l'invitée de son amie
Mère Nathalie. du Couvent de la
Congrégation N.-D. !

 
«de

étalent de passage à Montmagny
la semaine dernière, pour assis-
ter aux funérailles de M. Donat
Montminy-
—Madame Jean-Louis Morin de

Québec a reçu lundi à un thé pour
Mile Jacqueline Gauvin à l'occa-
sion de son prochain mariage.
—-Le Dr et Mme François Ger-

vais sont revenus d'un voyage à
Augusta, Maine.

—Mme Charles Pelletier, de
Québec, ainsi que ses enfants
Gilles et Ginette sont de passage
à Montmagny et à Berthier.
—M. Charles Pelletier de Qué-

bec, sera de passage à Berthier
dimanche.
—MIle Martha Boulanger et son

amie, Mlle Lajoie, de Québec, ont
passé la fin de semaine à Mont-
magny.
—M. et Mme J.-A. Marquis se

sont rendus à Rimouski, en fin de
semaine.
M. et Mme Eustache Anctil, de

St-Jean-Port-Joli ont assisté à la
distribution des prix. au Couvent.
—M. J.-A.-Marc Proulx

rendu à Montréal, cette semaine.

—Mme Albert Roy a passé la
fin de semaine à Rimouski,
FIANCAILLES: Dernière-

ment, à St-Mathieu, a eu lieu les

s'est

fiançailles de Mille Jeanne-Aimée
Gaudreau, à M. Georges Bernier,

fils de M. Roch Bernier,

FOTC-NITE
Est

$250.00,

ce Coulombe et daucune
presence. signee. Le pade
tant le No 4360 avait été signé
par Mlle Jeanne-Mance Gau-
mont. 4 rue Taché. qui automa-
fiquement perd la montre bra-
celet, don de Roland Breton, bi-
joulier. Le commenditaire était
M, Edouard Boutin. marchand
qui, à celte occasion, donna une

 

maintenant rendu à

carte de
por-

magnilque valise de voyage, ga-
gnée par Mlle Blais, de la rue
de la Gare qui la reçut des mains

M Roméo Couillard, aux ap-
plaudissements des  spectaleurs.

Jeudi prochain, le 29 juin, Fo-
te-Nite vaudra la très belle som-
me de 5250.00. Qui gagnera ce
lot extraordinaire.
 

11 heures
5 heures
9 heures
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PHARMACIE BERGERON =:
84 rue St-Jean-Baptiste

— Téléphone : 3 3 3 — x
Montmagny #
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Centre de Couture Enr.
SPECIALITES:

-BOUTONS RECOUVERTS ET BOUCLES
ASSORTIS A VOTRE TISSU

‘11 nous fait plaisir de rappeler que nous tenons toujours
en magasin toutes choses indispensables à la couture.

ACCESSOIRES ET GARNITURES, etc, etc,
Des plus en vogue.

EN UN MOT, Service complet pour couturières, au

CENTRE DE COUTURE Enr.

Nous recevons à chaque semaine de nouvelles

Sans onblier notre comptoir artisanal {

marchandises qui sont des plus intéressantes.

--+- Choix varié en fait de cadeaux, etc.

Votre satisfaction est notre constant Souci.

MmeJ.-Ed. Lainesse, prop.
Tél.: 368 .
Rue St-Jean-Baptiste,

 

Casier Postal 95
Montmagny.

vu l'absence de M. Patri-

NN
Avis de déces    
 
l'ONTAINE—A Saint-Paul, le 20

juin 1950, à l'age de 78 ans est
décédé Monsieur Adélard Fontai-
ne ,époux de feu dame Célonise.
Ses funérailles eurent Jieu ven-
dredi, à 9 hres à l’église de Saint-
Paul.
La direction des

été confié à Marcel Ruelland,
Montmagny-

DIONNE—A Montmagay, le 20
juin, à l'âge de quelaties heures,
est décédé Joseph, enfant bien
aimé de M, Joseph Dionne et deu
dame Jacqueline Chabot.

La sépulture a eu lieu à la cha-
pelle de la LOC.

funérailles à
de

La direction des funérailles a
été confié à Marcel Ruelland de
Montmagny.

eo— ®  

 

NAISSANCES:—Le 18 juin, a
été baptisé Joseph-Adrien-Paul,
né la veille, fils de Maurice Gazé
et d'Adrienne Théberge. Parrain
et marraine, Paul Allard et Irène
Conseiller.

—Le 18 juin, a été baptisé Jo-

seph-Michel-Pierre-Wilfrid, né le
ler juin, fils de Lauréat Gagné et
de Thérèse Buteau. Parrain et
marraine. W. Gagné et son épou-
se, Cécile Morin,

—A M. et Mme Louis-Marie
Ringuet, née Marie-Jeanne Emond
est né, le 2 juin et baptisé le 21,
un fils, Joseph-Lucien-Réjean-Ro-
main.

Parrain, M. Jean-Lucien E-
mond. de Montréal, oncle de l'en-
fant; Marraine, Mlle Jeanne-d’Arc
Audet, amie de la famille, de
Québec, réprésentés par M. et
Mme Rodolphe Deladurentaye, on-
cle et tante de l'enfant.

M, et: Mme Aimé Lacombe
(née Marguerite Cloutier) font
nart a leurs parents et amis de la
naissance d'une fille, baptisée le
27 mai. sous les prénoms de Ma-
ric-Anna-Denise, Parrain et mar-
raine. M. et Mme Arthur Lacom- 

 
- cette Lettre

 

be. oncle ct tante de l’enfant.

Noslaitiers
 

Nos laitiers à l'honneur. pour
le mois de mai 1950 et classés
“AU:

MM. Adjutor Cloutier; Mont-
calm Gagnon, Maurice Gazé; Al-
bert Gendron, Charles Joncas;

Alphonse Gaumond; Henri Kjrou
ac: Laiterie de Mnotmagnv; A-
médée Langlois: Gilles Lamonta-
gne; Hercule Nicole; Joscph Pou-
liot; Ludger Roy: Eugène Tétu;
et Fugène Thibault.

R. Laprise, Insp. San.
 

Publication de...

(Suite de lu page 17)

Moins que ce soit l'intention des
Evèques d'y pourvoir de leur pro-
pre initiative.

Permieltez-moi d'ajouter. que
toutes précautions étant prises, !
J'aurais l'intention de confier la
diffusion de l'édition Malienne de”

à la communauté dus
Soeurs “filles de UEglise’, qui,
ont déja grandement mérité au-!
prés de celle S. Congrégation par
ce qu'elles ont accompli dans le
palais même de la Consistoriale. |
De plus. je fais des voeux pour

le bonheur des Excellents Prélats
à qui nous devons cette Lettre.

A-G, Card. PIAZZA, |
Vescove de Sabin:«|

Secrétaire!

 

 

Vérités sur
l’immunisation

L'imunisation protège votre
enfant contre la diphtérie, la va-
riole et la coqueluche. Chaque
année, où Canada, des enfants
succombent à ces maladies; a
presque tous, l'immunisation au-
rail sauvé la vie, Donné gratui-
tement dans tous les dispensai-
res d'hygiène. ce service est pra-
tiquement sans douleur et tout à
fait sûr. Protégez votre enfant
de cette manière sûre et facile;
c'est votre devoir.

EXTRAORDINAIRE — Trobaart.
Oklahoma, une ville de 5,100 à-
mes, n'a pas eu wrseul fatal ac-
cident d'auto, en 50 ans.

 

| Rosaire:

Palais de Justice

Un rôle très chargé a été pré-
senté, à Montmagny, lors du ter-
me de la Cour des Sessions de la
Paix. Son Honneur le Juge Léo
Bérubé a présidé à des procès
expéditifs. à plusieurs enquêtes
préliminaires et a prononcé di-
verses sentences.

C’est ainsi qu’un individu de
LaDurantaye, pour tentative de
vol, avec violence, a été condam-
né à un mois de prison sans op-
tion, 5200.00 d'amende ou deux
mois additionnels de prison.
Un journalier de St-Damien, sur

l'accusation de voies de faits, a

été condamné à 15 jours de pri-
son, à $50.00 à titre d'amende ou
un mois additionne! de prison. et
$200.00 de frais et dépens ou
deux mois additior nels Je prison;
Un individu de Cap-St-Ignace,

pour avoir volé une lettre confiée
à ses soins, sur un plaidoyer de
culpabilité, a été condamné à un
an de prison;
Un commerçant de Québec, ay-

ant conduit son véhicule automo-
bile d’une manière dangereuse
pour le public. a été condamné à
$25.00 d’amende et les frais, ou
un mois de prison, et sa licence
de conducteur confisquée pour
trois mois;

Un négociant
pour avoir

de St-Raphaël.
nui à un agent da la

paix dans Jexécution de ses de
voirs, a été condamné à $10.00
d'amende et les frais ou quinze
jours de prison;
Un vagabond de Montmagny,

sur son plaidoyer de culpabilité, 1
été condamné à $1.00 d’amende et
les frais ou quinze jours de pri-

son.
Ur colon de St-Omer, trouvé

en possession illégale de liqueurs
alcooliques a été condamné à
$200. d'amnede et les frais ou
deux mois de prison. En plus la
saisie opérée dans cette cause a
été confisquée par la Cour,
Un cultivateur de St-Damien,

acusé de vente illégale de liqueurs
alcooliques, a été condamné à
$75.00 d'amende et les frais ou
3 mois de prison.
Un individu de Ste-Félicitée a

été condamné à 550.00 d’amende
et les frais ou 3 mois, sur un
plaidoyer de culpabilité à l’accu-
sation portée contre lui de vente
illégale de liqueurs alcooliques;
Un citoyen de St-Damase, ay-

ant enfreint les lois des ‘Trans-
ports et Communication, a été
condamné à 810.00 d'amende, en

sus des frais, ou quinze jours de
prison;
Le Juge Bérubé, a suspendu Ja

sentence dans le cas d'un colon de
Ste-Apolline, accusé d’avoir volé
du bois debout sur les terres de
la Couronne, et dans le cas d'un
individu de Montmagny, accusé
de vol, sur leurs engagements de
garder la paix et de tenir bonne
conduite, et a renvoyé une accu-
sation portée contre un individu
de Montréal, savoir d'avoir né-
gligé d'arrêter ‘sa voiture, d'offrir
de l'aide le 16 septembre dernier,
à St-Roch-des-Aulnaies, avec 1'in-
tention de se soustraire à toute
responsabilité,
Le Juge Bérubé siégera de nou-

veau à Montmagny. le 27 pro-
chain.

 

Unité Sanitaire de
Montmagny
 

Principales activités:

Luni. 26 juin: Saint-Fabien:
A. M. Ecoles rurales
PM. Clinique de bébés, au v;l-

lage.

Mardi. 27 juin: Saint-François: !
A. M. Ecoles rurales
P. M. Clinique de bébés au vil-
lage.

Sa nte-Euphémie:
taire.

1
Clinique den-

Mercyedi, 28 juin: Ste-Apolljne:
A. M. Eyoles rurales
P, M. Clinique de bébés au vil-
lage.

Jeudi, 29 juin: Saint-Mythieu:
10.00 h. Ecole de ia Normandie
10.30 Ecole Bas de la paroisse
11.00 ” Ecole du vieux chemin,
Montmagny: Unité ,anitaire :

Clininque de bébés.

Vendredi, 30 jun: N.-Dame du;
A. M. Ecoles rurales

Clinique de bébés auP. M. vil-
lage.  Saint-Fierre:

— Dr

Clinique dentaire. |
A. Dumas, MH.

Adolescence et
appétit

Les adolescents, le fait est
notoire, ont beaucoup d'appétit
et mangent entre les repas. Bien
choisies, ces collations fournis-
sent aux jeunes certains aliments
constructeurs et énergétiques dont
ils ont besoïm Les collations
les plus à conseiller compren-
nent «es fruits, des jus d'agru-
mes, du lait, des sandwichs à gar-
niture riche en protéines, et de
la crème glacée.

 

 

 

 

   
Cours de
Me A. Vézina, professeur

PROVINCIALE DE

1 DEMOISELLES. de

Jes COURS DE CHAPEAU

Mlle Mari 
MONTREAL

MON

qu'elle donnera au cours des mois de juillet et août.

X.

Pour plus de détails, s'adresser à

Montmagny-Station. —

chapeaux
en chapeaux de L'ECOLE

informe les DAMES

TVAGNY et des environs,

a Vézina
Téléphone : 304-=-3,   
 

 

pre 

Salon de
Assortiment complet de ma

|
!

y

— Prix

— ou gris. Vison.

 5, rue Frontenac

Aussi un beau choix de peaux. Mouton de Perse noir

Ecureuil. Seal, etc.

Une visite vous convainera.

Rita Normand
résidence de Mme Edouard Normand

fourrure
nteaux. —

défiant toute compétition.

Téléphone : 248      
 

 
  

 


